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A l’assemblée générale annuelle 
de l’Association des épiciers de 
Québec, les officiers suivants ont été 
élus pour l’année courante :

Président, A. Grenier ; vice-pré­
sident, E. Clark ; Secrétaire, J. 
Bussière ; assistant secrétaire, J. A. 
Chabot ^ trésorier, J. A. Moisau. 
Directeurs : E. Pouliot, H. A. Paré, 
M. Boyce, Ch. Riverin, A. J. Tur­
cotte, S. Gauviu, Chas. Martel, Elz. 
Paquet, H. Delisle, E. Roumilhac.
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PROVIDENT SAVING LIFE

Un manufacturier de cigares de 
London, Ont., expédiait récemment 
100,000 cigares à Dawson City. Ces 
cigares manufacturés au Canada 
étaient consignés à des américains 
MM. Hodges et Metcalf, de Détroit.
Chaque boîte de cigares était ren­
fermée dans une boîte de ferblanc 
imperméable et placée dans une
forte caisse en bois pouvant loger ___
5,000- cigares. Chaque -earisse ^stfprécîMsêuient 
pourvue d’anses disposées de façon 
à faciliter son transport par les 
attelages de chiens à travers la 
Chilcoot Pass. L’idée de renfermer 
les cigares dans une boîte en fer- 
blanc hermétiquement close se con­
çoit fort bien ; elle a pour objet de 
soustraire ces marchandises aux 
aventures du transport à travers les 
rapides, comme l’accident était ar­
rivé aux mêmes expéditeurs lors 
d’une précédente expédition.

Les cigares ont été achetés au Ca­
nada de manière à les soustraire aux 
droits de douane, et éviter ainsi tou­
tes difficultés avec les autorités 
douanières.

Les frais d’express pour l’expé­
dition de ces cent mille cigares de 
London à Victoria C.-A., se montent 
à $300.

LE BONNET LE COIFFAIT !

Ces jours derniers, chez un de nos 
grands épiciers, un vieux monsieur 
apercevant quelques casseaux de 
fraises nouvelles, choisissait sans 
plus de céromonie un des plus beaux 
spécimens de ces primeurs, au grand 
ébahissement du marchand, et y 
goûtait sans scrupule,. Il tenait.

entre le pouce et 
l’index une seconde fraise, lorsqu’a- 
visant une pancarte placée au-dessus 
des casseaux, il se tourna du côté 
du marchand et lui dit : “ quelle 
est la 8ignificatiou de cette pancarte:

—“ Fraises nouvelles à vendre ? ” 
Ne pensez vous pas qu’il eut suffi de 
mettre : *• Fraises nouvelles î ” Ne 
croyez vous pas que chacun sache 
qu’elles sont “ à vendre î ” -

—“ Je ne pense pas, répondit l’é­
picier, certaines personnes parais­
sait croire que je les donue pour 
rien ! ”

Le vieux monsieur comprit la le­
çon et remit la seconde fraise dans 
le casseau d’où il venait de l’enle­
ver.

L’histoire ne dit pas qu’il ait 
acheté un casseau pour réparer son 
manque de jugement.

Nous avons parcouru avec intérêt 
le 23ième rapport annuel de la Pro- 
lident Savings Life Assurance So- 
lety de New-York ; les résultats 

de son dernier exercice (1897) sont 
des plus satisfaisants et font hon­
neur à l’esprit d’entreprise de son 
dévoué gérant-général M. R. H, 
Matson et à ses vaillants collabora-' 
teurs. -v—

Les chiffres qui suivent ont'leur 
éloquence propre. La compagnie a 
réalisé un montant d’assurance dé 
passant de $5,000,000 le chiffre de 
l’année 1896. Le montant d’affaires 
réalisé au Canada est très satisfai­
sant, le revenu des primes seul dé­
passe de $13,000 celui de 1896 et la 
compagnie accuse uu gain de $400,000 
sur 1896 dans le montant des assu­
rances eu cours. •

Ces résultats prouvent que la Pro 
vident Saving Life jouit de la con­
fiance du public, confiance justifiée 
par la réputation de hautes capa­
cités et d’intégrité de ses adminis­
trateurs. ---------------------------

LES JOURNAUX DE COMMERCE

Dans un journal de commerce, les 
annonces sont lues et recherchées 
autant que la matière à lire cou­
rante ; elles constituent une partie 
essentielle du journal.

L’abonné d’un journal de com­
merce s’intéresse à tout ce qui con­
cerne sa branche spéciale, et les an­
nonces lui fournissent souvent de 
précieuses indications en facilitant 
ses relations commerciales, eu lui 
faisant connaître les maisons opé­
rant sur les mêmes marchandises 
que lui, en lui ouvrant des débou­
chés nouveaux, en mettant à sa 
portée une foule de renseignements 
de toute nature dont il tirera profit 
à un moment donné.

Par les annonces qui complètent
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la partie technique du journal, le 
lecteur se tient au courant de ce qui 
ee fait de nouveau, de ce <}ue ses 
confrères réalisent d’innovations, 
des avantages qu’ils proposent A 
leur clientèle ; par ce moyen il est 
toujours exactement renseigné et en 
mesure de profite] avantageusement 
de cette source précieuse et peu 
coûteuse de renseignements.

UN BON EXEMPLE
Au lieu de perdre leur temps en 

discussions stériles, certaines logis 
latures «les Erats voisins s’occupent 
des intérêts du commerce et don­
nent. un exemple qu’on pourrait fa 
ci lenient suivre avec fruit au Ca­
nada :

La Législature de Massachusset 
aura à s’occuper cette année de plu­
sieurs questions d’un intérêt vital 
pour le commerce d’épiceries.

Voici les projets de lois affectant 
les épiciers et qui sont actuellement 
devant la législature :

fo Un prejet de 1 rri prmr empêcher 
le don gratuit de timbres commer­
ciaux, chèques, coupons, cartes 
d’escom pte etc.

2o Un projet de loi destiné il etn 
pêcher la fraude et la tromperie 
contre l’acheteur au moyeu des an­
nonces.

3o Un projet de loi destiné il em­
pêcher la vente de marchandises il 
des prix moindres que le prix établi 
et fixé par les manufacturiers de ces 
marchandises.

4o Un projet, de loi destiné à ré­
gulariser le commerce des mar 
chauds ambulants.

5o Un projet de loi très impor 
tant est. celui dont a parlé le député 
Ramsay de Lowele, à un récent ban 
quet, nu projetfde loi Tjfïi pourvoit, 
à ce que si un client, doit un certain 
montaut et qu’il refuse de payer, il 
pourra être amené eu cour, et il 
iuoius que, suivant l’opinion du 
juge, il soit dans l'impossibilité de 
payer, il sera forcé île s’exécuter.

60 Le projet de loi déjà adopté 
par une des branches de la législa 
ture, régularisant la vente du poi­
son (vert de Paris, etc.) affecte les 
intérêts d’uu graud nombre d’épi­
ciers.

7o Le projet de loi établissant un 
demi jour de congé obligatoire, le 
mercredi, présente également uu in­
térêt considérable au commerce d’é­
piceries.

Nous reviendrons sur toutes ces 
questions que nous reprendrons une 
à une ; elles ne sont d’ailleurs pas 
nouvelles pour nos lecteurs, mais 
c’est à force d’enfoncer le coin qu’on 
arrive à fendre l’arbre.

LE MONOPOLE DU PETROLE

La Standard Oil Company vient 
de recevoir eu Allemagne un aver­
tissement. Un journal français rap­
porte qu’au cours d’une interpella­
tion qui eut lieu dernièrement au 
Reichstag sur les moyens que le 
gouvernement allemand compte 
employer en vue d’empêcher la 
Standard Oil Company de monopo­
liser le commerce il a pétrole en 
Allemagne, le secrétaire d’Etat dé 
clara que le gouvernement impérial 
prenait des mesures pour favoriser 
la concurrence, des alcools allemands 
au detriment du pétrole américain.

On espère que les efforts faits de 
puis quelque temps pour arriver à 
perfectionner les lampes d’éclairage 
à l’alcool aboutiront sous peu.

Lu question de la réduction des 
tarifs de transport du pétrole par­
chemin de fer a également été exa­
minée par le ministre prussien des 
chemins de fer, et, la délibération a 
eu pour conséquence l’étude d’un 
-tarif tbf favescr-pour les pétroles 
russes.

Un a ensuite examiné l’éventualité 
de l’augmentation des droits d'entrée 
imposés au pétrole américain. Le 
ca* échéant, le gouvernement impé­
rial allemand agira sans aucune es­
pèce de ménagement à l'égard des 
manœuvres de la Standard Oil Com­
pany, et adoptera sans délai les me­
sures qu’il a indiquées.

Un autre orateur a cependant fait 
remarquer que toutes les mesures 
qui sentient adoptées pour favoriser 
la conçu rrence des alcools allemands, 
ne pourraient avoir pour conséquen­
te que défaire augmenter le prix 
de vente du pétrole aux consomma­
teurs. i

Umf'pnn-sc. -le-^ccréhtère-d-’-tlta-t a1 
promis la mise en vigueur prochaine 
d’un tarif spécial pour le transport 
des pétrides russes, plus uu arran­
gement permanent de calculer les 
droits d Vuti ce sur. le poids spécifique 
du pétrole.

Ces mesures dictées par le souci 
de li protection du consommateur 
allemand auront pour effet de tem 
péri r dans une salutaire me ure, les 
velléités d’accaparement de la Stan­
dard Oil Company eu Allemagne.

Cette puissante compagnie qui 
emploie tous les moyens eu sou pou­
voir pour monopoliser le commerce 
du pétrole dans le monde eutier, 
apprécie comme il convient l’impor­
tance du marché canadien au poiut 
de vue de la consommation du pé­
trole ; mais ses agissements dépas­
sent parfois les bornes de ce qui est 
permis au point de vue canadien.

Dernièrement, nous signalions

une baisse subite dans le prix des 
pétroles, baisse que rien ne faisait 
prévoir et que rien ne justifiait. 
Nous avons dit d’ailleurs ce que 
noils en pensions. Nous espérons 
que nos législateurs actuellement 
réunis eu session ne permettront 
pas plus longtemps que les com­
bines étrangers viennent jeter la 
perturbation et la démoralisation 
sur le marché.

L’exemple de l’Allemagne est à 
suivre, dans les circonstances, et, 
puisque nous avons «ur notre terri­
toire et dans notre sol des sources 
abondantes de pétrole, il est à sou­
haiter qu’elles puissent être exploi­
tées avec fruit pour le plus grand 
bien du pays sans être à la merci de 
compag lies puissantes du dehors 
qui fout la pluie et le beau temps à 
coups de millions.

Le beau temps est pour elles et la 
pluie tombe toujours sur le dos de 
leurs concurrents moins riches.

Pc r le mom1 nt, le consommateur 
paie l’huile de pétrole bon marché, 
mais que la Standard Oil Co. parses 
agissements oblige nos industriels à 
fermer quelques puits, le revers de 
la médaille se fera sentir et pour 
longtemps.

LE C. P. R.
Et ses opérations passées et futures.

La Compagnie du chemin de fer 
Canadien du Pacifique vient de pu­
blier sou rapport annuel pour l’exer­
cice de 1807.

En voici une analyse sommaire : 
Les recettes figurent pour $24,019,­
534 ; les dépenses d’exploitation, 
pour $13,745,753. Les recettes pour 
le transport des passagers ont été 
il» 85.71)6 115 ; imur 1M tran^portr du 
fret $15,257,801 ; pour les malles 
$603,210 ; des compagnies d’express, 
$530,749 ; des chars-salons et cliars- 
dorioirs $3ol,777 ; du télégraphe, 
élévateurs de giaius, divers, y com­
pris les profits sur les navires du 
Pacifique, $1,199,785.

Les dépenses d’exploitation se dé- 
compo'cut aiusi : Dépeuœsde trans­
port $3,434.755 ; entretien des voies 
et bâtimeut-* $3,018,748 ; pouvoir 
moteur $1,211,586; entretien des 
chars, $955,013 ; dépenses des chars- 
dortoirs et chars palais $78,673 ; dé­
penses pour les steamers sur'les 
lacs et rivières $333.381 ; dépenses 
générales $1,3 >6,022 ; télégraphe 
commercial, $S77 576.

Le C. P. R. a transporté en 1897, 
5,174,434 tonnes de fret, et 1,955,­
911,006 tonnes par parcours d’un 
mille.

Le nombre de voyageurs transpor-
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tés a été de 3.179,599 ; le nombre de 
voyageurs pour un parcours d’un 
mille, de 317,997,851.

Les recettes par voyageur pour 
uu parcours d’un mille ont été de 
$1.82 cents.

La longueur des lignes de la com­
pagnie possédées ou contrôlées par 
le C. P. R. est de 7.676.3 milles qui 
se répartissent comme suit :

Milles compris dans les états du 
trafic du C. P. R. : 6567.7 ; milles 
des autres lignes sous le contrôle du 
C. P. R. 732.4 ; milles en construc­
tion, 371.2.

La feuille de balance établit le 
coût delà ligne à $179.671.271 ; le ma­
tériel d’exploitation, à$19.647,625.

Le total de l’actif se chiffre par 
$215,786,330 somme à laquelle il 
faut ajouter la possession par la 
Compagnie de 17,468,339 acres de 
terres au Nord-Ouest.

Une somme de $5,694,765 figure 
au crédit du compte de l’excédent 
de recettes.

La Compagnie attribue l’augmen- 
tatiun de son chiffre d'affaires au 
développement de l’industrie mi­
nière dans la Colombie Auglaise et 
dans le district du Lac des Rois.

La découverte de gissements au­
rifères dans le territoire canadien 
du Yukon a contribué d’une maniè­
re appréciable à l’amélioration gé­
nérale du trafic, et on n’est encore 
qu’au début.

La construction de l’embranche­
ment au Crow’s Nest Pass va pous­
ser au développement des mines et 
à l’établissement de hauts four 
neaux dont la compagnie retirera de 
forts bénéfices. Uu premier pas 
dans cette direction a été fait par la 
compagnie qui a acquis en janvier 
dernier la section du chemin de fer 

-d^Arlbevtar,“entire itamn'ore et“L'Hlrr 
bridge — 109 milles — au prix de 
$976,590. La compagnie a égale­
ment acquis à bon compte la charte 
de la British Columbia Southern 
RR. Co. et obtient de ce chel 
3,500,000 acres de terres concédées 
à la compagnie cédante, et six mille 
carrés de terrains charbonniers con­
tigus à la ligue de chemin de fer 
entre le Crow’s Nest Pass et le Lac 
Kootenay. De plus, le C. P. R. se 
dispose à acheter, avec l'approba­
tion du Parlement, et au prix de 
$80,000 le Columbia and Western 
RR. qui va de Robson à Rossland 
(33 milles). Dans ce prix d’achat 
sont compris les hauts fourneaux de 
Trail Creek et 270,000 acres de 
terres dans le voisinage.

La Cie se propose de continuer 
une ligue de 32 milles pour relier 
le Colombian & Kootenay R. R. an 
lac Slocan.

Sans entrer plus avant dans les 
détails de ce rapport, nous consta­
tons que le C. P. R. s’attend à une 
augmentation dans la vente des ter­
res au Nord-Ouest par suite du relè­
vement des prix des produits agri­
coles. Les ventes ont augmente de 
127 pour cent sur les ventes corres­
pondantes de l’année précédente et 
de 112 pour cent sur les revenus de 
ces ventes.

La conclusion du rapport est que 
les affaires du Canada semblent 
avoir repris leur cours normal et 
que la prospérité semble être la règle 
dans presque toutes les sections du 
pays. _

LA LOI SUR LES FAILLITES

(Suite)
CONCLUSIONS

Nos lecteurs qui out bien voulu 
prendre la peine de lire nos articles 
précédents publiés sous le même 
titre ont pu se pénétrer de l’idée 
dominante qui a présidé à la con­
fection de la loi française sur les 
faillites.

Cependant, ils trouveront, comme 
nous, sans doute, un peu dracon- 
niennes certaines mesures prises 
contre les simples faillis.

Que la loi française ait, comme 
celles de nombreux pays d’ailleurs, 
des figueurs pour les banquerou­
tiers et principalement pour les 
banqueroutiers frauduleux, il n’y a 
à cela rien d’étonnant, car tout le 
commerce honnête au Canada, sans 
exception, réclame les mesures les 
plus sévères contre les commerçants 
malhonnêtes qui dépouillent sciem­
ment leurs créanciers dans le but de 
s’enrichir à leurs dépens.
—D’âbgèûreënrunë~iôi sonêsTaîi- 
lites rend hardis les coquins et leur 
permet de frauder leurs créanciers. 
Eu veut-on un exemple entre mille, 
le voici :

Vers la fin du mois de décembre 
dernier un marchand d’une ville de 
la province d’Ontario qui, jusque- 
là, passait pour avoir toujours bien 
payé ses créanciers commandait à 
deux maisons de notre ville un char 
de sucre, soit deux chars d’une va­
leur d’environ $2,125. Selon les 
conventions de vente, le sucre était 
payable au comptant, c’est-à dire, 
suivant les usages, contre traites à 
dix jours de date de la facture.

A l’échéance les traites sont im­
payées et retournées ; l’acheteur 
écrit qu’on fasse de nouveau traite 
sur lui à dix jours et qu’il paiera. 
La seconde fois, comme la première, 
les traites reviennent impayées.

Dans l’intervalle, l’acheteur avait

vendu tout le sucre, avait encaissé 
l’argent et s’était mis eu relations 
avec ses autres créanciers pour ob­
tenir une composition amiable. C’est 
ce qu’a fait découvrir une enquête 
provoquée par les vendeurs qui ont 
acquis la certitude que l’acheteur 
avait vendu le sucre au-dessous du 
prix d’achat. .

Avec le plus beau cynisme notre 
homme avoua avoir vendu le sucre 
comme ci dessus, en avoir encaissé 
le prix et déclara être prêt à subir 
toutes les conséquences de ses actes 
car il s’était préparé à tout ce qui 
pourrait lui arriver.

Le même individu avait acheté et 
vendu à peu près dans les mêmes 
circonstances pour près de $400 de 
tabac.

Les créanciers fraudés consultè­
rent des avocats et étaient disposés 
à poursuivre le coquin, mais les 
avocats déclarèrent qu’en l’absence 
d’une loi sur les faillites, il fallait 
poursuivre au crimiuel, faire la 
preuve de la fraude qui ne serait 
probablement pas facReà établir, 
dépenser peut être $500 et risquer 
d’avoir sur le dos un procès en dom­
mages-intérêts de la part du frau 
deur, dans le cas où il serait acquit­
té par la Cour. ■

Bref, afin de ne pas tout perdre, 
les marchands acceptèrent un com­
promis à 40c dans la piastre, comme 
les autres créanciers.

Les dettes passives de l’individu 
se montaient plus ou moins à $4.000 
représentant des marchandises nou 
vellement achetées pour lesquelles 
il paya environ $1,800. Il lui restait 
alors eu poche la différence entre 
cette somme et celle pour laquelle il 
avait vendu le sucre et le tabac. En 
Tïïênre temps rLd'evena i trprtrpri é ta i Fe 
de toutes les marchandises qu’il pos-. 
sédait eu magasin.

Voilà un genre de fraude qui ne 
serait pas possible ou qui, du moins, 
exposerait fort son auteur, si nous 
avions une loi sur les faillites dans 
le geure de celle que nous avons 
mise sous les yeux de nos lecteurs.

Le haut commerce réclame une loi 
sur les faillites parce qu’il est eu 
butte à toutes sortes de ruses et de 
vols de la part d’habiles escrocs.

Un vol qui s’est fait plus d’une 
fois est celui qui consiste à acheter 
un certain nombre de caisses de 
marchandises, principdement des 
couserves, à les gager dans les ban­
ques pour un tiers ou la moitié de 
leur valeur, à empocher l’a'gent et 
à se mettre en état de faillite en 
suite.

La banque vendues marchandises 
pour se payer de sa créance et il ne
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reste rien à ceux qui les ont ven­
dues et livrées

Il est donc nécessaire qu’une loi 
sur les faillites intervienne et pu­
nisse : ceux qui achètent des mar­
chandises pour les revendre au- 
dessous du prix d’achat, alors qu’ils 
sont déjà virtuellement en état de 
cessation de paiements ; ceux qui 
achètent de la marchandise, non 
pour se livrer à un commerce régu­
lier, mais pour la gager et frauder, 
en un mot leurs créanciers.

Il n’est pas possible que les cham­
bres se désintéressent plus long 
temps de la question. Le fournis­
seur a besoin d’une protection effi­
cace contre ces écumeurs du com­
merce qui ont élevé l’art de 
faire faillite pour s’enrichir à la 
hauteur d’une institution. Une loi 
sur les faillites punissant les ban 
queroutiers frauduleux de peines 
sévères aura pour effet de mettre un 
frein à l’immoralité de certains ac­
tes prétendus commerciaux, tandis 
que son absence a pour effet d’en­
courager les gredins qui dépouillent 
sans danger réel leurs fournisseurs 
du dedans ou du dehors.

Nous avons à prendre soin de 
notre réputation commerciale à l’é­
tranger et cette réputation subirait 
de graves atteintes, s’il devenait 
évident que, de session eu session, 
on recule systématiquement le vote 
d’une loi satisfaisante sur les fail­
lites.

L’Hon. M. Fielding, alors qu’il 
était de passage à Londres, a reçu 
une députation de commerçants et 
d’industriels anglais à ce sujet, il a 
donc pu éclairer la religion'de ses 
collègues du gouvernement sur l’im­
portance qu’on attache à cette loi en 
Angleterre.

Pour notre part, nous pouvons 
assurer nos ministres qu’on n’at­
tache pas moins d’importance à cette 
question au Canada même et qu’une 
loi sur les faillites est attendue avec 
anxiété par tout le haut commerce.

Il faut que cette loi sorte, qu’elle 
soit satisfaisante pour tous dans le 
domaine du possible, siuon le com­
merce, qui n’est pas resté étranger 
aux résultats des électious dernières, 
dira :

Oe n’était pas la peine asuirément
De changer de gouvernement.

(A Suivre)

25c. RIEN QUE CELA
Pour une bouteille de BAUME 

RHUMAL, et quelle somme de sou­
lagement nous procure ce remède, 
1 toux, le rhume obstiné, rien ne 
lui résiste.

24ième Assemblée Générale Annuelle
Des Actionnnaire8 de la

BANQUE DE ST-HYACINTHE

Tenue au Bureau de la Banque
MARDI, LE 15 FEVRIER 1898.

Sur motion de M. V. B. Sieotte. se­
condée par M. Eusèbe Morin, M. G. O. 
Dessaulles prend le fauteuil et M. E. R. 
Blanchard agit comme secrétaire.

Rapport des Directeurs aux Actionnaires 
de la Banque de St-Hyaclntho

Messieurs,
L’état général des affaires de cette 

Banque, le 31 janvier dernier, se résume 
comme suit :
Balanco au crédit du compte de Pro8ta

et l’ertea, le 31 janvier J«07 ............... $18,163 90
Profits nets de l’année, déduction faite 

des intérêts payés aux déposants, des 
dépenses d'administration et des det­
tes considérées mauvaises................. 32,834 80

Formant un total de..........  $81,298 70
Sur ce montaut il a été payé 

deux dividendes au taux de
3 p.c. ; l'un le 1er août 1897.. $9,382 80 

L'autre le 1er février 1898 .. .... 9,383 70 
Il a été ajouté au fonds de Ré­

serve..................................... 10,000 00
-----------$28,766 50

Laissant au crédit'du eomptedos Profits
et Pertes ................... ..... ...................... 52,532 20

Plus lo fonds de Réserve.........:............ 75,WX) 00
$127,532 20

La circulation des billets de cette 
Banque est moins considérable que de­
puis plusieurs années passées. La prin­
cipale raison doit en être attribuée à ce 
que la récolte du foin, tant comme qua­
lité que comme quantité, a été bien in­
férieure dans cette partie du pays. La 
vente de ce produit, d’ordinaire si im­
portante pour nos cultivateurs, a été 
presque nulle comparée aux années pré­
cédentes. Le surélèvement des droits 
d’entrée aux Etats-Unis, et la récolte 
abondante de foin dans plusieurs des 
Etats de Wnion américaine, ont fait 
que le peu qui était vendable, n’a pas 
pris cette direction. Nous n’avons eu 
pour activiter notre circulation que la 
vente du fromage, dont les prix élevés 
se sont maintenus pendant la pins gran­
de partie de la saison de production. 
C’est cette-industrie, toujours croissan­
te et prospère, qni a mis nos cultiva­
teurs à même de rencontrer leurs enga- 
ements. Pour vous donner une idée 
es sommes qu’elle répand dans la clas­

se agricole, et de l’importance pour les 
cultivateurs de l’encourager et pour les 
fabricants de produire la meilleure qua­
lité possible, je suis en position de vous 
dire que les acheteurs de fromage ont 
payé aux cultivateurs de ce district près 
de |70,000.00.

Les grains ont commencé par souffrir 
du manque de pluie et plus tard de sa 
trop grande abondance ; comme résul­
tat la production a été inférieure com­
me qualité. Il est permis d’espérer, pour 
la saison prochaine, une récolte abon­
dante et supérieure pour tous les pro­
duits de la terre, à cause de la grande 
quantité de neige qni est tombée et du 
peu de profondeur atteint par la gelée 
l’atitomne dernier.

Les affaires, au Bureau principal et 
dans les succursales, ont augmenté et 
donné des résultats satisfaisants, comme 
le constate d’ailleurs le rapport qui 
vous est soumis et qui en fait foi.

Les livres ainsi que les valeurs de tous 
les bureaux ont été régulièrement ins­

pectés et vérifiés et le tout a été trouvé 
exact.

Les employés ont rempli leurs devoirs 
avec assiduité.

G. O. Debsaulles,
» Président.

St-Hyacinthe, 15 février 1898.

Feuille de balanee de la Banqne de St- 
Hyaclnthe, le 31 janvier 1898.

ACTIF
Espèces................................................ $ 16,027 93
Billets delà Puissance............«.......... 22,746 00
Dépôt fait au gouvernement Fédéral 

en garantie de la circulation générale 
des billets des banques de la Puis­
sance.................................................. 15,140 68

Billets et chèques étrangers................ 12,614 72
Balances dues par d’autres banques en

Canada.............................................. 110,831 69
Balances dues par d’autres banques en 

Canada sur échanges quodidiens.. . 1,160 51
Balances dues par d'autres banques en

pays étrangers................................... 44,197 25
Prêts remboursables sur demande, sur

obligations et actions....................... 31,446 23
Prêts courants....................... ............ 1 298,068 14
Créances en souffrance........................ 30,964 55
Immeubles appartenant à la Banque 

(autre que les édifices de la Banque), 32,876 96 
Hypothèques sur les in.meubles vendus

parla Banque................................... 3,251 63
Edifices de la Banque et mobilier.......  25,571 57
Autres créances non comprises dans

les items précédents .    23,300 87
Succursales ......................................... 605 40

$1,668,804 13
PASSIF ..........

Capital versé........................................$ 312.790 00
Réserve........................ 75.000 00
Profits et Pertes................................... 52,532 20
Billets en circulation........................... 176,559 00
Balance due au Gouvernement Pro­

vincial ..........................................  . 31.274 80
Dépôts du public remboursables à de­

mande ............................................. 81,513 96
Dépôts du public remboursables après

avis..............................   924,040 53
Intérêts dûs sur dépôts........................ 4,524 44
Dividendes non réclamés..................... 1,185 50
Dividendes No 64 ................................. 9,383 70

$1,668,804 13
E. R. Blanchard,

Caissier.
St-Hyacinthe, 21 février 1898.

DE LA CONCURRENCE INDUS­
TRIELLE ET COMMERCIALE

On a coutume de dire que la con­
currence est l’âme du commerce, 
comme aussi de l’iudufltriet. Ad­
mettons, non pourtant sans réserves, 
que le proverbe soit vrai. Il est 
bien entendu que la concurrence 
ainsi comprise est celle que l’on 
exerce à la connaissance de tous et 
par des procédés honnêtes. Autre 
chose est l’acte qui consiste à em­
ployer des manœuvres déloyales 
pour attirer une clientèle qui, sans 
cela, se montrerait récalcitrante à 
tous les appels. Dans le premier 
cas, les intérêts lésés n’ont à s’en 
prendre qu’à eux-mêmes, soit qu’ils 
manquent des qualités nécessaires 
pour soutenir la lutte, soit que leur 
infériorité provienne de circons­
tances plus fortes que toute volonté 
telles que la situation géographique 
d’un pays, ses conditions climatéri­
ques, ses richesses minières ou au­
tres, etc., etc.

Prenons par exemple l’Angleterre 
dont la puissance commerciale est
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la plus formidable du monde et re­
présente, nous l’avons indiqué dans 
un précédent article; un mouvement 
annuel d’échanges de plus de trente- 
trois milliards. On peut jalouser 
cette nation d’être devenue l’entre­
pôt du monde entier, d’accumuler 
dans ses docks les produits de 
toute origine et de les répartir en­
suite sur tous les points du globe. 
On peut envier le nombre de ses 
vaisseaux, de ses comptoirs, la ri­
chesse de ses colonies, l’esprit d’au­
dace et de persévérance qui caracté­
rise ses nationaux. On a le droit 
de la trouver envahissante, parfois 
peu scrupuleuse dans son ardeur de 
conquêtes, trop facilement disposée 
à établir sa domination sur des peu­
ples qui s’en passeraient volontiers. 
Mais, en tant qu’intermédiaire uni­
versel des échanges eutre tous les 
pays, il est juste de lui reconnaî­
tre une-pçobité commerciale qui est 
l’un des fâeÇeurs importants de sa 
puissance.
o Lorsque l’Angleterre importe les 
produits d’un pays pour les reven­
dre à un autre, elle livre ce qu’elle 
a reçu, en indique l’origine, sans se 
préoccuper du profit qu’elle pour­
rait trouver à dénaturer les marchan­
dises dont elle trafique, ou bien en­
core à les démarquer pour leur 
substituer les apparences d’uue ori­
gine vendue à plus gros bénéfices. 
Les vins de France ou les tissus de 
France qu’elle réexporte sous ce 
nom, par exemple, sont des pro­
duits authentiques qu’elle n’a ni 
contrefaits, ni adultérés. Les An­
glais ne cherchent à tromper ni 
l’acheteur, ni le vendeur. Ils pré­
lèvent naturellement un courtage 
sur l’un et sur l’autre, tout en res­
tant les bons marchands du produit 
échangé.

En est-il de même de l’Alle­
magne î Est-ce par l’emploi de pro­
cédés aussi corrects qu'elle a pu 
donner, en quelques années une 
importance de 9 milliards et demi à 
son commerce général—un peu plus 
que la France—avec une augmenta­
tion de 361 millions pour le dernier 
exercice connu, î

Ceux qui ont suivi de près ce re 
marquable mouvement déclarent, 
tout en appréciant l’effort vigoureux 
qui en est la cause, que l’Allemagne 
a . fréquemment évincé de loyaux 
concurrents par des manœuvres qui 
dénoncent de sa part plus d’habileté 
que de scrupules.

L’industriel allemand s’applique 
consciencieusement à étudier chez 
les autres les procédés de fabrica 
tion qui lui paraissent d’un bon 
profit. Il se procure des types, des 
modèles, des dessins nouveaux ap­

pelés à une vente courante et avan­
tageuse. Puis, muni de tous les 
renseignements qui lui sont néces­
saires, il rentre tranquillement chez 
lui, monte un atelier, copie attenti­
vement les échantillons qu’il a re­
cueillis, en fabrique de quoi rem­
plir les caisses des courtiers qu’il 
lance un peu partout à la recherche 
de la clientèle. Mais il a pris bien 
soin, par avance, de faire de près 
santés recommandations à ses com­
mis. Ceux ci se garderont d’indi­
quer l’origine de leurs marchan­
dises : ils les offriront sous des mar­
ques françaises, anglaises, belges, 
etc., suivant la renommée qu’y atta­
chera le public.

On dira sans doute que ces pauvres 
courtiers sont bien obligés de pren­
dre ces précautions, car l’imitation 
de leur pacotille est grossière, la 
qualité inférieure à l’original, le 
bon goût douteux. D’accord, mais 
la fraude TPerr subsiste pas moins 5 
la concurrence est, de tout point, 
déloyale, Il n’en est pas moins vrai 
que le tour est joué, la marchandise 
vendue, le clieut trompé. Ce n’est 
pas tout : ce même client aura vite 
fait de crier que telle marque, ré­
putée bonne jusqu’alors, ne mérite 
point l’estime dont elle jouit. Et 
quand, après le voyageur allemand, 
passera le voyageur de la maison 
propriétaire authentique de la mar­
que, on l’évincera sans commande. 
A dater de ce moment la vente est 
compromise, le représentant sérieux 
cesse des tournées devenues inutiles, 
tandis que la maison allemande, qui 
a déjà pris pied dans la place, s’em­
parera de la succession vacante, 
offrira d’autres échantillons qui, 
cette fois, seront vraiment sa créa­
tion. Et voilà le commencement de 
la fortune.

Voilà comment aussi l’infiltration 
des produits allemands a pénétré en 
tous pays, avec un avilissement de 
prix qu’expliquent leur mauvaise 
fabrication, leur peu de solidité, 
leur goût déplorable. Ces copies 
informes ont éloigné de la plupart 
des marchés la marchandise plus élé­
gante et plus honnêtement offerte 
par des maisons de premier ordre.

Combien de temps dureront ces 
abus de confiance ? Nous ne sau­
rions le dire, mais il semble qu’à 
Berlin l’on ne soit pas tout à fait 
rassuré sur la fidélité d’une clientèle 
raccolée par les moyens que nous 
avons dits. On a, en effet, institué 
des comités régionaux chargés d’exa­
miner de très près la valeur mar­
chande et artistique des spécimens 
de la fabrication allemande qui doi­
vent figurer à l’Exposition univer­
selle de Paris en 1900. On a l’in­

tention bien arrêtée d’éliminer tous 
les objets dont la comparaison avec 
les similaires étrangers appellerait 
des critiques sévères.

Il est au moins curieux de noter 
ce premier aveu d’inquiétude. L’a­
cheteur, à qui l’on n’exibe que de la 
“ camelote ”, est dans la même 
situation que le dîneur qui, n’ayant 
pas de grives, doit se contenter d’un 
merle. Devant une table bien ser­
vie, il n’hésiterait pas à changer de 
rneuu. De même, à l’Exposition, le 
client, libre de choisir et de compa­
rer, saura bien apprécier ce qui lui 
convient le mieux. Les Allemands 
—certains d’entre eux du moins,car 
il y a de très honorables exceptions 
—sentent le danger qui les menace 
et prennent leurs précautions. C’est 
un hommage qn’ils rendent aux tra­
fiquants concieucieux de tous les 
pays.—(Moniteur Industriel').

PREPARATION UES PEAUX 
ANIMALES CHEZ LES 

CAPRES

~ Lés Cafres de l’Afrique du Sud- 
Est, ne manquent pas de disposi­
tions industrielles, ils montrent leur 
aptitude notamment dans l’appro­
priation de leurs vêtements.

Les matières leur sont fournies 
presque exclusivmient par le règne 
animal.

Les antilopes, les zèbres, les bêtes 
féroces, les singes et les bestiaux 
existent dans le pays en grand 
nombre, et l’on sait utiliser la peau 
de bien des manières.

Le Oafre veut-il, par exemple, 
faire d’une peau de vache un man­
teau, il invite quelques amis à l’ai­
der à la préparer. -

Tous s’accroupissent et grattent 
la peau jusqu’à ce qu’il ne s’y trou­
ve plus trace de graisse.

Elle est alors déjà plus mince, et 
l’on se met en devoir de l’étirer ien 
tout sens, et ce en la passant sur 
les genoux, de sorte qu’aucun en­
droit ne reste non travaillé.

Pendant ce travail, on cause, 
chante et fume, car cette besogne 
est une occupation favorite des 
hommes, qui, dans le cas contraire, 
en chargeraient certainement les 
femmes.

Ce nettoyage terminé, ils pren­
nent huit ou dix aiguilles en forme 
de sabre, réunies en faisceau.

Chaque homme en reçoit une et se 
met à la promener ça et là sur la 
peau pour soulever ou détacher les 
fibres, rendre le tout plus flexible 
et produire une sorte de feutre flo­
conneux, qui ressemble à la pelu­
che.
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Au besoin on se sert aussi, an 
lieu d’aiguilles, d’épines d’acacia, 
qui août très aiguës et très dures,

La peau est alors prête à être tan­
née, et le tannage se fait au moyen 
du suc très astringent de l’acacia, 
dont l’écorce remplace d’ailleurs 
l’écorce de chêne dans l’Afrique du 
Sud.

Le Cafre, toutefois, ne se sert pas 
de l’écorce, parce qu’il atteint sans 
elle bien plus promptement son but.

On abat iyi acacia et on laisse de­
bout la racine et le restant du tronc, 
qui, par suite d’influences climaté­
riques, pourrissent en très peu de 
temps.

On peut alors les broyer entre les 
doigts et on obtient ainsi une fine 
poudre rouge qui agit d’une ma 
nière très astringente et qu’en fric 
tionnaut on fait entrer avec soin 
dans la peau, après l’avoir addition­
née d’uu peu de graisse.

Un grand manteau, barons, est 
porté de manière il ce que le poil se 
trouve en dedans.

Assez souvent uu tel manteau se 
compose de plusieurs peaux diffé­
rentes, par exemple, de peaux de 
léopard et de peaux de chacal.

Dans ce cas, ou ne détache pas 
les têtes, qui forment alors au man­
teau un ornement digne d’envie-

Bien des kaross sont composés de 
vingt, trente peaux et davantage, 
qu’on a cousues ensemble d’une 
manière simplement admirable.

Moniteur de la Cordonnerie. 
- ♦

FABRICATION DES TOLES 
DE FER-BLANC

La fabrication des tôles pour fer- 
blanc a pris en Angleterre, princi­
palement dans le p;iys de Galles et 
dans le Monmouthshire, une impor­
tance telle qu’en 1891 l’exportation 
atteignait 400,000 tonnes eu nombre 
rond. Elle a diminué un peu depuis 
parce que les Etats-Unis qui impor­
taient de très grandes quantités ont 
développé considérablement leur 
production. Il y a actuellement en 
Angleterre 302 usines qui fabriquent 
le fer blanc.

On n’emploie plus aujourd’hui que 
l’acier doux. Le laminage des barres 
se fait avec deux paires de cylindres, 
une dégrossisseuse et une fiuisseuse. 
Les cylindres sont en foute à l’air 
froid, coulés en coquille. On opère 
plusiers réchauffages intermédiaires 
effectués dans des fours à réverbères 
chauffés de préférence au gaz.

Les tôles qui sont laminées en pa­
quets sont séparées, soit à la main, 
soit par le passage entre les rouleaux 
qui, cintrant légèrement les tôles,

srisent la mince couche d’oxyde qui 
es réunit et les fait glisser les unes 

sur les autres.
Les tôles sont ensuite passées à 

l’acide, puis lavées à l’eau pure, re­
cuites pendant plusieurs heures dans 
des caisses en fer soigneusement 
utées, calandrées par trois ou quatre 

à froid entre des cylindres parfaite­
ment polis et sous une très forte 
pression, recuites de nouveau, puis 
repassées à l’acide très faible et enfin 
conservées sous l’eau jusqu’à l’éta­
mage.

Cette dernière opération se fait 
actuellement au moyen de machines 
dans lesquelles les tôles passent 
dans le bain d’étain entre des guides, 
puis entre les cylindres d’un lami 
noir, dans un bain graissé d’huile 
de palmeetdans un second laminoir. 
Au sortir de la machine, les tôles 
sont plongées à la main ou mécani­
quement dans un bain de son on de 
farine qui enlève la graisse, puis 
passées entre des cylindres recou­
verts de peau et animés de vitesses 
différentes qui opèrent le nettoya­
ge définitif.

Pour obtenir un bon étamage, il 
faut employer environ dix grammes 
d’étain par mètre carré ; on voit 
que la couche est extrêmement 
mince.
LES INTERETS INDUSTRIELS 

DE L’EUROPE ET DE 
LA CHINE

Il y a quelque temps le Moniteur 
Industriel, de Bruxelles, a exposé, 
dans une étude sommaire, les dan­
gers qu’offrirait, pour le marché 
industriel de l’Europe, le partage 
éventuel de la Chine. La même 
question vient d’être magistrale­
ment développée devant le Parle­
ment français et a produit une vive 
impression sur le public: l’Europe 
ne tarderait pas à être victime de 
ses illusions ; bien loin de donner 
à son industrie, à son commerce, à 
ses intérêts économiques, une acti­
vité nouvelle et fructueuse, elle 
en provoquerait la décadence et la 
ruine certaines.

Quels seraient donc les effets 
d’un partage, de quelque nom 
qu’on l’appelle: domination, pro­
tectorat, annexion, ou tout autre î 
En réalité, le partage de la 
Chiue serait la mise en valeur 
de l’une des plus riches con 
trées du globe. Il donnerait à ce 
vaste territoire, aujourd’hui stérili­
sé par la mauvaise administration 
et la routine de ses mandarins, 'son 
maximum de production, alors qu’il 
est présentement à son minimum. A 
voir superficiellement les choses, on

peut considérer ce résultat comme 
un progrès désirable. A les étudier 
de plus près on aperçoit le péril. 
Sans doute l’éventualité paraît en­
core lointaine, comme il peut se fai­
re qu’elle surgisse tout à coup. C’est 
dès maintenant qu’il convient de 
dissiper les illusions, sans attendre 
l’accomplissement de faits irrépara­
bles. Telle a été la thèse brillam­
ment soutenue devant la Chambre 
française des députés.

Demander à l’Europe d’initier la 
Chine à tous ses moyens de produc­
tion, c’est la pousser à produire à 
son tour toutes les marchandises eu­
ropéennes, depuis les denrées agri­
coles jusqu’aux grands produits de 
l’industrie,la métallurgie, les tissus, 
les milliers d’articles créés pour les 
besoins des nations civilisées. Com­
ment ne pas voir le danger de tou­
tes ces imitations, d’une pareille 
surproduction.do marchandises qui 
viendront concurrencer celles dont 
le vieux continent trouve à grand 
peine aujourd’hui le placement 1

Les Chinois sont intelligents et 
s’entendent fort bien aux choses du 
commerce. Avec leur habileté tra­
ditionnelle ils sauront à merveille 
utiliser nos procédés : ils suffit de 
visiter nos musées pour y voir les 
chefs-d’œuvre de copies qu’ils re­
produisent et pour se rendre compte 
des rapides progrès dont ils seront 
capables avec l’outillage perfec­
tionné que l’on veut follement met­
tre à leur portée.

Plus tôt qu’on ne le pense, ils au­
ront appris à se servir aussi bien 
que nous, peut-être mieux que nous 
des nouveaux moyens de transport ; 
l’Océan n’est plus pour aucun peu­
ple un obstacle, c’est le grand che­
min que vont sillonner de plus en 
plus fréquemment toutes les flottes 
du monde. Si bien que les cornmer 
çants chinois vendront jusque sur 
les marchés intérieurs de l’Ehrope 
les produits de l’industrie chinoise 
Ils les vendront parce qu’ils seront 
bien faits et surtout parce qu’ils se­
ront d’un prix très inférieur aux 
nôtres, les salaires étant en Chine à 
des taux véritablement dérisoires 
par rapport à ceux de l’Europe.

On objecte, il est vrai, que le taux 
des salaires s’élèvera dès que la 
grande industrie s’implantera en 
Chine, et l’on en déduit que ce relè­
vement nivellera le3 prix de la fa­
brication, qu’il sera l’obstacle natu­
rel à toute concurrence dangereuse. 
Ce ne sont là que des assurances 
optimistes et trompeuses.

Une réfutation solide et bien op­
portune a été apportée à ces assu­
rances par M. d’Estournelles dans 
l’important discours qu’il vient de
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Maison de oros en EDiceries.Vins et Liaueurs
Importations dlr'otes des lieux de provenanoe, de tous les articles qui font l’objet de son commet ee.
Assortiment complet en marchandises de première nécessite, telles que

THES, CAFES, SUCRES, MELASSES, SIROPS, FRUITS SECS, POISSONS, ETC.
' GRANDE VARIETE DE FINES DENREES ET CHOIX CONSIDERABLE DE VINS ET LIOUEURS DES MEILLEURES MARQUES DONT ELLE A LE MONOPOLE DE PLUSIEURS

HUDON, HEBERT & CIE^IEST
MONTREAL

prononcer devant le parlementfran- 
çais.

Les salaires n’augmenteront pas, 
d’altord, parce que les industriels et 
et les capitalises, qui auront recours 
à la main-d'œuvre asiatique, ne 
manqueront pas d’opposer aux exi 
gences des ouvriers la concurrence 
des machines les plus perfectionnées; 
ils tiendront donc, pareeseul moyen, 
les ouvriers à leur merci. Ils ne 
manqueront pas, en outre, d’opposer 
les ouvriers les uns autres et de 
maintenir ainsi les salaires à un ni 
veau sensiblement égal. Enfin, un 
antre fait entravera le relèvement : 
c’est que la valeur de l’argent qui 
sert à la paie de la main-d’œuvre va 
baissant, tous b sjours. Si bien qu’en 
admettant même uu relèvement qui 
ne se produira pas, l’effet en serait 
annulé par la seule dépréciation de 
la monnaie employée à cet usage.

La preuve que les salaires n’aug­
menteront pas résulte encore de la 
plupart, des publication', anglaises, 
allemandes ou fiançaises qui ont 
traité la question. Elle a été four­
me notamment par les rapports 
officiels publiés sur l’Lxpositiou de 
Clin-ago.

Un .autre moyen de contrôle est 
péremptoirement offert par ce qui 
s’est passé aux Indes depuis queues

contrées ont été mises en valeur par 
l’activité européenne. Les salaires 
des mécaniciens qui, en 1878, étaient 
de 30 roupies par mois, sont tombés 
à 19 roupies ; les salaires des ou­
vriers ordinaires de l’industrie sont 
descendus de 18 à 11 et il 8 roupies, 
ce-qui représente dix sous par jou r 
sur le papier, et, en réalité, cinq 
sous payés en argent. On constate 
partout que l’industrie européenne 
est en perte dès qu’elle entre eu 
concurrence avec l’industrie asia­
tique, et que cette dernière, au cou 
traire, est en bénéfices.

Un antre chiffre concluant.achève 
de placer en pleine lumière les ef­
fets de la mise en œuvre de l’indns- 
triedans l’Extiême Orient par l’in- 
terventiou de l’Europe : <1 e 1881 à 
1>91 les exportations de -man-lian 
dises ont. diminué de moitié, tandis 
que celles des Indes se sont élevées 
de 28 millions à liiô millions de 
livres sterling. La lutte n’est, pas 
possible, cela est dès longtemps dé 
montré, entre le travail européen et 
le travail asiatiqne ; et ee qui est 
établi pour les Indes sera bien plus 
vrai encore pour la Chine, où le^ 
ouvriers, plus nombreux, plus vi­
goureux, se disputent avec plus 
d’acharnement encore de plus mai 
grès salaires.

Pour clore le débat, nous ne sau­
rions mieux faire que de reproduire 
les paroles «le M. d’Estourneiies :

“ Le partage «le la Chine, si l’on 
réduit le problème à ses données 
brutales, ne serait autre chose que 
la mobilisation d’une armée enne­
mie ! L’Europe irait mobiliser con- 
Trè êlle même rrrre année ennemie ! 
Non pas cette armée d’invasion dont 
on parle si volontiers en s’en mo­
quant, non pas une armée de soldats 
chinois, mais une armée de mar­
chands, d’ouvriers, de producteurs, 
de sw producteurs.

** Elle mobiliserait cette armée 
avec ce que nous avons tant «l’inté­
rêt à garder pour nous mêmes ; avec 
nos moyens de production, avec, nos 
propres armes, nos machines les 
plus perfectionnées ; avec nos capi­
taux, <|ui ne tendent déjà que trop 
à s’expairier dans des régions incon­
nues ; avec nos états majors, avec 
nos cadres qui, eux aussi, trouvent 
si difficilement en Europe l’emploi 
de leur activitéparalysée.T'^(üfa/ti- 
tear Industriel).

L’Ang’eterre se prépare à figurer avec 
h .nne.ir à l’Expo«ition l'niverselle de 
19U0 à Paris. Le prince de Galles qui est 
président général du Oi mité d’organi­
sation a fait savoir que l’industrie an­
glaise entendait avoir des exhinits dans 
toutes les sections de l’exposition.

@
ü
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H. LAPORTE, J. B. A. MARTIN, 
J. O. BOUCHER, /Taison fondée 1870 L. A. DELORME, J. E7HIER,

J. A. MARTIN.
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LAPORTE, MARTIN &, CIE
...EPICIERS EN GROS...

72 À 78, RUE ST-PIERRE, MONTREAL
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-SEULS REPRESENTANTS AU CANADA, DE-

PHILIPPE RICHARD, cognac, France. Vve AMIOT, saumur. France.
MITCHELL & CO., BELFAST ET GLASGOW.

Thé Japon «* PRINCESSE LOUISE ” Thé Japon •' VICTORIA ’*
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-CANADA LIQUOR CO., Limitée
Successeurs do AND. SRISSET è FILS..............23, 25, TU6 GOSfOrCl, MOIlt^al

ONT TOUJOURS EN STOCK UN ASSORTIMENT COMPLET DE

CIARET, PORT, SHERRY, MALAGA, MADERE, COGNAC, RHUM, CONSERVES ALIMENTAIRES, ETC.
seul* ace™ au Canada flIM ST. JAMES, AMER PICON, CLARET MONTFEBRAND de Marceau, de BordeauxPOUR LE8 MARQUES :

ECHANTILLONS ET PRIX ENVOYES SUR DEMANDE. HTM WTT Y TV /Ce gin, dn qualité supérieure et d'un goût agréable, a obtcnuA 
U1IT TT 1 LilYl11, \les plus hnutos récompenses aux expoaiiions internationales J

REVUE COMMERCIALE
BT FINANCIÈRE!

Montréal, 3 mars 1898.
FINANCES

A Londres, on cotait hier les capitaux 
disponibles sur le marché libre à 
vue à 2} et à terme à 2 15/16 p. c.

Les consolidés se négociaient hier à 
Londres à 1121/16 au comptant et 112 5/16 
à terme.

Le taux d’escompte de la banque 
d’Angleterre est à 3 p. c.

A Montréal, les prêts à demande 
se font à 4 p. c. Les billets de clients 
s’escomptent aux taux de 6 et 7 p. c.

Les banques vendent leurs traites en­
tre elles : à 60 jours à une prime de
8 7/16 à 81 ; à demande, de 9 à
9 1/16. Sur le comptoir la prime est : à 
60 jours de 8} à 9 ; à vue de 9} à 9|. Le 
papier de commerce se négocie à 60 jours 
à une prime de 8} à 8} sur le comptoir 
et les traites documentaires de 8} à 8}

Le papier court sur Paris vaut 6.21} 
et le papier long 5 22} entre banques.

L’argent en barre vaut à New-York 
54}c et à Londres 25fd.

La Bourse de Montréal a été tran­
quille la plus grande partie de la se­
maine ; aujourd’hui même elleaétésans 
activité.

Ma gré ce manque de vie les valeurs 
recouvrent tout doucement le terrain 
perdu et montrent de la farmeté.

Tiès pm de transactions dans les va­
leurs de Banques.

Les actions de la banque Hochelaga 
ont été vendues à 160 et celles de la 
banque Jacques-Cartier ont atteint le 
Chiflre de 100 •

Le Gaz de Montréal gagne 3f points, 
les Colored Cottons [bons] ; le Royal 
Electric } ; la Dominion Coal [actions 
préf J } tandis que la Montréal Cotton 
perd 2 points.

Comme d’babitude, les valeurs des 
compagnies de transport ont le plus 
largement profité de la fermeté du mar­
ché.

De toutes les actions, la seule vérita­

blement active pendant la semaine a été 
le O. P. R. qui, de 83} la semaine der­
nière a remonté à 85}.

Les Toronto Street Ry. ont gagné 4} 
points à 102}.

Les Chars Urbains ne Montréal ont 
gagné (actions anciennes) 2} et (actions 
nouvelles) }. Les actions des tramways 
d’Halifax se sont vendues à 138} en gain 
de 1} point sur la semaine dernière ; 
enfin, le Rich. & Ont. Oo. gagne } point

Dans les valeurs diverses, les Montreal 
Telegraph sont à 180 au lieu de 182 et 
les actions du Câble Commercial avan­
cent de } point à 180} bien que à la veille 
del’asatmblôe géné. ale annuelle dont le 
rapport montrera une augmentation de 
profits sur l’exercice précédent.

Voici les prix auxquels ont été opérées 
les dernières ventes dans le courant de 
la semaine finissant mercredi soir:

Valeurs de banques :
Banque de Montréal....................... 240

“ Toronto .................................
“ Commerce.................... 140}
“ des Marchands
“ Molsons.............
“ British...............
“ d’Halifax..........
“ Union................
“ Ontario..............

Hochelaga..................... 150
Québec....................................
Nationale...............................
Jacques-Cartier.......... 100
East, Townsh........................
Ville-Marie............................
Nova Scotia...........................

Les banques canadiennes sont cotées 
en clôtare comme suit :

Vendeur Acheteurs
Banque du Peuple.................... .....

“ Jacques-Cartier. 100 98}
“ Hochelaga,163 150
“ Nationale............ 100 9n
“ Ville Marie.......... 100 92

Valeurs industrielles :
Gaz de Montréal ..............................  198}
Colored Cotton (bons).......................... 98

“ “ (actions)..........................
Montreal “ ................................... 153
Dominion “   95}-
Dominion Cotton (pref).............................
Merchants “ ..........................................

Royal Electric.... .............................. 156}
Auer Light Oo..............................................
Dominion Coal ipref.)........................ 109

“ “ (ord.)...............................
“ “ (bons)...............................

Intercolonial Cool .............................. 32
Compagnies de transport : ■

Can. Pac. Ry......................................... 85}
Toronto St. Ry....................................  102}
Ottawa Electric..........................................
Montreal St.Ry. [ancien]................. 261}

“ “ [nouveau]............... 258}
Halifax St. Ry (actions)....................  138}

“ '• (bons).........................  106
St. John St Ry, IHtf ...»«« » « » « | > M« » « ».

Cornwall St Ry ................... .'.....................
Duluth S. S. & Atlantic (ord.)...............
Duluth S. S. & Atl. (pref.)......................
Rich. & Ont (actions).........................  104}

“ “ (bons)....................................
Valeurs diverses :

Montreal Telegraph.........................  180
Câble Oommerc’l (actions)................  180}

“ “ “ (bons)...... 106}
Postal Telegraph.......................................
Bell Teleph (actions).........................  174}

“ (bons)......................................
West. Loan & Trust...................,.............
Loan & Mortgage................................. 98
Northwest Land [pref.];..........................

11 fnnmm T
Windsor Hotel...........................................
Heat & Light Oo (actions)................  38

“ “ (bons).................... 87
Canada Paper (bons).................................

COMMERCE
L’état des chemins s’est amélioré sen­

siblement et de tous côtes de la pro­
vince, les transports ont repris leur 
train accoutumé ; nos maisons de gros 
s’en aperç îivent car elles reçoivent la 
visite de leurs clients plus qu’elles ne 
l’ont fait par le passé.

Les voyageurs de commerce circulent 
plus librement et leurs commandes ar­
rivent plus régulièrement, en même 
tempsqu’elles sont plus nombreuses et 
plus importantes.

Ou voit, comme nous l’avons déjà dit, 
que la confiance est générale et que 
partout on augure bien de la saison pro­
chaine.

A la ville les affaires du détail sont

LEDUC & DAOUSTMRCB™DEGR™etdcPR0Dl]ITS EM,LE J0SEPH* * ll*b
Spécialité: Beurre, Fromage, (Eufs et Patates.

EN OROS ET A COMMISSION

AVANCES LIBÉRALES FAITES SUR CONSIGNATIONS. 
CORRESPONDANCE SOLLICITEE....................................

AVOCAT
: Chambre 701 MONTREAL
! New Vork Life Ttldg .

1217 ET 1219, RUE SAINT-JACQUES, MONTREAL

C. d usruUrttftfüX, prés. C. LeTOURNKUX, vice-prés. J. LeTOURNEUX, sec.-ti.

LeTOURNEUX, FILS & GIE, TM., Marchands - Ferronniers
NOS. 259. 261, 263 ET 26^6

UNE MEDECINE IDEALE
Pour la famille. Contre Pludlgestlon, l’état bilieux, le mal 
de tète, la constipation, le mauvais teint, la mauvaise 
baleine, et tous les dérangements de l’estomac, du foie et 
des lutestlons.

LES * RIPANS TABULES "
Agissent doucement et promptement Uue digestion par­
faite résulte de leur emploi. Une seule soulage. En vente 
par tous les parmaclens, ou envoyées par malle.

BIPAN8 CHEMICAL CO., 10 Bpbuam ft*. V.IE SAINT-PAUL MONTREAL
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lia NOUS RESTE! ENCORE
Quelques sacs de Noix piquées Molles, que nous vendrons à bon marché. Nous venons de 
recevoir un bon Thé Vert, Gunpowder, que nous vendrons au Commerce à 14c. Ecrivez pour 
échantillons ; nous sommes certains qu’il vous donnera satisfaction quant à la qualité et au 
prix. Il nous reste encore quelques quarts de Lard “ Family Pork ” à $13.75.

A. ROBITAILLE & CIE, 354 et 356, RUE ST-PAUL, MONTREAL
pins lentes à s’animer ; cependant, on 
commence à s’apercevoir d’nne certaine 
amélioration. Il est bien évident que 
les affaires ne prendront guère leur 
plein essor avant l’époque de l’ouver­
ture de la navigation ; mais dès à pré­
sent, le commerce pos ède de sérieux 
indices d’une augmentation sensible 
pour la saison prochaine dans le volume 
des affaires.

Cuirs et peaux — Les prix des peaux 
vertes sont sans changements Nous 
cotons, comme la semaine dernière, 
pour peaux de bœuf No 1, 9J à 10c ; pour 
le No 2, 8} à 9c et pour le No 3, 7$ à 8c.

Les peaux de veau conservent les 
pTixrde la semaine dernière ; on les paie 
10c le No 1 et 8c le No 2.

On cote les peaux de mouton de 90c à
$1.00.

Le oommeroe des cuirs est très satis­
faisant aussi bien pgur les cuirs à chaus­
sures que pour ceux à harnais.

On a reçu, cette semaine, un complé­
ment des ordres pour le Klondike, or­
dres dont nous avons déjà parlé.

Drapa et nouveautêa.—Les maisons de 
gros sont satisfaites des ordres reçus de 
la campagne et, en présence des résul­
tats de l’année dernière au point de vue 
de la vente du fromage et des produits 
agricoles, semblent être plus disposées 
à élargir les crédits qu’elles ne l’étaient 
par le passé.

A la ville, le détail n’est guère plus 
florissant que par le passé; mais, daLS 
la saison intermédiaire que ncyis ti*a- 
versons, les affaires ne sont jamais bien 
brillantes ; il n’y a donc pas lieu d’en 
tirer des conséquences au point de vue 
de l’avenir qui, d’après toutes les au­
tres apparences, devra être meilleur.

Epiceries, vins et liqueurs.—Les raffl- 
neurs-s’étaient un peu trop pressés de 
mettre une augmentation de ljlBème 
sqr les sucres granulés, ils sont revenus 
à de meilleurs sentiments et nous chan­
geons nos cotes en conséquence, en dé­
duisant le Ijl6 ajouté précédemment.

La demande est bonne en sucres et 
mélasses. Oes dernières ont même une 
vente très facile et à prix très fermes, 
bien qu’on ne prévoie pas, pour le mo­
ment, une avance.

Les fruits secs font l’objet d’un com­

merce assez actif, surtout pour les rai­
sins dont les stocks font évidemment 
défaut quelque part, si on en juge par 
les ordres très ronds reçus par nos plus 
forts détenteurs,

Les amandes écalées font une avMnce 
et se vendent de 22 à 24 cents.

En fait de conserves, la demande pour 
les légumes est bonne par continuation 
et celle pour les fruits s’est sensiblement 
améliorée, tandis que pour celles de 
viandes les affaires sont lentes.

Fera, ferronneries et métaux.— Nous 
constatons avec satisfaction une bonne 
demande pour les articles de construc­
tion et la peinture.—

Aucun changement de prix à noter 
cette semaine encore ; l’attente d’une 
augmentation de prix dans les vis ne 
s’est pas produite : les manufacturiers 
attendent sans doute pour faire la 
hausse que les stocks des marchands de 
gros, qui avaient beaucoup acheté dans 
cette expectative, soient presque épui­
sés.

Huiles et graisses.—L’huile de'loup- 
marin raffinée a fait une avance de 1 à 
4cts, suivant qualité et.quantité. Nous 
cotons aujourd’hui de45 à 60c au gallop.

Une avance de le sur l’huile améri­
caine est enrégistrée ; l’huile cana­
dienne est sans changement jusqu’à ce 
jour, mais nous ferons observer à nos 
lecteurs qu’un changement de prix dans 
l’huile canadienne suit généralement de 
près tout mouvement de prix dans 
l’huile américaine.

Poissons —La demande s’est légère­
ment améliorée et les prix sont fermes, 
quoi qu’à vrai dire sans changement

Salaisons, saindoux, etc.—Les lards en 
quarts sont sans changements, mais le 
lard fumé a baissé de Je. Nous le cotons 
maintenant 13c au lieu de 13Jc.______ ___

Les saindoux purs de panne ont avan­
cé de Je par livre. On les cote en seaux 
de $1.75 à $1,95.

La graisse Fairbanks vaut de $1.27J à 
$1.30, soit une augmentation de 2Jc.

Revue des Marchés
Montréal, 3 mars 1898.

GRAINS ET FARINES 
marchés étrangers

La dernière dépêche reçue de Londres 
au Board of Trade cote, comme suit, 
les marchés du Royaume-Uni, à la date 
d’hier :

‘•Londres. Chargements à la côte; 
blé, vendeurs et acheteurs à part, 3d 
plus haut. Chargements en route: blé 
un peu plus ferme ; maïs, acheteurs et 
vendeurs à part.—Liverpool. Blé dis­
ponible, soutenu; maïs, facile. Sur 
options: blé, soutenu, 7s 10|d mars; 7s 
5d mai ; 7s ljd juillet ; 6s 6jd septembre; 
6s 5Jd décembre. Maïs, soutenu, 3s 4|d 
mars ; 3s 3Jd mai ; 3s 2}d juillet ; 3s 3Jd 
septembre. Farine première à boulan­
ger de Minneapolis 26s.” ------------ -

A Paris, on cotait hier le blé de mars 
fr. 28-75 et celui d’août fr. 27.45; la farine 
de mars était à 61.35 et celle de mal àfr. 
59.25. Les marchés français de l’inté­
rieur sont calmes.

Nous lisons dans le Marché Français 
du 12 février :

“ Les premiere jours de la semaine 
écoulée ont été maussades et gris, cou­
pés d’averses et de giboulées comme en 
plein mois de marr. Depuis jeudi, le 
temps s’est heureusement modifié, il 
gèle légèrement pendant la nuit, et les 
journées sont magnifiques, ensoleillées 
ainsi qu’au printemps.

“ Les inquiétudes de la culture sont 
devenues par suite moins vives, le re­
froidissement de la température, bien 
que peu accentué, ayant eu néanmoins 
pour effet d’arrêter momentanément la 
végétation Des froids plus vifs, accom­
pagnés de chute de neige, seraient en-

ces et les rongeurs qui commencent à 
pulluler dans les champs et arrêter la 
pousse des mauvaises herbes, qui ont 
pris un développement exagéré pendant 
la saison exceptionnellement douce que 
nous venons de traverser, 
oLe marché des farines douze marques 
n’a présenté que peu d’animation cette 
semaine, acheteurs et vendeurs s’étant

æsïHsy p COURROIES EN CUIR
Tanné au Chêne

MANUFACTUREES PAR SADLER & HAWORTH
(Ci-devant ROBIN, SADLER & HAWORTH.)

MANUFACTURE Coin William et Seigneurs, Montreal.
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le CIRAGE UNIVERSEL Te CAMERON
Pour Chaussures en Cuir Jaune, Brun et Tan, Selle, R8nes, 
Sacs de Voyages -et toutes sortes d’Articles de ce genre.

VERNIS A CHAUSSURES CAMERON...
Co vernis est universel, il a obtenu les médailles d’or aux 
différcntosexpositionsunivcrselles ildonncàla chaussure, 
ou autres articles en cuir, un brillant, riche, et conserve 
parfaitement le cuir. .......... Demandez dos échantillons.

The D. CAMERON UNIVERSAL SHOE DRESSING Co.

L. fl. DflSTOUS, Représentant, No 18 rue St-ftlexis, Montreal.

awarded

SRriffi

NEW-YORK

montré généralement réservés. La ten­
dance demeure ferme, la bonne récolte 
probable ne pouvant avoir d’iDfluence 
bien sérieuse sur les cours à cette épo­
que de l’année et les greniers de la cul­
ture commençant à se dégarnir complè­
tement. Il ne faut pas oublier d’autre 
part que jusqu’à présent nous avons été 
loin d’importer les quantités j ugées nor­
malement nécetsaires pour notre con­
sommation et, que les pays expéditeurs, 
connaissant cette situation ne manque­
ront pas de maintenir on même d’élever 
leur prix dans l’avenir, on doit donc 
prévoir sinon une hausse considérable, 
du mônis le maintien des cours aetuela.

Au début de la semaine, les marchés à 
grains américains ont été affectés parla 
baisse qui s’est produite sur les mar­
chés aux valeurs à la suite des bruits de 
guerre j) rovoquôs par l’affaire du Maine 
Une baissé mômëntanéF BTétatrtr pro­
duite en même temps sur les marchés 
anglais les cours à Chicago n’étaient 
pins soutenus. Mais bien que le blé vi­
sible eu Europe ait montré une aug­
mentation à la fin de la semaine der­
nière, le visible aux Etats était en di­
minution et Bradstreet évaluait à trois 
millions et demie de boisseaux la dimi 
nution du visible pour le monde entier. 
Par suite, lundi dernier, les cours se 
relevaient et le blé de mai gagnait 2} 
points sur le cours en clôture du samedi. 
Mardi il avançait encore de }c et ga­
gnait encore hier, mercredi, 1| point.

En somme, nous trouvons le blé de 
mai Je plus cher que la semaine der­
nière, tandis que le blé de juillet perd §c.

La République Argentine exporte de 
fortes quantités. •

La récolte de l’Inde est à la veille 
d’être offerte et les nouvelles des ré­
coltes en terre dans la presque totalité

des pays à blé sont excellentes. Dans 
ces conditions, l’option de juillet peut 
difficilement suivre la hausse qui se 

roduit sur celle de mai, qu’on s’attend 
voir avancer davantage.
Voici les prix en clôture sur le marché 

de Chicago pour chaque jour de la 
semaine écoulée pour les livraisons fu­
tures :

Mai Juillet
Jeudi..............................1.03} 89 J
Vendredi...................  1.03} 89 g
Samedi.......................... 1.02} 88g
Lundi............................ 1.04} 89}
Mardi............................ 1.06} 91g
Mercredi............l.Oôj 91

On cotait hier, le blé disponible sur 
les différents marchés des Etats-Unis :
Chicago, No 2, rouge....................... 1,06}
New-York, No 2, rouge................... 1 07}
Detroit, No 2 rouge..........—........ 97+
Duluth, No 1, du nord..................... 1.00

Les principaux marchés de spécula­
tion out fermé comme suit, à la date 
d’hier :

Mal Juillet
Chicago................ 91
New-Ÿork...... ................. 1.011 92}
Detroit..................
Duluth................... 97}

MARCHÉS CANADIENS

Nous lisons dans le Commercial de 
Winnipeg du 26 courant :

“ Lundi on payait $1.00 pour le blé 
dur No 1 à flot à Fort William ; mais, 
hier, on cotait seulement aux environs 
de 96c. Sar les marchés de la campa­
gne il s’offre très peu de blé par suite de 
la rudesse de la température, mais on 
compte silr un mouvement accentué 
pour bientôt, car les fermiers mettront 
très vraisemblablement sur le marché

leur surplus en mains avant la rupture 
des chemins. Dans les premiers jours 
de la semaine on a payé 87o aux fer­
miers de la campagne, mais hier on 
leur cotait 86c sur un fret de 18c et on 
payais 90c sur ce marché.

La dépêche reçue de Toronto, cote 
comme suit, les marchés d’Ontario, à 
la date d’hier :

“ Marché tranquille. Farine, sans ac­
tivité et facile ; chars de straight rollers 
ooté de $4 20 à $4.26, ouest. Blé, offres 
régulières, mais marché inactif ; prix 
faciles à 86o pour blé rouge d’hiver à 
l’ouest et blé blanc coté à 86o ; blé du 
Manitoba soutenu à $1.10} pour le No 1 
dur à North Bay et à $1.09, Midland. 
Issues de blé actives et fermes à $14 00 
pour le gru et à $12 00 pour le son, à 
l’ouest. Orge, bonne demande, ferme ; 
No 2 cotée à 41c ; No 3 extra à 38c et 
our moulée de 3fr à 37e, au dehors, 
arrasin, soutenu à 36c, ouest. Seigle, 

ferme à 61c, ouest. Blé-d’inde, soutenu 
de 31 à 31}c, pour le grain canadien, à 
l’ouest, et de 37 à 37}c pour l’américain 
à Toronto. Avoine, plus facile avec 
plus d’offres à 29}c, pour avoine mélan­
gée et de 30 à 3J}c pour blanche au 
nord et à l’ouest. Pois, soutenus à 66c, 
nord et ouest’’

Sur le marché de Montréal les grains 
sont tranquilles et ou traite quelques 
affaires en avoine et en pois pour livrai­
son en mai. L’avoine se cote actuelle­
ment un peu moins chère, de 33 à 33} en 
magasins ; à la campagne, l’excitation 
continue et bon nombre de fermiers re­
fusent de vendre à moins de le par livre, 
malgré plus de faiblesse sur notre place.

On vend les pois No 2 pour livraison en 
mai de 66 à 66}c à flot.

La demande locale est bonne pour les 
farines ; les stocks des marchands sont

Etabli en 1885

Montres,
Horloges,

Bijoux
flCENT POU» LES CELEBRES MONTRES “WALIHAM"

EDMUND EAVES
185, rue St-Jacques, Montreal.

Justement arrivé, un lot splendide d’hor­
loges en chêne et en noyer, 8 jours, six 
patrons différents par caisse, sonnent les 1 
et les heures.—$13.50 la caisse.

S. PICHE. F. X. O. TRUDBL.
LA BOITE A BEURRE PICHE

La seule boite 
à beurre pou­
vant avanta­
geuse ment 
remplacer la 
tinette et lui 
étant supéri­
eure à plus 
d'un point do 
vue. lo Elle est 
facile à ouvrir 
et à fermer.
. 2o Etant plus 
grande del'em- 
Douchure que 
du fonds,' le 
beurre peut 
en Être extrait 
facilement.
3oSon contenu 
peut Être divi­

sé en parties d’une ou plusieurs livres. 5o Elle coûte 
moins cher que la tinette.
Manufacturée par S. PICHE & CIE, 

Ste-Anne de la Pi rade, P. Q.
Agent général pour la vente

F. X. 0. TRUDEL, St-Pnwper, Co. Champlain

Nous ne faisons pas d'exception ^ 
à la règle d’or.

Tout marchand trouvant que le

n’est pas vendable on qu'il ne donne pas 
satisfaction d’utie manière quelconque, n’a 
qu’à nous le retourner, et nous le rachète­
rons, payant le plein prix d'achat et tous les 
frais d’hxpress

Y a-t-il uue autre maison, lançant une 
espèce quelconque de thé, à la livre ou en 
paquet, qui ait le courage de faire uue offre 
semblable ?

Agences pour la vente en gros:

25, Front Street East, Toronto 
318, Rue St-Paul - - - Montreal
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cr- rsiRARDOT 8c Go.VIGNOBLE CONCORDIA swim, hum, ma VITICULTEURS ET MANUFACTURIERS DE VINS CANADIENS <■

^ Nos célèbres Clarets et Sauternes sont en usage dans tout le Dominion, et donnent la plus
grande satisfaction. Vin de messe une spécialité. Pour prix et renseignements, s’adresser a

B. <3-II3,-<aL.I3.:DOT <Sc CO-, S-A.nsriD'WÏCiEï, Ont.

EDMOND BOUCHER, Marchand-Tailleur «==-
-===. No 42, rue St-Jean, Montreal

bas et la hausse des blés les incitent à 
acheter dans la crainte de cours plus 
élevés. H n’y a pas de changement dans 
les prix.

Les farines d’avoine sont fermes à nos 
cotes avec peu d’affaires.

Les issues du blé sont également fer­
mes et en bonne demande.

GRAINS
Blé roux d’hiver, Can. No 2.J0 00 à 0 00 
Blé blanc d’hiver “ No 2. 0 00 à 0 00 
Blé du Manitoba No 1 dnr... 1 10 à 1 18 

“ No 2 dnr... 0 00 à 0 00
Blé dn Nord No 1................ 0 On ft 0 00
Avoine blanche No 2............  0 33J4 1» 31}
Blé d’inde, Américain......... 0 37 ft n 37
Orge.............................................  0 00 à 0 41
Pois, Non par 60 I* s...............  0 0' à " 00
Sarrasin, par 48 lbs.................0 41 à 0 42

—8eigle, par-66 lba—.051jà0 52
FARINE8

Patente d’hiver....................... |4 85 à 6 00
Patente dn printemps......... 3 30 â 5 45
Straight, rolle-s ................   4 60 S 4 65
Forte de boulanger (cité)......4 90 ft 5 01
Forte du Manitoba ..............  4 60 à 4 75

FARINE D’AVOINE
Farine d’avoine standard,

en barils................................ $0 00 à 4 20
Farine d’avoine granulée,

en barils................................. 4 30 à 4 40
Avoine roulée, en barils......  0 00 à 4 00

FROMAGE 
MARCHÉ ANGLAIS

MM. Marples, Jones & Oie, nous écri­
vent, de Liverpool le 18 f-vrler :

Il s’e-t fait un peu plus d’-ffairos 
cette semaine mais es prix sont rare 
ment nu^i bon* par suite du dé-ir des 
détenteurs d pr flter de tontes l-s oc- 
ChsIops de réduire leurs stock* En clô­
ture, cependant, le ton est plus ferme.

“ Nous cotons :
Canadien blanc et coloré, très 

fin, d’août ...................................36 à 38s
Canadien blanc et coloré, très 

fin, octobre................................. 37 à 39s.
Canadien, blanc et coloré, très 

fin dejuin................................... 33 à 35s.
Canadien, blanc et coloré, 

choix, frais do septembre.... 38 à 40s.
E. U., blanc et coloré, choix 

août et septembre................... 39 à 40s.
Importations du Canada et des Etats 

Unis : 10,583 boites.

MARCHÉ DE MONTRÉAL.

La situation ne s’améliore pas et. bien 
qu’on'cife certaines transactions faite- 
par le câble, les acheteurs n’offrent anx 
détenteurs que des prix difficilement 
acceptables pour de bonne marchan­
dise. On a offert 7je pour du .fromage 
d- Qnftbec de septembre, prix qui n’a 
pas été accepté; nous avons connais­
sance cependant de v-ntes faites à 8 • 
au début de la semaine, mais nous 
er 'yon- qu’il serait diffl ile d’obtenir ce 
prix maintei ant. le p'ix du < âbl« pub’ic 
de Liverpool ayant baissé de 6d à 39s 
6d. ' '

BEURRE 
MARCHÉ ANGLAIS

MM. Marples, Jones & Co.. nous ôcri 
vent de Liverpool, le 18 février :

“ Les qualités de choix sont en bonne 
demande, mais tandis que les acheteurs 
continuent à s’approvisionner pour 
leurs besoins courants sur les bases ac­
tuelle- on sent que nous avons touché 
de nouveau pour le moment 1 s plus 
hauts prix La-qualités infé ieures sont 
également en meilleure demande, mais 
I-s acheteurs n’ont pas de meilleures 
vues quant aux prix.

“ Nous cotons :

Ladies des Etats-Unis......................... 50 à 66s
Imitation, crémeries, tin.......... 56 à 60s
Irlande, fabriques...............................  80 à 90s

“ crémeries, boites.......  96 à luOs
Canada, crémeries, choix, en

boîtes....:.........................................  90 à 96s
Argentine, choix................................... 94 à 104s
Australie, choix, en boîtes...... 98 à 104s '
Danemark, crémeries, barils

choix.................................................106 à 114s
Importations du Canada et des Etats- 

Unis 1,895 paquets.
MARCHÉ DE MONTRÉAL

Il s’est manifesté un changement pour 
le hüienx dans les transactions à i’ex- 
portatiou ; denx chars ont été achetés 
à Québec et nous savons qu’un mar­
chand a vendu 1000 boîtes à 19c à une 
de nos maisons d’exportation des mieux 
connues.

Les beurres de ferme sont très rares,» 
de même d’aUl**&raqne-eeux- de crème- — 
rie dont les stocks sont très diminués.
La demande locale est bonne à cette 
époque de l’année et les prix payés par 
le commères d« détail ont raidi. On 
paie les towaships fr iis le 18 à 20»; les 
beurres en rouleau de 17 à 18uetlea cré­
meries d’octobre de 20j à 21c.

ŒUFS.
On nons écrit de Liverpool le 18 fé­

vrier ; “ Les ce fs ont toujours une de­
mande soutenue à peu pré* aux anciens 
prix. On tote : œ if» frais d’Irlan te de 
8s 6d à 9s et du continent de 6 - 61 à 7s 9d.

On cote les ce fs frais 19c la z et on 
«’attend à des pri t plus bas avec la dou­
ceur de la température II n’y a pins 
d’œufs chaulés sur le marché.

LÊGUMEd
Les pommes de ter^e sont plus chères 

et se paient de 6J à 65c en lots d- char, 
er en lots de détail, on cote maintenant 
ds 80 à 90c. par 90 lbs.

L*-a_aukre légumes se vendent : céleri 
de 55 à 80c lad z; salades de Waterloo

AUDON, PARADIS & GIE, &
SEULS ACENTS A QUEBEC, DE LA CELEBRE MAISON yU *

R. S. WILLIAMS & SONS,
________________DE T000NTO

1 du PUNOBEU.
I Le plus ancien et le K

mieux connu au Canada.

Machines à Coudre “New Williams”

Maison fondée en 1879.

JOSEPH WARD & CO.
321 à 327, des Commixsai es, Montréal

ENTREPOTS EN QE08 DE

GRAINES DE SEMENCE
DE TOUTES SORTES.

Echantillons et prix epvoyés sur demande. 
Spécialités—Chars assortis. Livraison â toutes 

stations.
Venez nous voir ou Ccrivez-nous, conditions de 

prix faciles.

GARANTIE POUR DIX ANS.

Ecrivez pour lisle de prix et catalogue.

W%liü3rj3r.i

_ _ _ _  JOS. CONTANT et Chimiste
. i t CI -pr» ^ ^

HUDON, PARADIS & CIE nouts rue Nore-Dame, MONTREAL 
93 et 95, rue St-Jean, Québec. coin de la rue sonsecours TeLBeU10

0
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Extraits Culinaires 

Catsup aux Tomates
Fpr™ wr~ PURE COLD

Sont les Meilleurs. Essayez-les.
TELEPHONE 685 ••••« FRED. D. HUGHES, Agent, 394 rue St-Paul, Montréal

PURE GOLD M'FG.CO 31 £33 FRONT ST; EAST. 
» ' TORONTOvïliS

60c la doz; salades de Boston $1.60; ra­
dis du pay* 60c la doz; carottes nouvel­
les 75c le paquet; ch >nx de 60 à 70c le 
quart; patates sucrées de $5 00 à $5 50 
1--quart ; navets 60c le Bac; betonrav*-B 
26: ie panier, oignons du pays, fermes à 
$100 lë quart et de 40 à 45c ie panier de 
trois p6' ks.

Les haricots triés à la main valent 
suivant ch >is, dn 80 à 90 : par lots de 
char et d>- 2 à 10c en plus par miuot sui­
vant quantités pour lots de moindre im­
porta ce

Les haricots non triés f mb par lots de 
char de 75c à 80c et en lots de détail de 
85 à 90c.

Les oignons d’Eipagne valent $2.50 la 
caisse d’environ 15J Ibs et do 90c à $1.00 
la boîte ordinaire.

FRUITS VERTS
Les affaires ne sont toujours pas bril­

lantes.
Les pommes sont plus chères, on paie 

les Spies jusqu’à $>00 et on ne trouve 
plus de pommes présentables d’aucune 
sorte à moins de les payer $3 00.

Nous cotons mai itt-nant les oranges 
de Valence en boites de 420 de *6.25 à 
jô 50 ; celles de Californie, de $2.60 & 
$2 75 ; on trou ve défi oraeges du Moih 
que à partir de $2 75 la b «Le de 150.

Les autres fruits sout sans change­
ment.

PORCS ABATTUS
Pas de changement dans les prix et 

aff ,ire« rentrai tes ; ou cote par lOu Ibs 
de $6 25 à $6 75 suivant poids des ani- 
nfaux.

KO[N PRESSÉ RT FOURRAGES
MM. Hosmer Robinson & Co, nous 

écrivent de Boston le 24 février :
Cette semaine, il a été reçi 183 chars 

de foin et 12 de paille pour le marché 
local, plus 32 chars poui l’exportation. 
Pendant la semaine correspondante de 
l’an dernier, les recettes avaient été de 
290 ihars de foin et 18 de paille et 116 
chars pour l’exportatiou.

Les arrivages de foin et de paille 
n’Ont pas été aussi importants, cette se­
maine, q ie d’habitude, mais il ne s’est 
pas fait de réd iction dans le stock du 
marché, car pendant les trois ou quatre 
derniers jours il ne s’est pas fait grand 
mou vemant de f >m par suite des tem­
pêtes Il y a t*ès peu de demande pour 
les qualité* de f nu à bas prix et les prix 
Hont toujours faibles,

La paille de seigle est iaactive. 
“ Nous cotons :

Grosses balles. Petites balles.
Foin, choix »16 00 à $....... $11 00 à $
- No 1 13 60 à 14.00 i3 oo a 13 50
— 2 li'.OJ à 10 00 à
— 3 9.00 à 9,60 9.00 à 9.50
— mél. de

trèfle 8 50 à 9.00 8 60 à 9.00
Paille de
seigle, long. 9.00 à 9.50

- de
seigle mêlée 8.00 à 8.60 8.00 à 8 50

— d’avoine 6 60 à 7.00 6.50 à 7.0U
Les arrivages ont recommencé et no-

tre marché est bien approvi-ionné. Les
prix sont fermes pour 1 foin N > 1 et les 
qualités de choix se paient facilement 
$11 00 II nous vient du foin de l’Onta­
rio qui se vend pour du No 1 et qui, 
dans d’antres années, serait dansé c-,m 
me très bean f jin No 2 0a s’en contente 
mais il u’obLi-mt pas le prix de $11.00 
qui est réservé à un foin plus régulier ei 
dont les t’ges de mil ont atteint leur 
développement normal.

Les foius d-* qualités inférieure sont 
en excê» des besoins actuels du marché 
et sont à prix faciles.
rom presse Mol, la conue..... 11 50 à 12 00
do~do Ntrï do .... 8 6o a 9-6(1
'aille d’avoine do .... 4 5>à 6 nu

tionlee extra la tonne.................. 18 00 à 20 00
Grn blanr do   00 00 à 17 00
do No 2, do   00 00 à 16 00

son (Manitoba) do ................... 13 50 à 14 OC
do an char (Ontario)............ 00 00 a 13 uo
(lé-d'iude jaune moulu......... 00 00 à 18 00

Et an char :
Koi i pressé No 1 ............................. 10 50 à 11 00
do do No 2 ............................... 8 00 à 8 50

Paille d’avoine..................... 0 00 à 4 50

TOUR DU MONDE. — Journal des voyages et 
dos voyageurs. , Sommaire du No 8 (il) fevri r 
1898)—lo .-ix ans d’O'PloraUun chez les Indiens du 
nord de la Colombie par M. -lo-epli de Droite.-,.—2o 
A travers le monde : A Ma laga car ; inv prise 
d'Iku igo ; Récit l’un té nom o ulaire. — 3i Civili­
sai ons et religions : Cinquante années au grand 
iac S de — 4o Gra des courses de terre et de mer ; 
La dernière oxp dition du lieutenant Poary ; La 
météjritedu Cap York — ôo Pmflls de voyag urs : 
Ernest Uiles : E tgene Zintgraff 6o IVexpuision 
coloniale: Kassaia, 7o Livres et carte, - 8o Les 
Revueeetrangèr s; Voyage aux >olcms de Java, 
par M Jules L;clereq , Bulletin de 11 sp.dété ruy du 
b :.g ■); Conflit ntre feary et lec ipitaiuc Sverdmp 
iBuileLmnf tbe Amen a î Geographical Sucieiy) ; 
Raupirts commerciaux ent.e ITialie et l’Australie 
|L’Un vers).

Abonnements : Un an, 26 fr Six mois, U fr
Bureaux à la librairie Hachette & Cie, 79, boule- 

rardSalnt-Gormalo, Paris.

NOTES SPECIALES
MM. N. Quintal & Fils ont toujours 

un assortiment complet et choi-i de 
thé, riz, mélasse, liqueurs, etc. Leurs 
sucres brut purtout sont offerts à des 
prix^xcessivement'bss.

M. N- F. Bédard, de Montréal, rap­
pelle à sa clientèle dn district d- Québ“0 
que son agent à Québec st M. Louis Jos 
Belleau et q >e personne autre que lui 
n’est autori-é à se sQrvir du titre d’a­
gent de M, B*d ird ponr les marques de 
présure Hom-en & Bédard.

“ Celui qui a soif de gloire, n’a que 
peu de repos ; un souffle le ranime, un 
souffle l’abat.”

Q elqiies concurrents de I’Ename- 
LINE, le brillaot moderne pour les poê­
les, soupiraient après la gl lire, mais ils 
ont eu une courte carriè-e parce qu’ils 
ont i-bsolument fail i de donner sitis- 
ficiionaux consommitenra. Ceux qui 
emploient unese le fois l’ENAMELlNE 
u’emploient jamais d’autre produit.

Ua jeune homme, marié, demande 
une situation, cnmmircompfrab4% oit-dû_ 
recteur d’un dép irtement de comptabi­
lité requérant un homme sérieux.

Quatre années d’expérience dans le 
co urnerce de gros ayant la direction du 
bureau, et une année secié aire tréso­
rier d’une co npagnie incorporée de 
cette ville. Références de première clas­
se. S’adresser aux bureaux du Jour­
nal.

Le Thé qui se vend.
Une antre forte Cargaison de Thé de 

Ceylan “Salada” est arrivée il y a quel-

âue-i j >urs, aux entrepots de fret du 
rand Tronc : cela faisait une jolie pro­

cession de camioDS doubles chargés de 
la livraison.

Malgré la conc rrence la plus active 
dans le commerce du thé en paquets, le 
thé de Ceylan “Salada” paraît avoir 
conquis les suffrages populaires, parce 
que la vente a pris des proportions 
euorraes et l’augmentation s’accentue 
de plus en plus. Et lorsque l’on consi­
dère le fait “qu’il est d’une telle va­
leur”, il n’y a rien d’éoonnant à ce qu’il 
se vende et plaise partent où il pénètre
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Les personnes ayant des collections 
difficiles à faire s’adresseront avec pro­
fit à MM. Bonin et Major 1608 rue Notre- 
Dame, les agents financiers bien connus. 
Ils achètent les comptes dans les failli 
tes et s’occupent aussi de collections 
pour les particuliers. M. E Major est 
dans CPtte branche d’affaires depuis 20 
aps. Le bureau fournit des renseigne- 
nients aux marchands de la campagne 

.sur la valeur des créances qu’ils peu­
vent avoir en ville et se charge de leurs 
collections.

Tentes de Fonds de Banqueroute par 
les Curateurs

Par Bilodeau & Renaud, le stock de 
O. R. Fagnan & Oie. épiciers de Sorel à 
66o dans la piastre à L. Trempe et les 
dettes de livres à 20c dans la piastre à 
J. O. Fagnan.

Par Alex. Desmarteau, le stock de J.
C. Qaudry épicier à 60c dans la piastre 
à Ohs Langlois et les dettes de livres à 
8c à Bonin & Major.

Par Kent & Turcotte, le stock de nou­
veautés de Louis Desjardins & Oie^de 
Ste-Ounégonde à 60c dans la piastre à
D. Mercure.

Par Kent & Turcotte, le stock de 
nouveautés de Clovis St-Louis en lots à 
divers acheteurs et les dettes de livres
à 34} dans la piastre à E. Major.---------

Par Bilodeau & Renaud le stock de S. 
Paquette & Oie, hôtelier aux Sault-aux- 
Recollets par lots à divers acheteurs.

Par Alex. Desmarteau, le stock dé 
John Lorigan consistant en manteaux 
de cheminée, tuiles etc. à M. Hicks & 
Co à raison de 60c dans la piastre.

PROVINCE DE QUEBEC
Cour Supérieure.

ACTIONS.
Défendeurs. Demandeurs. Montants

Absents
\ ancc Wra li...............................K. A Dyer 217

A'cot .
Little Ed.......................... U. F. W. Andrews 375

Bécancourt
Beauchesne 11. al...............Dame E. Désilets 175

Brome Canton
Johnston Carl U............. Mary E. Johnston 235

Compton
Brewster E. W........... Mile E. W. Brewster 2e cl.

Caplan
Cyr J. G.................................N. Smith et vir 109

Colombus O.
Ayfer Hemy J..................... .*. E. Seagal et al 1500

Ditton
raquette Mde S. esquai..................... G.. Roy 1225

Eastman '
vVliitthead A. J..................E. A. Small et al 114

Farnham Canton
Desrocht s Joseph.......................... C. Leclaire 350

Lingwick
Melver Mde M. & al............B. A. Land Co 767

Llmoilon
Corp. de Limoilon............................ F. Goulet 400

IiOnisevllIe
Dupuis Dame M. H. et vir..........................

tl. 17. A. Grenier 166
Mineau AlfreJ..........................Quebec Bank 1511

Magog
Vallée & Gagnon.......................T. C. Mother 153

Montréal
Anderson J............................... K. W. Mowat 157
Aubry A. D.Montreal Loan k Moitgage Co le cl. 
Burns Dame J. L. et al................J. l’alliser 900

Brroks J. C. H.... W. H. D. Young 216
Mode H VV................... J. A. St-Julien et al 214
Boucher Dame V. et vir................. .-........... .

Cité de Westmount 140
Béliveau J. A...............................O. Soulière 2e cl.
Bell A........................................ W. S. Miller 300
Berthianme T....................... F. H. Lemieux 100
ülumenlhal J. étal..................... A. B. Boas le cl.
Bode H. W... Daine L. E. Lunkin (domtn.) 10000
Boite J. A. B............................ Dame L. Boite 197
Brunet Ar...................................L. A. Wilson 193
Bank of Moutreal.... R. W. Crompton et al 159
Baxter J..............Dclle W. M Eglaugh et al 2e cl.
Beaudry J. H............... Delle E. Champagne 151
Chaput N........................................T. Jneotel 148
('harbonneau T.........................E. A. Barker 115
Campeau Dame M. et vir .. ...C. Sheppard 364
Chaussé C........................Delle V. Bélair 119
Coté L. sr................................... K. Coté et vir 282
Donaldson K. étal..................... J. W. l’yke le cl.
Davis E. H.......................................................

Canada Permanent Loau k Savings Co 5608
Demers N...................................J. P. Marion 240
Drolet G A.....................Chanteloun Mfg Co 250
Dumbnr A........................................J. Barton le cl,
Dent W. et S. lunes et al............. •.............. .­

G. Greenwood esquai 2000
Filiatrault Rev. T. R. C........J. P. Gadbois 167
Gordon J. A........................Dame M. Ellaby 245
Gosseliu Dame P. P. E. B. Greeushields et al 330
Hudon .1. A............. Dame M. V. Provençal 2e cl.
lTvine J ,. , , .... , i, ,.. J. McIntosh 139
Jacobs Dame M. et vir...................................

Canadian Bank of Commerce 143
Jany H.......................................... I. Germano 125
Jacob J. étal..........................S. D. Vallières le cl.
K egan M. J...........................E. P. Ronayue 134
Le Baron de Kervyn........... J. A. Rebrtaille 25b
Lafleur M...................................... B. Gadbois 2e cl.
Lafontaine J. G...........
Levesque A..................
Mason H.....................

.. Dame A. G. Kelly le cl.

Mitclu-ll J. M. et al... 800
Martel A....................... 103
Olsen K. B................... 101

Au Kloudyke—
dix mille hommes se tiennent prêts à pousser ce 
cri au Canada. Il leur faut des provisions— 
moins elles seront pesantes, plus vite ils arrive- * 
ront à destination.

Les Carres de Soupe Lazenby
, sont

petits, légers et très nourrissants. Leur haute 
qualité, leur mérite intrinsèque leur procura la 
recommandation du Gouvernement Britannique 
pour leur usage, par l’armée dans les campa­
gnes aux Indes.

Il était permis à tous les fabricants, de con­
courir—les carrés E. Lazeuby & Son remportè­
rent la palme. Les principaux fournisseurs de 
gros les vendent.

A. P. Tippet & Co., Agents Generaux, 
Montreal.

Il y a,des imputations du India 
Relish de Heinz, mais elles sont 
loin d’être aussi bonnes.

QL El.(J l ES- r N US DE NOS SPECIALITES:

M-rinades Sucrées. 
India Relish. 

Chutney aux Tomates.

Baked Beans,
sauce aux Tomates. 

Ketchup aux Tomates.

EN VENTE PAR

HUDON, HEBERT & CIE, MONTREAL 

H. P. ECKARDT & CO., TORONTO

MEDAILLES--
PARIS 
CHICAGO 
ANVERS 
ATLANTA

WORK U.The GENUINEyi
always bear this 
Keystone trade-mark.

%
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Peacock E. S.................................. G. E. Cook
Renaud J. A................................... 0. Leroux
Richelieirand Outario Nav. Co....................

S. J. Carter et al
Robert L.........................................J Lambert
Sparrow J- B. et al........Gazette Printing Co
Sauvé A..........................................................C. Barrière
Tellier dit Lafortuue P. E...........A. A. Allau
Turcotte K...................................................... J. Laporte
Weston A. M...............................G. E. Cook
Wilson F. eaqual et al..................... L. Reilly 1643

Montreal et St-Constant 
Lefebvre Edmond et al..... Banque St-Jeau 104 

Notre-Dame de Lévia
PaqnetJos..........................P. H Martineau 361

Notre-Dame dn Rosaire
Champagne Joseph..........................J. Talbot 131

Ontremoni
Foster S. S............................... D. A. Bowker 102

Québec
Brousseau Art............................. A. Dussault 197
Palmer Charles.......................... A. W. Tams 150
Quebec and Lake St-J ohn U. R....................

A. Piché (domm.) 1900
Q. D. Ry Co............................. A. Roy et vir 200
Scullion W. H............................... C. Kerwin 200

Sabrevols
Poissant Désiré................Jessie M. Fleming 1270

Sutton Canton
Page E..................................................C. Page 207

St-Damien
Gadbout Jean..............................M. Guenette 118

St-Baymond
Nareau Jos.........................E. Vadeboncœur 368

St-Reml
Pinsouneault Armand............................ ... ....

Marguerite Pinsonneault 150
St-Sébastlen

Smith Théodore et al..................... N. Lague 177
St-Slméon

Cadorette J. B. jr....................... A. Dufresne 617
Vaudreuil

Pilon F. et al........................Banque St-Jean 350

Cour Supérieure.157 
217

JUGEMENTS RENDUS 
• 162 I DEFENDEURS. DEMANDEURS. MONTANTS

150 II t-j j Brome Canton
j0g4 j Hunter A. A.................................. S. Scofield 140
265 | Clarenceville
2-1 McClay Dame Almira......................P. Brndy 138

Ste-Hélène
Ouimet Damase sr................. Blanchet & Cie 236

St Jean
Dnndurnnd Hormisdas C........L. A. Wilson 359

Ste-Marie
| Ménard Mde Henriette..............A. Fournier 551

St Michel de Naplerrevjlle
Bourdeau Chéri......................A. Renier et ni 236

Cour de Cirouit
JUGEMENTS RENDUS 

Defendeurs. Demandeurs. Montant

Ascot
Raymond Laurent.......................... J. Dubois 90

Ascot Canton
Graillon Ant......................S. M. Luke et al 38

{ Bolton Canton
| Mart u Galvin....................P. H. Knowlton 50

Kaudall Wm A. et al............... H. McKenzie 21
l

Cowansville
Labombarde Ed..............................A. Moisan 3

Far chain Canton
McQaillen John..............Maiy J. McCorkill 89

Lachine
Léger Léopold................... E. Templier et al 87

Lcnnoxville
Giroux Alex............................P. P. Mailloux 26

Melbourne
Penfold Frank............H. C. Wilson & Sons 37

Montréal
Bienvenu Zépliir..........................P. Mouette 45
Beauchamp Aimé.............. J. B. Bouchard 59
Blanchard Edward.............Dame P Qervais le cl.
Brière France...............................D. Beaudry 46
Crépin Chs................................. F. McArthur 36
Cnyer Zénophile................................. J. Reid 26
David Dame Malvina......................................

Dame M. Beauchamp et vir 26
Delorme Wm.....................Dame M. Poitevin 49
Elliott Alf. Wm..................W. M. McMilleu 38
Etienne Edm..............................     M. Leduc 25
FJ i bot te Dame M. L. et vir.. L. Villeneuve 29
Kingsley John........................... J. St Germain 26
Martin Walter................... L. F. Richer et al 99
Marcie P..........................H. I’. Bruyèreetal 27
Perrault F. X. et al.................... G. Deserres 38
Porise Isaac..........................L. Meunier et al 50
Raymond Suprême......................G. Ratelade 48
Roy L. G.....................................J. N. Hickey 46
Therueus Oscar et al................L. Martin et al 59
Villeneuve Jacques........................... F. Koehn 38
Woods George H..................... C. N. McLeod 90
Williams E.................... ...Dame H. Lazarus 53

Notre-Dame des Neiges
Campeau Chs..................................... F. Cypîot 35

Bivlère des Prairies
Meilleur Anselme............Gillies Bros Co (ltd) 40

St-Constant
Gervais Dolphis..................... ...F. Longtin 61

St-Jean des Châtiions
Gaumond Alph..............................D. Madore 30

St-Jean
LehTlier Chs...............................J. H. Kacicot 9

St-Mlehel de Naplerrevllle
Bourdeau Chéri..............Trafalgar Institute 65.

Ste-Scholastlque
De Montigny Chs......... Hôpital Notre-Dame 97

Westmount
Nelson J. M.......................................R. Bower 40

Woburn
Lavigue G.......................................B. Bolduc 77

...notre:...

Reglisse.. MOUTARDE. PRÉPARÉE.

La Réglisse Y & S, 4, 6, 8, 12 ou 16 batons à la livre, 
empaquetée dans des feuilles dedaurier, 25, 50 et 125 lbs 
net à la caisse. Il n’y a rien qui fasse un étalage plus 
attrayant chez les pharmaciens qu’une caisse de cette mar­
chandise. Ventes promptes et profits très rémunérateurs. 
Les préparations à la réglisse de Young & Smyi.ie sont 
très efficaces pour les maladies de la gorge et sont délici­
euses comme bonbons. En vente chez tous les pharma­
ciens de gros. Catalogues illustrés sur demande.

Etablis en 1849

Young & Smylie, 
...Brooklyn, N.Y.

Û

MM'W'

F1NE5T QUALIU 

PREMHED
hv?’jNo "■ PREPARED rP.O^plC^

% . 
. BROS&CHARBO^ 1

Est fabriquée conformé­
ment aux lois des Etats-
Unis sur les Aliments
Purs.

En flacons à fruits 2 doz. 
à la caisse.

Bouteilles de 1 lb. fan­
taisie, à la caisse.

Jarres de 1 gai. 4 lbs. à 
la caisse.

Jarres de 2 gai. 2 lbs. à 
la caisse.

Jarres de 1 gai. 1 lb. à la 
caisse.

Barils en chêne de 10 gai. 
“ en pin “ 10 “
“ en pin “ 5 “
“ en chêne “ 5 “
“ en pin “ 5 “

Seaux 3 gai.

William

L. CHAPUT, FILS & CIE, AGENT. MONTREAL.

Bros. & Charbonneau, 
Detroit, IVlioh.
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Renseignements Commerciaux
PROVINCE DE QUEBEC

. CESSIONS
Oap Chat—Perre G. E. instruments 

agricoles, offre de 35c dans la piastre.
Montréal—Gareau P. &Co., épie.
Richardson Mde S. articles de fantai­

sie.
Sarno Vincenzo, bijouterie et articles ! 

de fantaisie.
Massé Thomas, nouv.
Sherbrooke—Ballentyne F G. & Co. ; 

épie, ass 8 fév.
St Isidore (co. Laprairie) — Pagé J. S. ! 

R. mag. gén.
CONCORDATS

Montréal—Grégoire H. O., poterie, etc I 
à 60c dans la piastre. .

Baikie W B., li raire, à 50c dans lu! 
piastre pour une partie.

CURATEURS
Montréal—John McD. Mains à Tester 

& Co, confiseurs.
DÉCÈS

Lévis—Couture F. X., hôtel.
Montréal—JacoteTS Frères, plombiers 

et couvreurs ; Joseph E. Jaeotel.
Evans Bros, charbon, etc ; Robert 

Evans.
Quyon—O’Meara & Hodgins, mag. 

gén.; Michael O’Mearàt.
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

Chambly— Parizeau & Ménard épie.
Montréal—Canadian [Thej Casing Co.
Smith J. R. B. et Dufresne, modes en 

gros.
Bustien & Gagnon plombiers.

Brennan & Desroches, bouchers. '
Smith & Harris hôtel.
Loynachan et Scriver, produits en 

gros ; D. H. Loynachan et Chs W. Scri­
ver continuent sous la même raison 
sociale.

Metropolitan Dyeing and Cleaning Co.
Québec -Gagnon & Turgeon, tailleurs.
Sherbrooke—Colby Bros hôtel.
Ste Cunêgonde—Depatie Arthur & Oie 

couvreurs.
EN DIFFICULTÉS

Coaticook — Bourque J. B., charron, 
ass 11 mars.

D rummondville — Moisan Mde John, 
mag. gén , ass. 5 mars.

Montréal — Henrichon Moïse, bois et 
charbon, ass 3 mars.

S inft Aaron, boucher, etc, ass 6 mars.
Stephens J & T. & Co, mfrs de chaus­

sures, %88 5 mars.
Gaverhill, Hughes & Co, épie, en gros, 

ass. 10 mars.
Paquin J. R. & Co, nouv.
Warwick (The) Cycle Mfg Co.,—__ ^
Bode Herman W., restaurant.
Québec—Barrow E O., coartier, etc.
Kerwin Luke, tsbac.
Ste Rose du Dégelé — Lapointe Oct., 

mag. gén., ass 15 raarB-
West Brome—Gleeson E. S., mag. gnl., 

ass 28 fév.
FONDS A VENDRE

Montréal—Donnelly P. moulin à pla­
ner 10 fév.

Stephen J. et F. & Co., mfrs de chaus­
sures.

Miller Robert (Thel Co (Ltd) 15 mars.
Monette Jos. hôtel 10 mars.
Portage de la Nation—Léger S. mag 

gén. 9 mars.

Québec —Brownrigg & Co, modes 
fév.

Dugal A. L. G. chapeaux et fourrures 
4 mars.

Rivière Blanche—Roy J. E. mag. gén. 
11 mars.

Victoriaville—Thibault J. O. mag. gén 
9 mars. .

FONDS VENDUS

Montréal—Giroux P. O., pharmacien, 
par huissier.

Love Thomas J., merceries.
Parent J. E., merceries.
Desjardins Louis & Co, nouv, à 50c 

dans la piastre,
Gaudry J. C-, épie., à 50c dans la pias­

tre,
Lorigan John, manteaux do cheminée 

à 50c. dans la piastre.
St Adèle—Lafleur H. B. & Cie, mag. 

gén ; les immoubl«s par shérif.
Sorel—Fagnan O R. & Co, mag. gén., 

à 85c dans la piastre. ,
Sault aux Récollets—Paquette S. &Co, 

hôtel.
INCENDIES

Montréal—Haycock & Dudgeon, nouv, 
ass. ___

Larer S & Co, épie, ass.
NOUVEAUX ETABLISSEMENTS

Chicoutimi—Tessier & Petit, mag. gén; 
J. A. David Tessier. .

Farvham—Loud & Desnoyers, nouv, 
etc ; Geo. E. Loud et Jacques Des­
noyers.

Montréal — Montreal Agency Co ; Al - 
I pnonse Gauthier.
I Oadieux D. & Cn, épie ; Philomène 
Beaulieu épse de Alfred Lagacé.

Oharlebois O. & Cie. négociants ; Au-

EtLeTabac “HUDSON”
• • • DU • • •

lin m
Torquettes 8

de m
y ms. <S

*5)

KENTUCKY
m

M
iü) Kn

id Paquets de

il)
I^ms, yms

)/21,1 et Ilb

——— , . L’offrez=vous à vos clients ?
. Si vous ue l’avez pas eu stock, demandez-nous des échan­

tillons et les prix, en mentionnant Le Prix Courant. 4 '

B. HOUDE & Cie, - QUEBEC
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gustine Boyer épse de Ovide Oharle- 
bois.

Cooker Mde A., négociant ; Marie L. 
Delagn épse de Alex Cooker.

Dorion J. D. & Co, boulangers : Ade- 
laidDorion.

Robinson T. H., pharmacien.
Smith J. R. B. & Co, modes en gros ; ; 

Mde J. R B. Smith et Mde Thomas A. 
Kerfoot. ' l

Vallières & Senécal nouv. : Camille' 
Sénécal. ;

Alley & Oostigan, agents d’immeubles .
Fred Alley et Richard Oostigan. i
Barge & Hamerton viandes préparées, 

Robert J. Barge et John W. Hamerton.
Bertrand A P. &Co nouv. i
Buzz-ll & Smith négociants etc ; Ths 

D Buzzell et J Henry Smith..
Gagnon & Co, plombiers; Charles et 

Louis G 'gnon. -
Panneton & Déguisé, nouv.
Phoenix (The) Bridge and Iron Works; 

James W. Pyke.
Rhéaume & Beaudoin, mfrs de chaus­

sures ; Magloire Rhéaume et Louis 
Beaudoin.

Rutenberg D. & Co, épie.; David Ru- 
tenberg

Wigbton, Morison & Co, construe 
teurs ; John Wighton, James Morison et 
David Robertson.

Clark Robert & Co, eontracteurs ; Ro­
bert D. Clark.

Ethier-E. L, & Oo, tables de billard; 
Emmanuel L Eihier dit Dragon comme 
exécuteur de Louis Eihier dit Dragon.

Greig (Th-) Mfg Co, mfr d’extrait, 
etc, df-niande incorporation.

La Cie Michel Lefebvre Ltd demande 
incorporation.

Milien John & Sin importateurs, John

Millen, John E Milien et Edwin D. Mil­
ien.

Montreal (The) Grain Elevating Co 
demande incorporation.

Atlas E igraving and Printing Oo ; 
John Clark et T. H. Lightbound 

Beaudry S. & Cie tailleurs ; Cordélia 
Boirette épse de Simon Beaudry.

Larue J. B. & Fils tailleurs, Jean A. 
Larue et Marie H. D. Larue.

Lasalle F. X. & Fils chaussures, Ohs 
R Lasalle.

Meldrum John & Oo produits à com­
mission.

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS. 
Québec—Québec News Depot; Fran­

cia M. Alexander éps«de C E. H diwell.
! Ste CUnêgonde—Mclnnes D. & Co. né- 
go -iants ; Annie .Vtdnnes

St Henri de Montréal— Poirier & Dus­
sault charrons ; Alex Poirier et Jos Dus 

: sault. .
j St. Hyacinthe—GladuÉCÎ. & Fils bou- 
; langera; Cyprien Gladu et DelarJ Gla- 
1 du.
1 Yamaska Fuel Co. Louise A Plante.
' Wentmount-Bulmer & Bulmer cons­
tructeurs; Ths C. M. Bulmer.

PROVINCE D’ONTARIO
CESSATIONS DE COMMERCE 

Alsfeldt—Voison V., mag. gén.; Henry 
Knehler-uccède.

i Baysville—Howard George, bô el.
De eronto— Baker Robert H., boucher 

parti pour Kingston, 
j Drnmore—Tsylor A., mag. gén. ; J.M.
| Findlay succède.
| Fort William, — McCranor & Phillips, 
| hôtel ; James McCranor auccè le.

Kerrwond—O’Neal Fred, boucher ; L. 
Cook succédera le 1er avril.

London—Deeks & Co, tailleurs.
Parrish Gaorga, meubles et poêles ; 

Albert T Parrish succède.
Orillia—Kerr A , boucher ; J. T. John­

son succède. .
Lynch É. A. hôtel ; H. M. Thornton 

succède.
Peterboro Fortye R. H. & Oo, quin­

caillerie ; G. F. Ward & Oo succèdent.
Port Stanley— Ead O. R., épie et pote­

rie.
Ridgetown—Grant Rose confiserie ; T.

F. Holmes succède.
Shannonville- Sine Osborne, forgeron 
St Thomas—McOredie E. instruments 

ag icolea et écurie ae louage, seulement 
pour ce dernier. ■

Stratford — McOable J. W. épie ; G. B. 
Wray & Oo succè lent.

Stoneleigh—Richards Wm. hôtel parti 
pour B lyaville.

Toronto -Hermann Chs hôtel ; 0. Ga­
mer m s iccède. 1

Winthrop — Milson F. J. mag. gén ; 
Richard Common succède.

CESSIONS
i -

Alninnton—Sweet Elizibeth H, modes 
! Aylmer—Barrett Stanley épie, 
i Belleville — Gustave Stephen ass 2 

mars.
Chatnuorth—Hopkins J. J. mag. gén. 
Hamilton—Brayîey James mfr de sel- 

leris, quincaillerie.
Kemptville — Dickinson R. W. instru­

ments agricoles.
''Perth— Kiik Thomas H. épie et confiai 

se T '
Sudbury—O’Connor L. mag. gén.
Smith’» Falls—Wickware A. S. ôpio.

Confederation

r

L

W. C. MACDONALD, 
Actuaire Association J. K. MACDONALD, 

D i recteu r-Gérant

Bureau Principal: TORONTO.

LA POLICE D’ACCUMULATION SANS CONDITIONS
Est absolument franche de toutes restrictions quant à la résidence, aux voyages et à la profession. SI L’ASSURE PAIR

LA PRIME, L’ASSOCIATION PAIERA LA POLICE.

Après le versement de deux primes annuelles complètes, l’assuré a droit à une ASSURANCE CONTINUÉE pour LE 
PLEIN MONTANT DK LA POLICE, et pour une période bien définie ; à une police acquittée, ou, après cinq ans, à la valeur 
eu espèces, comme la garantit la police.

TAUX et toute,s informations envoyés sur demande au Bureau Principal à Toronto, ou à tout Agent de l'Association.

H. J. JOHNSON, Gérant Provincial, 207 Rire St-Jacques, MONTREAL.
J. G. BRUMEAU. Agent, 65 Rue St-Pierre, Québec. A. PHILP3, Agent, Huntingdon.
G. H. HENSHAW, Agent, St-Hyacinthe. EUGENE QUESNEL, Agent, Sherbrooke.
G. J. WALKER, Agent, Lachute. W. T. SNYDER, Agent, Stanstead.

On demande quelques Agents expérimentés dans les districts sans représentants.

<

Pour renseignements s’a iressera TOWER BOYD, Surintendant des Agences, Toronto.
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Au Commerce
Nous avons reçu notre stock de

POISSONS
et nous offrons nu commerce, do 
bonnes qualités de Morues et 
Harongs à des prix sans précé­
dent.

ECRIVEZ POUR NOS PRIX

G. G. GAUCHER
MARCHAND DE PROVISIONS EN GROS

91 et 93, rue des Commissaires, 
et 22, Place Jacques-Cartier, Montréal

HgNEjV
SUC KL

QMRoîfcmt/^

MN
jfEÜQEljSE1 
f BOISSON 
HYGIENIQUE i

WVUIWISS4Ç5 \ 
<1 Mira CAS

ImLManrwu
[ 'rÇHUBk~'—=1

Williams fort— Boldt Frederick, meu­
bles ass 4 mars.

DÉCÈS
Toronfo^-McOonnell W. H., pharma­

cien.
DISSOLUTIONS DE 80CIÉTÉ8

Ottawa—Edmondson S. J. (S. J. Ed­
mondson et J. D. Hunter), chaussures.

EN DIFFICULTÉS
Chatham—Burriss J. W., nouv, ass 28 

fév.
Mono Road Station — Graydon Wm., 

mag. gén., ass 2 mars.
Strathroy—Sti'athroy (The) Mfg Co., 

rateaux, faux, etc.
Waterloo — Doering Bros, mag. gén, 

offrent 35c dans la piastre
FONDS A VENDRE

Cobourg — Jones & Barnum, charbon, 
bois, etc.

Cornwall—Brennan J. W., chauss., etc
Hepworth — Smellie H., mag. gén., 11 

mars.
Lawrence Station — Turnbull J. A., 

charron.
London—Spittal R., nonv., 11 mars.
Ottawa—Waiker G.M, chauss.,11 mars
Nolin L. H. & Oo, nouv., 1er mars
Peterboro—Armstrong John M., épie., 

2 mars.
South Douro—Barry James, mag, gén.
Stratford et Chesley— Robinson. & Oo.. 

nouv.; 4e magasin de Ohesley.
St Catharines—Griffis & Oo, nouv, 9 

mars.
Thame8ville— Mayhew Bros, mag. gén, 

11 nov. ......
Trecastle—Morgan George, forgeron 

et charron.
Toronto — Toronto (The) Granite Co. 

Ltd par huissier 4 fév.
Windsor—Edgar J. S., chaussures, 9 

mars.
Woodville—Vickery J. S., mag. gén, 

par huissier 26 fév. ■
FONDS VENDUS

Lokelet et Oorrie — Dulmage A., mag 
gén ; le magasin de Gorrie à J. J. Moore 
& Co.

London—McKee James, épie ; à W.T. 
Groome.

Leamington—Denning R.,nouv. etc; à 
LeAroyd Bros ; à 60c dans la piastre.

Ridgetown et Bristol — Craig Thomas, 
mag. gén ; la succursale de Bristol.

St Thomas—McGregor R; B., hardes 
etc ; à R. B. McGregor & Oo.

Secord J. H., épie etc ; à W. Precious.
Trenton—McComb W. J., tailleur.
JFanpoos—Oarr James S , mag gui ; à 

John Mitchell.
INCENDIES

Brownhill—Woodcock H. hôtel.
Carp—Fenniel Joshna, taileur.
St. Thomas-— Jennings W. B. meubles
Toronto—\ise J. & Co., tailleurs.

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS

ALEX, DESMARTEAU
Successeur de feu

CHS. DESMARTEAU

Liquidateur de Faillites
Sos. 159$ & 1608 rue Notre-Dame, Montréal.

Représentant Successions :Chs. Desmarteau,Hon. 
Jas, Ferrier et M. Adolphe Roy.

ARTHUR GAGNON.

Gérant de la Succession 
Hon. Jean L. Beaudry.

L. A. CARON.
Auditeur de la Ville de 

Maisonneuve et de la 
Chambre de Commerce 
du district ne Montréal.

GAGN0N&CAR0N, coE«tES
CURATEURS

Téléphone Bell 815. Boite B. P. 911.
BATISSE DES CHARS URBAINS MONTREAL

BILODEAU & RENAUD
Comptables, Auditeurs et Commissaires,

No. 15 rue St-Jacques, Montréal)
Spécialité :

Règlement des Affalros de Faillite».
Téléphone.2003

GEO. GONTHIER,
EXPERT, COMPTABLE, AUDITEUR, EiO. 

Chambre lly Bâtisse Succession Wilson, Nos II 
et 17 Cote de la Place d’Armes.

Ouverture^ vérifications, balances et contrôle des livres, 
et situation mensuelle d’après méthodes nouvelles. Régle­
ments et Redditions de Comptes de Successions, etc.

L. J. Lefaivre Tuos. R. Onslow

LEFAIVRE & ONSLOW
Comptables, Liquidateurs de Faillites,

Règlement de Successions, Etc, 
1627 RUE NOTRE-DAME 

Téléphone Bell 1072. MONTREAL,

BOMN & MAJOR
AGENTS FINANCIERS.

Achnt de créances dans les faillites et do particu­
liers, collections pour le commerce à des conditions 
avantageuses. Attention spéciale aux renseigne­
ments et collections aux marchands de campagne.
Bureau: 1608A Rue Notre-Dame

MONTREAL

Ubalde Garand. Tanorede D. Terroux.

GARAND, TERROUX & CIE.,
■Tv.-rfW 9

BANQUIERS ET COURTIERS

No. 3, Plaoe D’armes, MONTREAL.

EfTets de commerce achetés. Traites émises sui 
soutes les parties de l’Europe et de l’Amérique. 
Traites des pays étrangers encaissées aux taux les 
plus bas. Intérêt alloué sur dépôts. Affaires tran- 
ligées par correspondance.

Golborne—Chase Brothers (The) Oo of 
Ontario Ltd.

Deseronto—Stokes John, épie.
Dryden — Godfrey Charles, pharma­

cien.
Hamilton—Lawry & Son [Ltd] empa- 

queteurs de lard.
London — Oowan James & Oo, voitu­

res, quincaillerie, etc, ont admis R. G. 
Edgecombe ; même raison sociale. 

Acétylène (The) Lighting Oo. 
Midland—Midland (The) Elevator Oo. 

Ltd.
North Bay—North Bay (The) Supply 

Oo. Ltd. *

KLONDYKE
Avez-vous besoin de :

Habillements en BUCKSKIN ; Capots de 
Fourrure; Couvertures en fourrures ; 

Souliers de vrai chevreuil ; Ra­
quettes ; Mitaines en '

peau de daim ?
Adressez-vous chez
HtRAM JOHNSON

IMPORTATEUR & EXPORTATEUR 
DE FOURRURES

494 Rue St-Paul Montréal.
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St Mary's—Moore J. D. (The Oo. Ltd.
Sauble Falls — Sauble Falls (The) 

Ranch & Lumber Co. Ltd.
Strathroy — Strathroy (The) Nursery 

Co. Ltd.
NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS.

Toronto—Segthes Bros, chaussures.
Oowan-Ramsay |Tne] Co. Ltd.
General Enginering [The] Oo. of On­

tario Ltd. ............
Toronto [The] Wine Oo Ltd.
Doll F. W. bycycles a admis Alex. 

Williamson ; raison sociale Doll & Wil­
liamson.

Graham [The] Fire Oo Ltd-
Klondike-Ontario [The] Consolidated 

Mining Oo. Ltd.
Lands [The] Corporation of Michipi- 

coton Ltd.
Meadows George B [The] Toronto 

Wire, Iron and Brass Works Oo. Ltd.
Walker ton—Birss Hugh, chaussures.

NOUVEAU-BRUNSWICK
CESSATIONS DE COMMEBCE

Salisbury — Kay Early, mag. gén ; 
Champ Bros succèdent.

.................CESSIONS
Edmonton — Marquis Narcisse, mag. 

eéa. «t* '
DÉCÈS

St Jean — McKeil James, écurie de 
louage.

EN DIFFICULTÉS

Dorchester — White Maurice, plom 
bier, offre 40o dans la piastre.

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS

Rusagornis—Dujan James, forgeron.
Smith Elmer, forgeron
Waterford — Price John D., fabricant 

de fromage.

FAITS SUR LE GRAIN 
POUR OISEAUX.
Si vous vendez du grain pour oiseaux, 

vous avez toutes les raisons pour vendre du 
Oottam. Cette marque donne autant de 
profitque n'importe quelle autre bonne mar­
chandise peut en donner—plus mémo que 
certains articles brevetés annoncés au «si en 
grand. La marque Cottam ntt peut pas se 
vendre aussi bon mur lié quo d'autre, mais 
nous vous certifions le fait que vôtre com­
merce ne peut pas se faire avec des articles 
malpropres ou de qualité inférieure. Cela 
paio bien de vendre le Cottam Seed.

En vente chez tous les fournisseurs do 
gros, ou directement chez Bart Cottam & 
Co., London, Ont.

Aux
Intéressés

On nous rapporte que 
dans plusieurs circons­
tances des marchands 
malhonnêtes ont offert 
d'autres marques de 
coco comme étant de

"WHITE MOSS"
Nous donnons avis par les présentes 
qu’à l'avenir, dans de semblables 
cas, nous nous servirons de moyens 
légaux, car la marque “ White 
Moss " est enregistrée.

CANADIAN COCOANUT CO., Montréal.

5-.3Ï

NOUVELLE-ECOSSE
-? -----

CESSATIONS DE COMMEBCE
Halifax — Francis T. H. et W. T. en- 

canteurs.
Lockport—Lloyd Joseph E., mag gén, 

déménagé à Bridgeport.
CESSIONS

Darmouth— Ormon James R., épie.
DÉCÈS

Halifax — Evans Robert, artioles de
seconde main._______

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS 

Halifax—Smith & Power, nouv.; Geo. 
T. Smith continue.

FONDS A VENDRE
North Sydney — Moore W. H., mag. 

gén. .
NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS

GHS. LACAILLE&CIE
Epiciers en Gros

IMPORTATEURS DE

Mélasses, Sirops, Fruits Sees, 
* Thés, Vins, Liqueurs, Sucres,

--------Etc., Etc.---------------- ------
Spécialité de Vins de Messe de Sicile et Tarragone.

329 rue St-Paul et 14 rue St-Dizier
MONTREAL

Halifax—Francis T. H. & W. T., meu­
bles. .

We8tville—Sutherland & Oo, nouv. 
Wolfville — Wolfville Clothing Oo ; 

Benjamin H. Oalkin.

MANITOBA ET TERRITOIRES 
DU NORD-OUEST

CESSIONS “

Brandon—Whitelaw (The) Trading Oo. 
épie, en gros et en détail.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS 
Winnipeg—Love McAllister & Oo, pa­

peterie en gros ; John Love se retire.
. FONDS A VENDEE 

Winnipeg—Craig George & Oo, maga­
sin à départements, 8 mars.

Le Poli “ Royal Black Lead”

BLàcklcaD

Ne tache pas les 
mains ni rougit au 
feu en exhalant des 
odeurs empoisonnées 
comme la plupart des 
polis en pâte ou li­
quide.

Il eons rveson lus­
tre môme sur un 
poôle chauffé àblanc 

C'est le poli le plus 
économique en usa- 

c. Il a subi une 
reuve de plus de 
ans.

épr 
30 a

TELLIER, ROTHWELL & GIE,
Seuls fabricants. MONTREAL

FONDS VENDUS
Winnipeg— Limonte J., chaussures;

G H. Rodgers & Co.
INCENDIES

Canmore—Alexander W., bijoutier.
Christenson C. hôtel.

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS
Morden -r Oarley & Studer ; Edwin 

Carley et Alfred George Studer.
Repina—McLaughlin Bros, mag. gén.
Thornhill — Weldon & Broadbent : 

Wm. Broadbent et John H. Weldon.
Winnipeg—Impérial [The] Dry Goods 

Oo. .
Winnipeg [The] Winter Transporta­

tion Co.
Wood O. E. garnitures de voiture a 

ajouté les meubles.

COLOMBIE ANGLAISE .
CESSATIONS DE COMMERCE

Kamloops—McDonald A. G., forgeron; 
James McOable succède.

Kalso—Kaslo Transfer Oo.; P. Hannah 
succède.

Silverton—Ham & Coulter, bouchers, 
parti pour New Denver.

Slooan City—Slocan City Publishing 
Oo, transféré à Moye City.

CESSIONS
Wellington—McKay J. L., épie.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS
Anaconda — Millar & Law, mag. gén ; 

W. M. Law continue.
Kaslo—Nelson & Wiison, hôtel ; Ros­

trum & Nelson succèdent.
Nelson — Haslie James & Co, bois de 

sciage.
New Westminster — Miller & Thomp­

son, écurie de louage ; Miller continue.
FOND8 VENDUS

Trail — Kootenay Brewing Malting 
and Distilling Co ; à John R. Meyers.

Vancouver—Campbell J G., tailleur.
Goudron Malvina, quincaillerie ; à 

John Lewis & Co.
Lapointe L. M. W., viandes; à Bra­

den & Co.
Victoria—Howe A. O., charbon ; à J.

E. Grice.
NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS

Ashcroft—Ashcroft [Water Light and 
Power Oo.________

ILE DU PRINCE EDOUARD

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS.
Charttoltetown—McMillan—& Jfornsby— 

libraires ; F. J. Hornsby continue.

TE{RENEUVE
CESSIONS

*Harbor Grace — Kennedy O. L,, fer­
blanterie, etc.

EXPOSITION DE CONSERVES
La maison Gordon et Dilworth de 

New-York expose en ce moment à 
l’Hôtel Windsor, à l’étage du salon, un 
assortiment remarquable de conserves 
en tous genres, surtout de conserves de 
fruits et de légumes préparés de diver­
ses manières et qui n’ont jamais été ex­
hibées encore jusqu’à ce jour à Mont­
real.

Pour ajouter à l’attrait de cette ex­
position, la maison Gordon et Dilworth 
a eu l’ingénieuse idée de disp ser ses 
conserves-de façon à indiquer aux visi- 
siteurs et surtout aux visiteuses—les 
dames étant spécialement invitées—les 
différentes manières de servir les fruits 
et les gelées.
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DUCKETT, HODGE &, CIE
Exportateur*- da

Beurre et Fromage
55 RUE WILLIAM, • • MONTREAL

Brodie & Harvie
Marchands de Farine

MANUFACTURIERS DE LA

Farine Préparée de Brodie & Harvie
Nos 10 et 12 rue BLEURi, M,intréal

ï'arine d’Avoine, Farine Graham, b Cassé, 
Farine do Suiglo Maïs l'ile, Farine de Blé 
d'Inde, Son Grains d'Alimentation.

BALANCES: STANDARD”
FAIRBANKS”

(STaNDARD
scales) Telephone 2107

Petits Camions (Trunks) Presses à Lettrés- 
Tiroirs d'alarme pour l'argent.
Machin* ii calligraphier Vitrines d' a age,
Kegis ros île caisse, n ues. K* iiellcs, Mesures, 
FourniUtri-s pour entrepreneurs.

Reparu ions exécutées prottip ornent par des ou­
vriers liabtles. ■

F. M. SULIVAN 

No 308 me St-Jacques, MONTREAL,

FAUCHER & Fils
Importateurs et Marchands-Ferronniers

Bois ei Garnitures do Voitures
Fournit .. es pour Carrossiers et Forge­

rons, telles nue Fer en barres, Acier, 
Charbon de forge. Peintures, 

Vernis, etc.

Nos 796 à 802, Rue Oraig,
MONTREAL.

Téléphone 576

Patente à vendre __

FUMIVORE ! JUBILE
Le seul appareil parfait consumant 

entièrement toute fumée quelconque.
Le “Jubilé” seul peut être très- 

facilement adapté à toutes chaudières, 
y comprises celles des locomotives, 
bateaux à vapeur, etc.

Les brevets canadien, américaiu et 
et anglais.seraient vendus si une offre 
raisonnable était faite immédiatement.

■S'adresser à

A. W. PAGNUELO,
AGENT,

.. 58, rue St-Jacques^ Montréal.

TELEPHONES • Bureau 2021
' Résidence 6568,

TRAITE DES ASSURANCES
UN LIVRE REMARQUABLE

De nos jours, le contrat dWurance. occupe,dans 
les loi-*, un rang tout aussi imp-"riant que les autres 
contrats d’universel usage, comme la v*nte et 
l’échangé. La vente et l’échangé sont leg instru­
ments du commerce. C’est pur leur moyen que les 
lacunes, dans la production natnr*- le et 1a ptod't • 
tiou manufacturière d’un paye, ne comblent, pourle 
meilleur sort de l’humanité. Mais que vaudraient 
c*-s intermédiaires, si efficaces qu’ils soient, (levant 
l’angniemati* n des périls, pur la tuuliiplici'é des 
tiausp -rts, l'accroissement desÇrisquee, par la cnn- 
ceuliatiou de la propriété, le raccourcissement des 
existences, p*r la vie plus mouvementée, pour les 
fortunes et les héritages, si l’assurance, gardienne 
vtgt ante, proraetne tout*- puissante ne v- naît répa­
rer les licites joitrnulièi* a ? L’asKiir-ince j aie donc 
lout à la f.ii-, aujourd'hui, le rôle île repaiairice du 
malheur et d'a <xihaire indispensable du rom tierce.'

Aussi, hgrav.lede la m dière a t-elle |xi"ssé le 
législaieur d- tous les pays avances, à environner 
lecon>rai d'assurance, de toutes les garante s, de 
toutes les regies ti'equllé et de justice, sueCeptlIiles 
d'assiiier l’equihb e des droits ieci|*r**qiie-* de l’as­
sureur et de i’a-8uré Et cette legi-lulon jouit, 
lans nos slaïuis, notre code civil et no re jurispru­

dence, d’une place aussi honorable que les lois fo i- 
dauieiilules de nus institutions commerciales et
civiles. . ■ . . .................... .......................

Mais le travail du législateur, si conscient, si 
profond et si souple qu’il soit, ne jiourru jamais 
couvrir, par une solut on préalable et unticip e, |>ar 
une règle assez élastique, lo tes les Complications 
qui uuisseut, chaque jour, dans la march- progres­
sive de la socirt , de l’iniiuie variété d/a mpp uts 
dealr-üiToes. Les lofa ne sont, a vis! dire, que des 
jalons pusés sur le chemin de l’ordre, de la paix et 
de i’i nt-ute mire les citoyina. L’est à l’adepte, 
hU légiste, an jurisconsult*, de reli r n-s j Ions par 
le til conducteur d- la déd cli n, de I’iulerpietaliou 
raisonnée, méthodique et vraie.

Voila le va-te champ, t**uj "lira ouvprt, àceux que 
li'effrulHit pas la solitude du cabinet d'i-tude, les 
graves mentations, les p meutes recherches, 1s 
and nés de l'analyse et les épuisants usseuihl g-s 
de la geiieialisalliin, dans l’un d*-s doiniilin-s le 
plus n«bl*s et l*s plus Uifficileiueut accessibles de 
lu peii-êe humaine.

A - tre littérature légale, qui, depuis qn-lqu s an­
nées suri oui, g! Ace à l'intelligente et comag-use ini­
tiative de nos euita-urs de 11 v res de droit, s est enri­
chie d’excelienta ouvrug*-s de . ompllation, d’unno- 
talion, de groU|*emeiits de textes et de decisions ju- 
dici lires, manque gem rau-mrnt de traités si e- 
ciaux, de vrais lia lis, embrassant tout IVusi-inbl- 
d'uu conirat particul er, comme to s es details— 
enj un mot, son histoire, sa uature, ses -espèc s 
et variétés, ses mo les d’application et les conse­
quences que ses formi s peuvent entraîner. L’assu­
rance, Cuuime bon d'autres chapitres, itrit, dans 

-Ce.ças, UlefttjfaauLim.servie, signale et d'un* tu- 
cuustrslable >aleur pratique que M (hnies Ai. 
Holt, avi cat, et licencie eu ilron, Cuhléreueii-r à la 
faculté de droit de Laval, à Montréal, vient d- ren­
dre, non s ul ment a sa piofe.-siou, mais aux com­
pagnies d'assurances, aux hommes d’allaires et à la 
col ectiviti des cit y-ns, en oubliant un t ai e 
complet des assurances, Al. Holt possédait nue 
compétence particulière jiour euir-pn n lre c*-tte tâ­
che. S-s relations prof-ssiou lies l'ont mis eu lu- 
time coutact Vec les linmiues et cuoses de l'assu­
rance. Aviseur de la “Lite As-ouiatmn of S -otlaud, 
liquidahur de m “GUsg av and oudoii Fire In­
surance <Jo.”, i onqiaguies d’assurances sur la vi­
et contre le leu, ees deux divisions essentielles de 
l’assurance lui sont familières J) n y ainit xeites 
pusà révoquer eu doute les u resile M. Holt à l'un- 
jioitaiite mission d'eeluirer et d’instruire, sur ce 
sujet, qui ue saurait èir-i irop appri foudi. Et de 
son énergique travail est sortie une oeuvre de scien­
ce et ü’e* pei Use

"A Treaty ou Hie Insurance Law of Canada,” 
tel est le nom de la nouvelle publication. C’est un 
fort Volume de plus de 9Û0 pages, gouiprt iranr tou­

tes les mai 1ère d’a-suiauci-, feu, vie, garantie, 
acc.dent, maladie,—iraitei-B à la lumière Ue l’etu- 
de historique, aua ytique et raisonnée île» lois, d s 
slMtura feueiaux et provinciaux, de la jurispruden­
ce, avec citation des textes et rec- urs a la législa­
tion couipir-ede l’Angl-terr- et nés Et ts-liuis. 
Pius de 3,0u0 décisions som cité.-a et les lois d’Uu- 
tmlo, (j-ehe, JNou*elle-Ecosse, Aï ouveau-Bruns- 
wich, Manitoba, Colombie Anglaise et lie du

Sirop d’Ànis Gauvin
Le meilleur spécifique pour le sou­
lagement des enfants, pendant 
leur dentition et contre l’insomnie

DEPOT GENERAL :

J. A. JB. aAU U'IN
■» PHRRMRCIBN IP

1286, rue Ste-Catherlne, Montreal

a vendre:
TERMES

FKCILBS

La Bâtisse faisant le coin des rues

St-Gabriel et Ste-Thérèse,
ET PORTANT LES NUMER08 CIVIQUES :

25, RUE ST-GABRIEL, 
25, RUE STE-THERESE

Revenus: $1000 par annee. 
S’adresser a fl. LIONflIS.

Chambre 401 Bâtisse New York Life.

Célâ Vous patera d'achctcr les 
imperméables de lu

Beaver Rubber Clothing Go,
Us coûtent moins et sont meilleurs 
que les antres marques, et sont 

, garantis no pas durcir.................... .
|^1490, RUE NOTRE-DAME, MONTREAL^j

CANADA PAPER CO.
(L'MITED)

Avis cstlpar les présentes donné que la vingt-cin­
quième ^

Assemblée Générale Annuelle
dosact (lunaires de la Canada Paper Co. (Limited) 
aura li.ui au b reau du la Compagnii-, No. 580 rue 
Craig, en celte vi l.-. Mardi, lo 8 Mars, à 3 hrs p. m. 

Pur ordre du Bureau.
JOHN G. YOUNG.

Secrétaire-T résorier.
Montréal, 23 Février, 1898.

j. G. mom & Ole
FABRICANTS DE

CHAUSSURES
Spécialité dans les Souliers.

DEMANDEZ NOS SOULIERS
ludia Théo & Oxford, pour dames à $0.65
Dongola .... . . . . . . . . . . . . . 0.85

“ ............................................. 1.00
Pas moins de 30 paires à ceS prix-là.

Conditions : 6 p. c. comptant ou 
5 p. c. à 30 jours.

1483 rue NOTRE-MME
MONTREAL..
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Prince- Edouard sont passées en rpvne, avec rote» 
opportunes de la jurt-ptudeuce btigiat-e et améri­
caine. '

Ce qu’il a fallu de recherches, d’art et de labeur, 
pour lirurenaeiiMit coordonner, méihod qnmelit 
agenc ret logiquement traiter cette ah aid ne- de 
m-itièies, dénote chez l’auteur, uue pénétrai ion de 
vue, une faculté tie conception, une I .r e d'analyse 
et d« généralisation, nue per-évérance et une eu r- 
gie île travail, donnes à bien peu d’ouvriers d“ ït 
]»ensêe. M. Ho t s’élève dn coup, aux premi-is 
rangs, p nui les auteurs éminents du oroit cana- 
di-n Son t aite des asMnaiic»s est bien un truité, 
une é'ude philos -phi<]Ue de ce coulrat, où c nlrai 
p-nv-ul à la manière beaucoup nomenclature, trop 
tableau et trop index des rtig-s'es, il a brillamment 
procédé sons t’iu-piraiion fee nde des fondât ur- 
de la science lé.ale — les grands jurisconmites ro­
mains et français.

Celte notice, par laquelle nous avons chen hé, 
autant qu’un cadre, restreint jrouv nt le p-rinettr», 
à leudre jnstn-e à une œuvre d gne de siucères 
éloges-, serait incomplète, si uous ne faisions pas la 
p ft d - mérite ipii revient, sans cont ste, a l'entre 
jirei ante et utile miisoid- publicité légale d- M. 
U. 'fheuret, éditeur d ouvrages de droit, ù Muul- 
réal.

• ’établissement de M. Thêoret d-vi-ut de plus 
en puis le f-yer par excellence de la pro-iuaioji 
légale, t.e nouveau traue des assurances, connu*- 
toubsles pubiiuHtn-ns de cet éditeur, est impri­
mé sur fort et rich- pa >icr a lOoipo itiou lyph-- 
gr. phique eu e t net e >t claire, mais avec l- ute .-o­
b iéte et la beauie grave de I» f irme, qui convien­
nent atrx ttvivs ifêT-,de ■profonde’ et rettecliië."

Ües félicitations à l’auteur et è l'edlteur.

DK LA ROUILLE

Eq Allemagne, on se sert volon­
tiers, pour nettoyer les objets recou 
verts d’une forte couche de rouille, 
du procédé suivant : on les plonge 
dans une solution saturée de chlorure 
d’étain. Plus la couche de rouille 
est épaisse, plus l’objet doit tremper 
daus la solution. Eu général, douze 
à quatorze heures suffisent. Il faut 
veiller à ce que la solution ne soit 
pas trop acide, pour éviter l’attaque 
du métal. Lorsque l’on juge que les 
objets ont séjourné assez longtemps 
dans le bain, ou les retire, ou les lave 
à l’eau, puis à l’ammoniaque, et on 
les fait sécher rapidement. Le métal 
prend alors tout à fait, paraît il, 
l’aspect de l’argeut mat.

----Eu Angleterre, on emploie comme
préservatif de la rouille une peim ure 
couuuesous leuoiu de Lender's paint. 
Elle n’est pas sensible, paraît il, à 
l’influence du froid et de la chaleur ; 
elle est composée essentiellement 
de silicate de fer très finement pul­
vérisé et d’huile de lin oxydée.

On emploie le silicate de fer, que 
l’on trouve dans le voisinage des 
dépôt naturels des minerais de fer 
et qui se reucontre aussi en veines 
dans les dépôts de granit décora posé 
par l’aitiou de l’air atmosphérique.

Pmir préparer la peinture, on ré­
duit le Ri licate en poudre impalpable, 
on le délaye dans l’huile de lin, et 
on ajoute du vernis de façon à former 
une pâte que l’on couserve pour 
l’usage; pour l’appliquer, on ajoute’ 
à la pâte une quantité convenable 
d’huile de lin, les couleurs désirées,

PATENTES
OBTENUES PHDMPTEMEWTl
Avez v -us une ld. « ï Si oui, demandez

cotre “ Guide des Inventeurs,” gratis. Pas 
•e patente, pas de paye. MARION & 
MARION, Experts, No It'S, me St-Jacques, 
Montréal. Mentionnez ce journal.

® (*****» 3KXXXX» (WXK*****?

1
 GRAINES DE SEMENCE |

Notre catalogne illustré de graines de se- ï 
niencesest prêt et sera adressé gratis sur de- î 
m mde. Ecrivez p ur on avoir un. Stock î 
eon-idérablo et complet de semences pour T 
la Ferme le Jardi • et ,cs Fl ura . . î 
Prix justes pour Tim nhy. Trèfle et toutes I 
autres graines. Ecrivez pmir avoir nos prix x 
et nos échantillons avan. d'a het r. I

W. E W1N G & Co. Marchands-Crainetiers S
112, rue HoQlll, MONTREAL. $ 

W***>^t«**>^^€****>OW****>$Bureaux à Louer
26 RUE ST-GABRIEL, Trois chambres 1er étage.

Bon Marohé 
S'adresser A. LIOXAIS,

Chambre 401. Bât flso New York T.lfo

JE5. JD. ‘JLj'.fciCJ’.A. 4-C, Jll)
MARCHAND A COMMISSION

FARINES, GRAINS et GRAINES
Aussi le seul Agent pour le

AME RICAN & CANADIAN
PATENT AGENCY CO.

Silver Live Stock Powder, Solarlne, Col­
liers Pne imatlques, Sulpho- 

Napthoi, etc.
J. B. D. LEGARÉ, seul agent pour la Puissance.

5 et 7 Rue SAUliT-AU-MATELOT
QUE BE'!.

VENTE D’
Pour la Saison du Printemps 

18987

Vente importante au Corameree
EPICERIES, CHAUSSURES, ETC.

------------  FAR ------------

BENNINS & BARSALOU, Eneanteups
A LEURS SALLES DE VENTE

8 0 et 88, rue St-Pierre
Mercredi et Jeudi 9 et 10 Mars

Crédit de 3 mois.
Un stock considerable de Nouveautés, Marchan- 

dise.s .l'Etape 01 de Fantaisie, Confection-., etc., 
peur 1 s sai uns du prime.ops et d'été représentant 
une > aleur du $18,0 *) 00.

Au-si. par ordre du curateur Mr. John Mc. D. 
HA1NS le sto k de banqueroute do J. C. THI- 
B vu LT, Viet •riaville.au inomantdo $4,50 .28 con­
si tant en Nouveautés, Epiceries, chaussures. Fer­
ronneries, etc., ele.

Aussi 2,300 pair-s de Chaussures a-sortles.
Aus-i 11 cais-.es de Toil- de Menage.
Aussi JEUDI le 10 MARS, A il hrs a. m.

Un lot d'Epiceries et de Ferronneries, etc.
Le tout pour être vendu saus réserve.
VENTE CHAQUE JOUR A 10 HRS A. M.

et de la litharge pour rendre 1 huile 
siccative.

Cette peinture protège la tôle non 
seulement contre l’action de l’eau, 
même chaude, mais aussi contre 
celle des liquides alcalins ou acides. 
Ce résultat a été jusqu’à présent si 
difficile à obtenir, que cette prépa­
ration, très simple, mérite d’être 
essayée.

M. Georges Petit conseille de se 
servir tout simplement de “terre 
pourrie” humectée d’huile. La 
“ terre pourrie ” se trouve chez tous 
les marchands de couleurs’ et ue 
coûte pas cher.

M. Armand, ingénieur, prescrit 
de recouvrir les objets, à chaud, 
d’une solution de soufre dans l’es­
sence de térébentine. Après l’éva­
poration de l’essence, le soufre reste 
en couche mince sur la surface à 
protéger et s’unit intérieurement 
au métal sous l’action de la flamme 
d’une lampe à alcool. Il se forme 
uu vernis d’uu beau noir, et solide.

M. Ward, ingénieur anglais, pré­
conise l’action combinée des silicates 
et de la chaleur. L'objet en fer est 
enduit de silicate ou verre soluble, 
à la brosse ou par trempage ; on le 
laisse sécher, puis on le passe au 
jjôur. Après refroidissement on a, 
paraît-il, un enduit noir terneinseu- 
-ible aux actions atmosphériques.

M Berthier conseille simplement 
de passer les objets au pétrole, à 
deux couches, bieu entendu, et de 
recommencer"!’opération de temps à 
autre.

M. Guérin indique de faire fondre 
ensemble des résidus d’huile d’olive 
et de suit.

Nous ne parlerons pas des procé­
dés d’oxydation préalable qui con­
sistent à rouiller les objets à l’avan- 
i-e. Plusieurs procédés de ce geure 
fouctlounent industriellement ; mais 
ils exigent un outillage'^considêTTr-" 
ble, et nous ne savons rien de leur 
prix de revient.

AVIS DE FAILLITE 
IN RE

S. LEGER,
Commerçant, Portage rte la Nation, failli.

Les soussignés vendront par encan public, aux " 
salies de M Cl. Marcotte Frères. No. till rue Sl-Jac 
que b, Montréal.

Jeudi, le 10 Mars 1898, à 11 heures a. m.,
l’actif mobilier comme suit :
Fonds d’épiceries, ferronneries et papeteries $382 fô
Marchandises sèches.................................. '• 233 15
Chaussures ................... ................... 73 15
Uettes de livres et billets............................ 51 70

. $71» » 73
Le magasin sera ouvert pour l'inspection, le 8 

mars L'inventaire en v c il notre Imr-nik 
Cour autres informations s'adresser à

BILODEAU & RENAUD, (fessinnnairés,
15 rue St-Jaeques, Montréal.

MARCOTTE FRERES. Encanteurs.

498509
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Spécialités de W. Clark
Saucisson de Bologne

Tout morceaux portant la marque 
“ CLARK" est le seul saucisson 
qui porte le nom du fabricant . .

Vendez-vous cette Marque ?

Viandes en Conserves

rï

Corned Beef Comprimé 
Viandes en Pots 
Bœuf Fumé Tranché 
Pâtés
Langues de Bœuf 
Mince Meat 
Soupes.

Donn< i vos Commandes à votre Fournisseur de tiros.

Gomme 
du Dr Adam

POUR LE MAL DE DENTS
Donne un soulagement immédiat, ne coûte 
que dix contins,est reconnue comme le meil­
leur spécifique pour le mal de dents.

Vendue par tous les pharmaciens. Prix 
spéciaux aux marelmnds do campagne.

DÉPÔT GENERAL :

ROD. CARRIERE, Pharmacien
1408, rue Ste-Catherine, Montreal.

SPENCERIAN PENS
WRITE WELL 
ONCE TRIED

WEAR LONG * 
ALWAYS USED

Samples sent on receipt of 
return postage — a cents.

Established 1860

Terminons par quelques mots sur 
le procédé ancien qui consiste, tout 
simplement, à goudronner le métal. 
On en fait grand usage pour les 
chaudières à vapeur, mais il est 
contestable. Nombre de praticiens 
affirment que le goudron, en raison 
de ses orignes chimiques, attaque 
et corrode (lui-même le métal qu’il 
est chargé de protéger. Il convient, 
parait-il, de lui substituer l’huile de 
lin appliquée à chaud.

(Revue Technique)

'ChariesBorrométj
MONTRÉAL

Léon flrdiambaiilt.
Commerçant d'huitreB et
Importateur de Homards vivants et bouillis

Huîtres au gallon reçues tous les jours 
Livraison faite avec promptitude.

Lne attention spéciale aux commandes de la 
campagne.

LES COLONNADES

Trucs employés par certains fabricants 
anglais.

Le Manchester Guardian signale une 
pratique hautement repréhensible dans 
le finissage des flanellettes de coton et 
des cotons-croisés, pratique que tous 
les marchands respectables devraient 
condamner.

Une pièce de flanellette pesant, ma­
nufacturée, disons 37 livres, est impré­
gnée de sulfate de magnésie (sel d’Ep- 
som) tenu en suspension ou en solution 
dans un mélange de glycerine et d’huile 
de ricin, de façon à lui faire atteindre 
un poids de 46 livres.

La proportion de l’addition fraudu­
leuse est donc de 9 livres, soit, plus de 
24 pour cent.

L’effet de cette fraude est de donner 
plus de corps à l’étoffe, quelque peu.au 
détriment delà souplesse qu’elle avait 
eDjsortant du métier, et d’amener l’ache­
teur inexpérimenté à croire que l’arti­
cle est bien meilleur marché que l’étoffe 
non truquée.

En réalité, elle est bien plus dispen­
dieuse et le procédé de sophistication 
donne de gros profits au vendeur.

Mais là ne s’arrête pas le préjudice 
~ causé, car le genre de flanellette à la­

quelle s’applique ce procédé est em­
ployé à la façon des chemises et des 
chemises de nuit, et ces chemises, au 
porter, deviennent gluantes et, par le 
fait, affectent la santé.

De même le coton croisé à draps pro­
venant de l’utilisation des déchets de co­
ton, vendu à bas prix, et employé par 
les pauvres gens sous forme de draps 
de lit, est passé frauduleusement dans 
une solution d’un sel de zinc, dans une 
proportion de 26 pour cent. Ces sels ab­
sorbent l’humidité. Cette manipulation 
est, à la fois, malhonnête et dangereuse 
pour la santé.

On étudie en ce moment ces méthodes 
nouvelles à un point de vue légal; mais, 
en attendant, il est bon que les ache­
teurs en gros et en détail de flanellettes 
et de coton à drape, soient mis en garde 
oontre cette fraude honteuse.

Chronique de Québec

Mercredi, 2 mars 1898.
Cette semaine comptera parmi l’une 

des plus actives. L’enlèvement seul de 
la neige aura occupé des centaines et 
des centaines de bras, et fait circuler 
des centaines et des centaines de dollars. 
A on moment donné, la main d’œuvre 
s’est faite rare et dispendieuse, beau­
coup de gens ayant été requis pour tra­
vailler au dehors. II va de soi que les 
chemins et leu rues ont été dans le plus 
pitoyable état, arrêtant la circulation et 
suspendant les affaires. Pour bien dire, 
le commerce a été nnl durant toute la 
première moitié de la huitaine qui vient 
de s’écouler ; le travail principal a été, 
durant ce temps, de déblayer les princi­
pales rues. Nous n’étonnerons personne 
en disant que ce travail se continue en­
core aujourd’hui, pour les rues moins 
fréquentées, et ponr certains endroits 
où les amoncellement avaient été pins

_LS. DESCHENES
ENCANTEUR DE COMMERCE

------------ ET-------------

Jobber en Chaussures
No 60 rue ST-Jean

QUEBEC
N. B.—Mossieurs les marchands de la campagne 

épargneront do l’argent en venant me faire visite 
avant d'acheter ailleurs. J'ai constamment en 
mains toutes sortes de Jobs pour leur commerce

R. WILSON SMITH
COURTIER EN

DEBENTURES
Débentures Municipales, des Gou­
vernements et des Chemins de Fer 
achetées et vendues. -:- -:- -:- -:- 
Débentures de premier ordre pour 
placements de fonds en fidéi-dé­
pôts toujours en mains. -:- -:- -:-
Bâtisse Standard Life,

151 rue St-Jacques, Montréal

Provident Savings 
Life Ass. Society of 
New York

La meilleure Compagnie pou] 
les assurés et les Agents...... '*

. . . Les agents habiles, et les personnes 
recherchant une position rémunératrice, 
peuvent s’adresser au bureau principal ou à 
aucun des agents généraux de la Compagnie.

- R. H. MATSON,
No 37, rue Yonge, Toronto,

GÉRANT GÉNÉRAL POUR LE CANADA.
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considérables. (Quelques-uns même, et 
ils sont assez nombreux, comptent sur 
le bon vouloir des autorités municipa­
les, laissant au soleil de mars le soin 
d’opérer la fonte des neiges ; c’est assez 
dire que beaucoup de rues sont encore 
encombrées, au grand ennui du public.

La stagnation forcée des affaires a eu 
«on merveilleux effet. A une semaine de 
dépression absolue, succède une acti­
vité prodigieuse. Dès lundi, nous dit­
on, la révolution a été complète. Les 
magasins de nouveautés, entre autres, 
se soot emplis dans le détail, et les 
ventes se sont faites avec un entrain 
qui ne s’était pas vu depuis le commen­
cement de la nouvelle année. On eût 
dit qu’un coup de baguette magique 
avait tout renouvelé. La longue réclu 
sion des jours précédents et le charme 
de la température printanière invitaient 
le public au dehors, et tout ie monde en 
a profité pour magasiner, selon le mot 
consacré ici. L’élan est donné mainte­
nant et ne se ralentira plus. Les mar­
chandises et modes du printemps com­
mencent à apparaître aux vitrines et 
sur les rayons des grands magasins ; 
tout présage une reprise importante et 
générale.

— Les manufactures de chaussures sont 
partout excessivement occupées à con­
fectionner pour la saison d’été. Les 
commandes sont venues plus tard que 
d’habitude à cause de l’élévation du 
prix des cuirs, mais il a fallu, à la fin, 
que les “ jobbers ” et les marchands se 
décident à acheter, autrement, ils se 
seraient trouvés dans l’impossibilité de 
faire aucun commerce. Aujourd’hui, 
tout marche à pleines journées, et de 
nouvelles fabriques vont bientôt dit-on, 
s’adjoindre à celles qui existent déjà. 
“Il y a place pour tousles hommes 
entreprenants,” nous disait un grand 
manufacturier; plus nous aurons de 
maisons sérieuses, plus le zèle sera sti­
mulé, plue aussi les acheteurs du dehors 
afflueront pour s’approvisionner.” Com­
me on le voit, l’avenir de la chaussure 
québécoise est brillante.

La saison s’annonce sous les plus 
heureux auspices. Deux choses man 
quent toutefois : un assistant éva­
luateur à la douane, ayant toutes les 
capacités requises pour rendre justice, 
et expert en chaussures ; puis, l’éta­
blissement de statistiques officielles 
pour déterminer la quantité et la qua­
lité de la production québécoise. Il 
n’existe rien de tel encore, et il semble 
que le temps soit arrivé, dans l’intérêt 
de cette grande industrie, d’en déter­
miner l’importance au moyen de chif­
fres authentiques. A ceux que cela con­
cerne de prendre les memjres nécessaires 
pour atteindre ce résultat.

EP1CERI EH
Le commerce des épiceries a été as­

sez bon ; seulement, les affaires se font 
surtout dans les conserves et autres 
denrées en rapport avec les exigences 
du Carême. Le commerce des liqueurs 
subit une relâche très accentuée,

La collection est pauvre dai s le gros 
comme dans le détail —On appréhende 
même quelques culbutes aux échéances 
d’avril prochain.—Lts prix ont subi 
quelques changement notés ci-deesous :

Sucres : 3f à 4c ; Extra ground 6 à 6} c. 
Granulé, 4J à 4|c. ; Paris lump,6ià6jc.

Sirops : Barbades tonne, pur, 26 à 27c ; 
Tierce 27 à 28c. ; Composé 24 à 26c.

Beurre : Frais 14 à 16c ; Marchand 13 
à 16c ; Beurrerie 19 à 20c.

Tabac Canadien : En feuilles 17 à 18c ; 
Walker wrappers 20 à 22c.

Huile de charbon : 11J à 12c.
Conserves en boîtes : saumon, fl.00 à 

$ 1.30; homard, f2.50; tomates f 1.50 à $1.76; 
blé-d’inde, 9i'c à $1.00 ; pois, $1.15 à $1.25 

Raisins—Valence, 5c à 6 :—Califor­
nie, 7}c à 8c—Sultana, 9}c à 10c — Mala­
ga en grappes, L. Layers, $1.75—O. Clus­
ter, $2 20—lmp. Cabinet, $2.00.

Allumettes : Dominiont $2 50 à|2 70. 
FABINEB, GRAINS ET PROVIfION8

Cette ligne d’affaire est en assez 
grande, activité. Les poissons, va sans 
dire, tiennent la palme. La demande de 
l’extérieure est pauvre cependajat La 
demande locale est bonne.

Le marché aux poissons en général 
est faible, mais les Btocks aussi sont 
faibles, de sorte que tout fait prévoir 
que les prix se maintiendront plutôt à 
la hausse qu’à la baisse. Les cotations 
nous ont été données pour cette se­
maine comme soit :
. Farine (en poches) : Fine $1.6) à $1.75; 
Superfine, $1.90 à $2 00; Extra, $2.10 à 
$2.15; Patent, $2.40 ; 8. Roller, $2 30 à 
$2.35 ; Forte à levain, $2 60 à $2 70.

Grains: Avoine (par 34 Ibsj Ontario 
38 à 40c ; Province, 34 à 35c ; Orge, 42 
à 45c; Son, 75 à 80c; Gruau $1.90 à 
$2.10 ; Dlé-d’Inde, 40 à 42}c ; Pois, 70 
à 75c; Fèves, 90 à $100 

Lard: Short Cut, $15.50 à $16.00; 
Clear, $16 00 à $16 50 ; Saindoux pur, en 
seaux, $1.50 à $1 60 ; en chaudière, 7c 
à 7£c. Composé, $1.20 à $1 26.

Sel—En magasin 40 à 42c; gros sacs 
$1.05 à $1.10; fin J de sac, 28 à 30c.

Poisson—Morne salée No 1, $3,40 à 
$3 50; Morue No 2, $2.75 à $3.00; Sau­
mon $17.50; Hareng Labrador No 1, 
$4.76 à $5.00 ; Anguille, $4.25 le 100 lbs.
DII serait oiseux de dire que les réduc­
tions de tarifs sur lès diverses lignes de 
chemins de fer sont destinées à avoir

les meilleurs résultats au point de vue 
commercial. Dpuis hier, 1er mars, 
l’Intercolonial se continue jusqu’à 
Montréal par la voie du Drummond; les 
taux de transports réguliers, pour fret 
et passage, sont d’un bas prix sans pré­
cédent, ce qui obligera les autres lignes 
à en faire autant dans un avenir rap­
proché. Tant mieux pour tout le mon­
de ; c’est ce que nous entendons dire 
même par ceux qui, il y a quelques 
mois, criaient au sacrifice de Québec au 
profit de Montréal.

Nos hommes d’affaires, que les inté­
rêts généraux de la ville passionné­
ment, ne restent pas inactifs. Nous sa­
vons, par exemple, que des efforts com­
binés vont être faits pour discuter les 
meilleurs moyens à adopter dans le but 
d’assurer à Québec, le trafic du chemin 
de fer du Parry Sound. La Chambre de 
commerce a proposé, à cet effet, la for­
mation d’un comité cù se trouveraient 
des représentants de la Compagnie du 
Grand Nord, du Conseil de ville et de 
la Chambre de commerce. C’est un bon 
mouvement. “Mieux vaut tard que ja­
mais,” dit le proverbe, et il n’eBt pas 
trop tard pour amener un résultat satis­
faisant, avec du travail, de l’entente et 
de la bonne volonté.

De l’entente, il y en a eu hier, 1er 
mars, au Conseil de Ville. A l’unani­
mité, l’ancien maire a été continué eu 
office, ce qui était prévu, et ce qui est, 
dans,la circonstance, un acte de justice 
et d’excellente ‘administration. La re­
vue des événements municipaux des 
deux dernières années, a été magistra­
lement faite par le nouvel élu, dont le 
zèle est infatigable et le dévouement à 
toute épreuve. C’est une page d’his­
toire à conseï ver.

Nous tenons de source certaine le ren­
seignement que la Compagnie du Pont 
de Québec sera, ces jours-ci, en mesure 
d’annoncrr qu’elle a rempli toutes les 
prescriptions légales en ce qui concer­
ne les sommes d’argent souscrites et ac­
tuellement versées qui loi donnent 
droit au subside fédéral. Comme les 
plans sont déjà déposés à Ottawa, tout 
porte à croire que, les formalités 
étant toutes accomplifs, le gouverne- 
ferasapart, large et satisfaisante pour 
Québec.

Le mon de Mars s’inaugure donc ma­
gnifiquement pour notre ville. La con­
fiance règtie partout. Que chaque cha­
que citoyen, dans sa sphère d’action, 
fasse son devoir ; c’est la condition du 
succès définitif et durable.

L. D.

Blé (rouge et blanc) Manitoba ot Ontario ; Avoine, Banner 
Welcome, Merveilleuse, Canadienne, etc. ;
Sarrasin, etc Bis d'Inde à silos, Lent'lies,

et de l'ouost ; Trèfle rouge, blanc, alsike, Vermont, mammoth ; Plâtre A terre ; engrais chimiques.

Fois. Orge
Mil canadienGRAINS DE SEMENCE POUR_______

Grain et Graines de Semences
Spécialités de Grains et Graines pour Cercles Agricoles.

J. B. RENAUD & GIE, 126 A 140, RUE ST-PAUL, QUEBEC.
Demandez Echantillons et Prix a

GEO. TANGUAY,

Sirop Fajardos—
Reçu par Btine “ Boston Marine ” une cargaison de 
SIROF FAJARDOS de couleur jaune et qualité extra.

NAZAIRE TURCOTTE & Cie, QUEBEC.

MAKCHAND DE

Farine, Grain, Lard,tEc.
Jlagasins : 33 et 35, 34 et 36 rue St-André,

Barean: 48 rue Saint-Paul BASSE-VILLE 

Quais : Rues Dalbousie et St-André QUEBEC
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nel plaisir pour vous de savoir qno vos client!) >ont satisfaits.

LE THÉ INDO-CEYLAN
ust garanti plaire ou nnus remboursons l'argent.
Monsoon donne un bon prortt, et se» ventes aug­
mentent de semaines en sein dues. _______
Mis en caisses de 20, 30 et ob lbs. THE MONSOON TEA CO., TORONTO, ONT.

MONSOON
Cacaos, Chocolats 

et Cafés COWAN
EM VENTE MAINTENANT CHEZ TOUS LES MEILLEURS EPICIERS DE U PUISSANCE 

ILS SONT ABSOLUMENTS PURS.............

The Cowan Co’y, Ltd., Toronto, Ont.

UK

LA HALLE AUX CUIRS, 
LEMONITEURdelaCORDONNERIE

—A PARIS—-
ÎO. Rue Bsaurepaire

SONT les PLUS IMPORTANTS JOURNAUX 
DE FRANCE POUR LES INDUSTRIES 

DES CUIRS ET PEAUX.
«■v------ 50 ANS D’EXISTENCE

xos i»ki: COURANTS
Nos Prix Courants sont révisés choque semaine. Cos prix nous sont fournis pour être publias, par les meilleures maisons dans chaque ligne; Ils sont pour les qualités et les 

quantités qui ont cours ordinaire dans les transactions entre le marchand de gros et le marchand de détail, aux termes et avec l’escompte ordinaire. Lorsqu’il y a un 
escompte spécial, Il en en est fait mention. On peut généralement acheter A meilleur marché en prenant de fortes quantités et au comptant^

Tous les prix sont ceux du marché, en général, et aucune inalhon ou manufaetuie n’a le pouvoir de les changer a son avantage, sauf pour ses propres marchandises qui sont 
alors cotées sous son propre nota et sa propre responsabilité. La Rédaction se réserve le droit refuser ce privilège à quiconque en abuserait puur tromper le public. '

PRIX COURANTS.—Montreal, Il Mars 1898.

Allumettes.
New Dominion.............  la caisse.. 2 85
Telegraph.......................... “ .. 3 20
Telephone.......................... “ ..3 00
Tiger.............................. . 41 .. 2 86 .
Frét payé à destination et 20c. en 
moins p >r caisse pour 5 caisses et 
plus assorties ou non.
Phtrnlx............................ la caisse.. 2 85
Eaglo Parlor,..................... „ 1 40

44 ......................parScaisseB.. 1 30.

Artieles divers.
Bleu Parisien..................lb. 0 11 0 13
Bouchons communs___gr. 0 18 0 30
Bougie Paratine..............rb- 0 09*4 0 104

44 London Sperm. “ 0 08 Hi 0 094
Briques i. couteaux___doz. 0 35 0 37 4
Brûleurs pour lampes

No. 1.............................doz. 0 00 1 00
No. 2............................... “ 0 00 0 7ô
No. 3.............................. 44 0 00 0 70

C&ble coton 4 pouce.. .{b- 0 134 0 14
44 Manilla.................. “ 0 12 0 14
44 Sisal......................  44 0 074 0 084
44 Jute........................ 44 0 084 0 09

Cartes à Jouer................doz. 0 26 3 60
Chandelles Buif..............lb- 0 00 0 09
Epingles à linge.bte. 6 gr. 0 00 0 60

3 fils. 4 fl 1 s.
Ficelles...............30pieds.. 0 40 0 70
. 44   40 44 .. 0 60 0 90

44   48 44 .. 0 60 1 20
44   60 *“ .. 0 75 1 35
“  72 “ .. 0 90 1 60

Il “  100 “ .. 1 25 2 10
GraiDO de cauarl............ tb- 0 034 0 04

44 “ paq.... 14 0 06 0 08
“ chanvre........... “ 0 034 0 04
44 râpée............... 44 0 06 0 07

Lessls concentré, com... “ 0 30 0 40
“ pur....44 0 65 0 70

Mèches à lampes No. 1....... 0 16 0 20
“ No. 2...... 0 13 0 15
44 No. 3...... 0 12 0 13

Bières.
B as 8 Ale.

Read Bros. Dog’s Head....qts dz. 2 55 
44 ......... ptB 44 1 574

Guinness' Stout. 
Read Bros. Dogs’Head. .qtS 0Z. 

..ptS “
2 524 
1 50

Cafés.
Cafés rôti.

Arabian Mocha...........................
la livre.

32
Imperial 44 ........................... . 28
Jamaluue......... .......................... . 20
Java Sifting b. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .20
Maracaibo............ ...................... . 23
U'd Gov. 44 ............................. . 31
Old Gov. Java et Mocha........... 32
Pure Mocha................................. . 29
Rio.................................................. . 1V à 15
Standard Java............................ . 32

44 et Mocha.... . :s2
Chocolats et Cacaos.

< h ocolnts Fry.
Caracas 4 boite de 6 lb......... la lb- 0 42
Diamond 4 et 4 boite do 6 tb- “ 0 24
Oold Meda, (sucré) de 6 lb... “ 0 29
Monogram 4. 6 div. 14 ... “ 0 24
Pur non sucré 4 44 ... “ 0 42
Vanille 4 44 ... “ 0 42

Chocolats Cowan.
French Diamond 6 dlv. 12 tbs, tb- 0 23
Queen’S ilesaert, 4 et 4......... “ 0 40

“ “ 6 div............. 44 0 42
Mexican Vanilla. 4 et 4___  tb- 0 35
Purisicu, more, a 5c......... ....... •* 0 30
Royal Navy. 4 et 4................ “ 0 30
Chocolate Icing paq. 1 lb. dz. 2 25

•“ “ “ 4 “ “ 1 25
Pearl Pink Icing 44 1 “ “ 1 75
White Icing “ 1 “ “ 1 75

Chocolat > Felix /*ot in :
Chocolat, qualité No. 1.............. lb-

44 44 No. 3.............. 44

Cacaos Fry.
Concentré 4* 4.1 lb. boite de 1 dz. 
Homéopathique 4t bte 14 lbs. tb­
-- 44 4> bte 12 lbs. 44

0 274 
0 35

2 40 
0 33 
0 33

< (teaos Cowan.
Hygiénique, en tins de 4 tb—dz. 3 75 

44 44 4 tb— 4* 2 25
“ - 44 5 tbs.-.Ib. Ü 55

F.ssencc cacao, non sucré..........dz. 1 40
44 44 sucré, tins 4 lb. 44 2 25

Cacao Felix Cot in.
Cacao, boite 41b.. .c...................... tb- 0 274

Coco.
Canadian Cocoanul Co.

la livre
White Moss ltb, 15 ou 30 tbsû la c., 0 27 

’ “ 4 “ 0 28
“ 4 “ 0 29
“ 4 44 0 30
44 • • see. do 10,15 ou 20 tb8. 0 00 

Feather Strip “#• “ 0 00
Special Shred “ 44 0 00
Macaroon 44 4 44 0 00
Crown Deslc. de 12, 20 on 25 tbs. 0 00 
Special “ 4‘ 0 00
Au quart, 2c par tt>. de moins

Confitures et Gelées.
Lazcnby.

Tablettes do Gelées 13 var__ pts. 1 20

Conserves alimentaires.
Special it es de 11r. Cl a rk.

Coin pressed Corned Reef Is ladz $1 20

Eng. Brawn................
Boneb-ss Pigs Feet... 
Sliced Smoked Beef.

2s. 
2 s. 
28. 

4 s. 
Is. 
Is.

20 
20 
20 
40 

: 20 
2i>

. ladz. 1 10 

.. “ 1 10 
1 10 tr x"nr

.. " 5 50

.. “ 6 75
8 00 

- 2 75

n Go

1 10
2 20

Pate*.
Wl d Duck..................
Partridge..................................
Chicken.....................................
Veal ft Ham.............................

Ox. Tongue Whole 14.............
** *• 2 ..
“ “ 24

Lunch Tongue. Is......................
Picnic Beans with Tomato 

Sauce......................................
Soups. —

Mulligatawny .......................
Ox Tail......................................
Kldm-y......................................
Tomato......................................
Vegetable.........................pints.
.Tu ienne.......................quarts.
Chicken.....................................
Mock Turtle.............................

Ley times.
Asperges..........................dz. 2 50
Baked Beans 3 ibs........ “ 1 00
Bièd’lmie............ 2 tbs “ 0 00
Champiguon*............... bte. 0 14
Citrouldes 3 tbs............dz. 0 85
Haricots verts................ “ 0 85
Olives. Pints................... “ 3 75

44 4 Pints................. 44 2 00
44 en quart, ga Ion. 0 00 

Petits pois fraudais . ..bte. 0 11
’• tins.............  “ 0 134
44 extra tins.. 44 0 10
44 surfins....... 44 0 1 8

Pols canadiens 2 tbs., dz. <) 90
Tomates.......................... 44 1 _0
Truffes............................. 44 4 80

Fruits.

4 50 
1 10 
0 90 
0 24 
0 90
0 90
4 00 
2 50
1 60 
0 12
0 15 
0 18 
0 20
1 50 
l 25
5 00

......... 2s. ‘ 2 20 Ananas 2 et 24 tbs... .dz. 2 10 2 50
>ottcd Mcttfs. / o:. tins. B uets 

Fraises
2 “ ... “
2 “ ... 44

0 00
1 55

0 80 
1 60

Ham................ ' 0 55 Krambroirfes 2 4‘ ... “ 1 0(1
Game................ • 0 55 Pèches 2 44 ... “ 1 65 1 75
Hare.................. 1 0 55 “ ;( “ ... “ 2 50 2 00
Chicken............ * 0 55 Poires O 1. tt 1 65 1 75
Turkey.............. 4 0 55 “ 3 44 . . A 44 2 25 2 50
Wi d Duck__ • 0 55 Pommes Knl..........  ■’ 2 75 3 00
Tougue............. 4 0 55 44 « *■ 0 OU 1 10
Beef.................. • 0 55 Prunes 2 “ ... 44 1 50 1 65

CHOCOLAT EN VENTE PARTOUT.

AGENTS' CACAO
D. Masson & Cie, Montreal.

DEMANDEZ !
[Seuls Apenls pour le Canada: 

O- it’approi islon nements 
alimentaires ù Montréal.

: AMIEOX FRÈRES
PETITS POIS 

SARDINES 
CHAMPIGNONS 

ASPERGES
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Quatre Raisons pour lesquelles les Epiciers

APPLY WITH DAMP CLOTH OB
SHUSH. POLISH WITH »*v

OS SAU|

PnaniEiiriB
| J t ' MANlll ACTL'RCD BV
“ j t OH i. CO.

iMPS?

devraient vendre une marque de poli à poêle que, pardessus tout, les con' 
sommateurs demandent et à laquelle les épiciers ne peuvent pas substi­
tuer une aulre marque sans dommage à leur commerce-Enameliite

The Modem STOVE POLISH.
Premièrement : Il est supérieur à tout autre sous le rapport de la qualité. Secondement : il donne une parfaites satisfactions aux clients' 
Troisièment : Il est bien annoncé et se vend de lui-même. Quatrièmement : Il n’existe par d’autre poli à poêle qui atteint une aussi grande vente'

PRIX COURANTS.—Montreal, 3 Mars 1898.

Poissons.
Anchois........................... dz. 3 23 0 00
Anchois à l’huile......... u 3 25 4 60
Clams 1 ft)...................... u 1 30 2 00
Harengs marlnés......... 1 50 1 60
Harengs aux Tomates,, “ 1 35 1 60
Homards, boite haute. 0 (H) 2 75

“ “ plate... II 0 00 2 00
Huîtres, 1 ft)................ dz. 1 30 1 40

“ 2 “.................., 44 2 20 2 40
Maquereau.................... 1 30 1 40
Sardines ^françaisea.bte. fl 08 0 25u H “ 44 0 16 0 36
Sardines Hoyan à la

Vatel........................... 0 00 0 15
Sardines Royan à la

Bordelaise................ bte. 0 00 0 15
Saumon boite haute... dz. 1 10 1 25

“ “ plate... n 1 25 1 46
Smelts (Eperlans)....... 44. 0 60 0 00
Thon à la Vatel, Jarre. “ 0 00 0 27’a

Conserves Amicux Frères:
SardlneB des Gastronomes, qualité

extra, 4 bébé Vendée.................. 0 11
do 4 bébé Bretagne............... 0 11
do *4 basse double couvert.. 0 15
do 4 do do .. 0 24
do 4 haute do .. 0 30
do sans arêtes 4 b. à bande. 0 16
do do 4 do . 0 25
do do 4 h. do .0 19
do au beurre, qualité extra

4 do . 0 21
do aux truffes 4 do .0 21 
do St-Pierre à la tomate, 4

basse à clef....................... 0 11
do do do 4 0 17

4 do do sauce ravigote 4 0 13 
do do do 4 0 19

Eoyans à la Brillat-Savarln. aux 
achards aromatisés 4 ovale.... 0 13 

Sardines A. F. LagTave A Fils,
bonne qualité, 4 basse................  0 13

Sardines Carraud-Amleux, qualité
choix, *4 format Club.................. 0 12

Petits pois fins à l'anglaise, 4 bte. 0 13
• do très fins do 0 15

Champignons de Paris, choix cou­
rant, 4 boite................................... 0 17

Haricots verts moyens, Carraud-
Amleux, 4 boite........................... 0 11

Moutarde, flacon forme baril, aux
fines herbes à l’estragon.............

Moutarde, flacon forme baril, à la 
ravigote, aux anchois, le gros fl. 0 18 

Moutarde, flacon forme baril, à la 
ravlgotte,aux anchois, le petit fl. 0 11 

Purée de Foie Gras Truffée des 
Gastronomes, 4 boite à clef— 0 20

Viandes en conserves.
Corned Beef, bte 1 ft)....dz. 1 30 1 65

“ “ 2 2 35 2 85
“ “ 6 7 25 9 00
“ “14 “15 00 19 00

Lang, de porc. “ 1 “....dz. 2 65 3 50
“ “ 2 6 25 6 90
*• bœuf “ lHsïb— “ 0 00 8 40
“ “ 2 6 75 9 90
“ “ 3 “ .... “ 0 00 14 45

English Brawn...................“ 0 00 1 40
Bœuf (chipped dried)__ “ 3 25 3 25
Binder bte 1 ft........... 11 9 00 2 30
Pâtés de foie gras.............“ 5 25 8 00
Pieds de cochon, bte 14 ft>. “ 0 00 2 40
Poulets, “ 1 ft. “ 0 00 2 30

Spécialité des Lazenby.
Soupes Real Turtle......... dz. 0 00

“ assorties................ “ 3 00
“ “ bta carrées “ 0 00

Cirages.
Cirages français...........dz. 0 25

“ canadiens .... “ 0 20
Russet Combination Dress . ..doz
Ox Blood 44 44 .. 44
Brown Chocolate 44 .. 41
Green 44
Universal Shoo Dressing.. u

Mines.
Mine Royal jDoine........gr. 1 70

44 James....................44 2 40
“ Rising Sun large dz. 0 00
“ 44 small 44 0 00
44 Sunbeam largo 44 0 00
“ “ small “ 0 00

Silverlne, No 8............. 44 0 00
44 44 6 .......  ... “ 0 00“ “ 4 u o oo

9 00 
3 75 
1 65

0 70 
0 60
1 75 
1 75 
1 75
1 75
2 00

0 00 
0 00 
0 70 
0 40 
0 70 
0 35 
0 60 
0 50 
0 35

melineiv

InàmèuiH
No 4, 3 doz. à la caisse................... 4 50
No 6, 3 doz. à la caisse................... 7 50

Vernis.
Vernis à harnais....... ■ gai. 0 00 1 80

. dz. 1 10 1 20
44 à tuyaux......... gai. 0 00 0 90
44 Parisien........... . dz. 0 70 0 75
“ Royal polish.. . “ 0 00 1-25

Drogues et Produits Chimiques.
Acide carbol.que....... . n>. 0 30 0 40

44 citrique............. .. “ 0 50 0 55
44 oxalique........... .. 44 0 10 0 12
44 tartrlquc..-....... ..44 0 33 0 35

Aloés du Cap............... .. 44 0 14 0 15
Alun............................. . . 44 0 014 0 03
Bicarbonate de Soucie,brl. 2 45 2 75
Bichrom. de potasse.. ■ lb. 0 09 0 10
Bleu (carré)................ .. 41 0 10 0 16
Borax raffiné............. . . 44 0 05 0 07
Bromure de potasse.. .. 44 0 55 0 60
Camphre américain.. — U 0-80 fl 90-

44 anglais — 0 85 0 95
Cendres de soude— .. ih 0 01 0 U2
Chlorure de chaux... 0 024 0 05

44 dépotasse.. .. 44 0 23 0 25
Couperose..............100 Ihs 0 65 1 00
Crème de tartre............ih 0 20 0 25
Extrait de Campèchc. 0 10 0 11

44 en paquets... . . 44 0 12 0 14
Gelatine en feuilles.. 0 35 0 60
Glycérine.................... .. 44 0 15 0 20
Gomme arabique — .. 44 0 50 1 25
Gomme épinette....... 0 00 0 25
Indigo Bengale.........

44 Madras...........
. . 44 1 50 1 75

0 60 0 80
Ioduiude potasse— u 4 00 4 25
Opium..................... .. . 44 4 50 4 75
Phosphore.................. 0 60 0 75
Ré8iuo.................(280 lbs) 2 75 5 00
Salpèti e........................ ■tb 0 05 0 074
Selsd’Epsom....... 100 ft)8. 1 50 3 00
Soda caustique 60 °

44, 44 70©
44 1 ri5 2 0044 2 (U/ 2 25

44 à laver......... u 0 65 1 00
14 à pâte.................. .brl. 0 00 2 50

Soufre poudre............. ■ tb- 0 ()134 0 03
44 bâtons............. . . 44 0 0134 0 03
“ rock, sacs.. 100 ft)8. 1 50 2 00

Strychnine.................... oz. 0 90 1 00
Sulfate de cuivre — .-tt). 0 04 4 0 054“ de morphine. 1 90 2 00

“ de quinine... . .oz. 0 40 0 45
Sumac......................tonne. 55 00 65 00
Vert de Paris............... •lb. 0 14 0 17
Vitriol........................... 0 04^ Ü 06 *2

Eaux Minérales.
Carabana.................. 1 .......C80. 10 50
Hunyadi MatyaB........ ...... 44 6 00
Fougues St-Leger— 10 50

St-Galmler qts. (sourco Badolt) cse.
“ pts. “

Vichy Côlestins, Grande Grille.. “
“ Hôpital, Hauterive......... “
“ 8t-Louls..............................  44

Epices pures.
Allspice, moulu....!... lb. 0 13
Cannelle moulue.......... “ 0 15

“ en nattes......... u 0 13
Clous de girofle moulu “ 0 15

44 44 ronds.. •4 0 09
Gingembre moulu......... u 0 20

! Tr “ racines u 0 13
Macis moulu.................. 0 00
Mixed Spice moulu Tin 

1 oz.............................. u 0 42
Muscade blanchie......... u 0 40

“ non blanchie.. u 0 GO
Piment (clous ronds)... u 0 09
Poivre blanc, rond....... 0 15
” w moülü... •* 0 18
“ noir, rond........... u 0 10
44 44 moulu....... u 0 12

Whole Pickle Spice__ lb. 0 15
Fruits sees.

Abricots Calif................ ft. 0 10
Amandes 4 molles__ 0 09

! 44 Tarragone.... (t 0 094 
0 *22“ écalécs.......... u

Amand. amères écalécs “ 0 35
“ écalécs Jordan u 0 (H)

Dattes en boites........... “ 0 (Kî
Figues sèches en boites 

“ “ ensac..
“ 0 09II 0 00

Nectarines Californie.. “ 0 OH
Noisettes (Avelines)... “ 0 074
Noix Marbot.................. II 0 094

4* Grenoble............... II 0 104
44 écalécs. u 0 16

Noix du Brésil............... u 0 12
44 Pecan..................... II 0 09
44 44 polies......... II 0 084

Peanuts rétls(nrach).. u 0 07
Pèches Californie......... II 0 M
Poires 44 ......... “ 0 09
PommcB séchées.......... II 0 064
Pommes évaporées__ “ 0 00
Pruneaux Bordeaux... II 0 04

44 Bosnie......... u 0 064
“ Californie... 11 0 07

Raisins Calif. 3 cour.. “ 0 00
44 44 4 “ .. II 0 08

Corinthe Provincials... 11 0 00
44 Fillatras....... II 0 00
44 Patras............. “ 0 00
44 Vostizza8__ “ 0 07

Malaga Loose Muacat. II 0 06
44 London Layers bte 1 35
44 |Black Baskets, “ 0 ü()

6 00 
7 50 

10 00 
10 00 

00

0 15 
0 18 
0 14 
0 20 
0 10 
0 25 
0 28 
0 90

0 45 
0 55 
O 70 
0 10 
0 17 
0 20 
O 12 
0 15 
0 20

0 12 | 
0 09 4 
0 11 
0 24 
0 40 
0 35
0 044 
0 10 
0 03 4 
O 09
0 084 
0 11 
0 12 
0 17 
0 13 
0 1C
o 1.
0 (
0 1.
O le 
0 07 
0 10 
0 08 
0 07 4 
0 094 
0 07 S, 
0 09
0 O .Vi, 
0 06 
0 06 4 
O 08
0 07
1 50
2 00

DEMANDEZ NOS PRIX POUR LES POISSONS SUIVANTS :
Morue No 1, large. Morue No 1, moyenne. Morue No 1, petite. Anguilles. 

Truite. Sanmon, Colombie Anglaise. Saumon, Labrador. Poisson 
Blanc. Harengs, Labrador. Harengs, Nouvelle Ecosse.

__N. QUINTAL & FILS, Epiciers en gros, MONTREAL
CHAUSSURES J. H. BEGIN EN GROS

A l’honneur d’informer ses pratiques efcles marchands en général que ses échantillons du 
printemps et de l’été sont maintenant au complet et sont tout ce qu’il y a de plus Nouveau 
sous le rapport des Coulera et des Formes.

Assortiment très varié offrant un choix sans précédent.
Marchandises expédiées promptement. Commandes par la malle sollicitées. J. H. BEGIN, 171 Rue St-Joseph, QUEBEC



28 LE PRIX COURANT

BERNIER & CIE Marchands de Graines
GRAINES DE SEMENCES, GRAINE FOURAGERES. ETC.

ÜOHRKSPOK O A\CK 

SOU iriTKK.

Bureau et Entrepot

PRES de u GARE DU GRAND TRONC, ST-HYflGINTfft
La Compagnie John L Cassidy Limitée

IMPORTATEURS PORCELAINES, FAIENCES,
...DE... ARGEMTERIE, COUTELLERIE, ARTICLES

339 «Sc 341 R.TJH ST. PAUL - - - MONTREAL.

CRISTAUX, 
d’ECLAIRAGE Etc

PRIX COUKANTS.-MonTkeal, » Mar9 1H98.

Malaxa Connoisseur
( luster..........btc. 1 80

“ Buckingham
Cluster.......

Malaga Russian ClUHterbte. 4 00
Su . ta un.......................... P)- 0(H)
Vulenc*' off Stalk.......

“ fine off stalk.. “
“ Select» (1........... “

4 cour............ “

0 00

0 .04 
0 04 ;,4 
0 0Û:,4 
0 00

2 00

3 25
4 25 
0 10 
0 00 
0 05 
0 00
0 0Ü34

Fiuits verts
Ananas..................... pièce.. 0 00 0 00
Attocas...................... I»ari!.. 8 00 10 00
HïUirmPBz................ régime u 00 0 00
Pommes....................Imrii.. 3 00 G 00
UalsiiiB Malaga..:. ** 5 50 G («0
Oranges Valence (420)... 5 25 6 50

“ “ (714).... 0 50 7 00
“ “ .............. 0 00 0 00
“ “ ............. 0 00 0 00
“ “ ...................... 0 00 0 00
“ Mexique ( 150).. 2 7*» H 00
“ Ca.lt 01 nie.......... 2 50 2 75
“ .lainaiijiie, liai il. 5 00 5 fin

‘ 2 00 2 75
0 00 0 00

2 00

Citrons .Messine......
“ Naples—

44 d’F. ypte.l 12 0 00 0 III)
11 (IT.Hjiagne. boite. 0 9o 1 00

Noix de coco, par 100----- 3 50 0 00
Grams et Farines.

OHAINR.
Blé roux d’hiver Chu. No 2. 0 00 0 00
Blé blanc d'hiver (’an. No 2. 0 < 0 0 00
Blé (lu Manitoba No 1 dur... 1 IB 1 18

“ 4‘ No 2 “ .. 0 00 0 (K)
Blé du Nord No 1.................. 0 oO 0 00
Avoine blanche No 2............ 0 33 >4 0 33a
Ble d'Inde Atuèrieaiu.......... 0 37 4 0 3s
Orge......................................... 0 Ou 0 11
l’ois No 2 ordinaire (îOlLs... 0 (K) 0 1.0
Sarrasin, 43 •• ... 0 4 l 0 4 2
Seigle, 6(1 “ ... 0 51 4 0 52

FA Kl NFS.
Patente d’biver............................. •1 85 5 00

0 4 f»
Straight roller ............................ •1 r.o 4 5
Forte de boulanger, cité......... •1 90 5 03
Forte du Manitoba secondes 4 (10 4 75

FA Kl N hh 1* A VOIINF..
Farine d’avoine Standard,

baril.......... 0 00 4 20
“ “ sac................ 0 0(1 2 ufi
41 granulée baril......... 4 3u 4 40
“ ** sac........... 2 10 2 15

Avoine roulée baril......... 3 00 4 Ou
44 44 sac............. 0 ou 1 95

ISS II KS l»K HL K
Son d’Ontario, au char, ton (U) (• 0 ’14 50

44 de Manitoba 44 44 14 50 ;15 00

POUDRE A PATE

COOK’S F

Oru de Mnnltoha........... char 10 50 17 00
“ d’Ontario................ “ 00 «'O 15 50

Moulée............................. “ 10 60 17 00

F11 ri ne ft pré pa rccs.
Farine préparée, Brodle

XXX. G ît)8__  2 80
“ “ 3 ” .... 1 45
“ superb G “___ 2 GO
“ “ 3 “ .... 1 35

Orge mondéo........................pot 1 80 2 00
“  sac 0 00 1 55
“  quurt 0 00 3 20

“ petite -i_.. .................sac 0 00 3 25

Huiles et graisses,
nUILE8.

Huile de morue. T. N., gai. 0 35 à 0 40 
4* loup-marin raffi.. 44 0 45 0 50
“ paille...................  “ 0 38 0 42

Huile de lard, extra gai. 0 55 0 00
“ No 1. “ 0 50 0 55

“ d’olive p. much.. “ OHO 1 00
“ ù salade............... “ 0 05 0 75
“ d’olive a lampion “ 1 20 2 00
“ de spermaceti.... “ 1 10 1 40
44 de marsouin....... 4‘ 0 50 0 00
“ do pétrole, par char.. 0 « 0 0 (H)
“ ” ...................  0 00 0 12
“ Amérlcalne.par char. 0 15 à 0 18

44 parqrt... 0 10 0 19
44 d’olive Barton etOuestler

. caisse qts 8 50
“ “ “ ptB 9 50
“ de foie de m. Nor.gal. 1 20 à 1 50
“ 44 T.N. 44 1 00 1 25
“ de castor 4 E. I.” tb- 0 094 () 104
“ 44 fram,-. qrt. lb. 0 94 0 10
“ “ “ ceo “ 0 lu4 0 11

s.»< rialHês <lc Luzcnhy.

Huile salade...........

Crème à salade pptlts. 
“ grands...

Li pt. dz.
4 pt.
liiiits 

.. ..quarte

1 40
2 15
3 75 
0 50 
2 00 
3 75

Liqueurs et spiritueux
Hrandics. (droits paye*.)

à la caisse.
Hcuncssy * pintes....................... 13 00

* choplnc8.................... 14 25
' ‘ (dûtes...................... 14 75
* * pintes ........................ 10 25

V. O. pintes...................... 17 25

Martel • pintes —......................... 12 75
“ * choplues ......................... 14 00
14 V. u pint- s ....................... 17 00
44 V. 8. u. 1' pint- s .............. 18 50

Tar ot« (!*■ 10 (*hi*m«-m assorties ou non,
. 5c (!•• moins par caisse 

F o B Montreal. net 30 Jours ou 
1 1 jours .

Boutelleau dt L’o-, F- P.................... 9 00
44 • ......................... 10 00
“ O. B................... 12 00
41 V. O. B............. 14 00
14 X. V. O. B........ 10 00
44 1824 .............s.. 21 00

P. Richard, carte blanche 12 qrts. 8 50 
~ V* g+trts.r ©50
“ “ 484 pts 10 50
“ carte d’or 12 qrts. 12 00
“ “ 24 pts.. 13 00
44 44 484 pts 14 00
“ IG Imp. flasks............. 10 00

Rlvlère-Oardrat............................... 10 00
optima ............................................. 17 00
Bi8q u it Dul>ouché........................... 9 25
Renaud A Cie.................................... 12 25
E. Puet •............................................ 9 nü

“ * •......................................... 10 75
“   12 50
44 V.0...................................... 14 50
“ V. O P................................. 15 25
“ V. S. O. P............................. IG 25
“ V. V.S. O. P.......................... 20 25
44 18G0 ................................... 2 ! 25
“ 1850 ...................................  20 25
44 1840 ................................... 30 25

J. Borianne * * *............................. 0 75
au gallon.

Henne88y............................  0 00 G 75
Marte).................................. () 00 G 75
E. Puet................................  0 00 3 05
J. Borianne depuis........... 0 00 3 75
Rivb-re-dardrat ................ 0 00 4 15
Bisquit-Duliouché............. 4 30 @ 4 55
Renaud A Ci** .................. 4 10 («i 4 30
Boutfilleau A Cie............... 3 8u @ G 00

Wi u ms.
à la caisse

St-Goorgee. 12 lit................... 12 50
“ 24 4 pts imp... 14 50

Chauvet cachet or 12 11t. 0 00 14 50
“ ** rouge 12 lit. 0 00 12 75

St-.Iohn.............................. 0 00 7 75
St-.Joseph. .lainaiquo....... 0 00 11 50
St-Félix. .Martinique......... 0 00 10 50
St-Murc............................... 0 00 9 25

au gallon.
Jamaïque............................. 4 25 G 15

I I7i 1 .s* vi* ;/ Fa 'on 1 is.
Dewar’s Special Liqueur.. 12 25 12 50
Dewar Extra Special........ 9 25 9 50

H. Falrman A Co..............
Roval Eagle.......................
Sheriff's..............................
Mackle’s R. 0. spec...........

“ Islay....................
Glenfalloch.........................
Qlenllvet *...........................

“ * * *.............
CaTflnêt 1 crown................

44 2 *’ ................
“ 3 44 ..................

Harvey’s R- O. 9. spec. liq.
** Fitz-.IamesH v.old 

Alex. McAîpine old scotch. 
Watson old scotch, qrts... 

— “ pts...,
Tbom «5 Cameron..............
Bernard’s Encore..............
Bulloch. Lade «t Co.

Speciul blend ................
“ extra special.........
“ L. Katrine..............

Usher's O. V. 0 ................
44 special reserve...
44 O. O. H..................

Gaelic Old Smuggler.........
Greer’s O. V. If..................
Stewart’s Royal..................

Banagher Irish..................
H. Fairinan A Co................
Sheriff’s..............................
Glenfalloch .......................
Oieulivet (old)....................

11 rh is Ice y / rl am la is.

Henry Thomson................
St-Kevin .............................
,J. Jameson A Son *...........

“ •• • _
Geo. Roe A Co *.........—

“ » * •........
Bamagher.........................
Thom A Cameron.

7 50 8 50
9 25 9 50

10 00 18 00
01 00 10 25

8 25 8 50
8 75 8 80
9 00 9 25

10 00 10 25
0 00 8 75
Q 00 9 50
0 00 10 75
0 00 12 50
0 00 9 75
0 00 G 7 i
0 00 8 75
0 00 p 75
0 00 G 75
0 00 7 75

9 25 y 50
10 75 x- 0J

0 00 7 -0
0 00 s 75
0 00 o 5
0 00 12 00
0 00 9 50
0 00 9 50
0 00 10 00

au gallon.
4 05 4 30
4 i»5 4 15
4 G5 4 85
3 70 3 85
4 30 G 30

à la caisse.
0 00 
0 00 
0 DO 
0 00 
0 00 
9 75 
9 75 
0 00

8 50
7 50
9 75 

ll 50
9 50 

IO 50 
10 25 
6 75
8 00Burke’s * * * qrts.............. 0 00

“ * * * 12 unp.-qt...
flasks ................................. 0 00 11 75

Dunville............................... 0 00 8 25
Bushmills............................ 0 00 9 75

a'ins.
De Kuyper.cse violette. 1 h 9 esc . 2 55 

44 •* lo c et p us 2 50
44 cses vertes 1 a IO«gi-8 5 95 
44 •• 10c8esetpu8 5 85

DeKuyper, cses rouges. I a 4 c. 11 40
•• ‘* 5 c et p us 11 20

F. 0 B. Montrea:, 30 jours net ; 1 010 
10 jours.

L6 Nec Plus Ultra de la Qualité
Aim'll" lii rliciitiTu ...

. i-t la mnintii-m.

TOUS LES EPICIERS DE GROS

ïrr* COOK’S FRIEND
La Seule Veritable...

FABRIQUEE PAH W. D. M LAREN, MONTREAL

Demandez
le nouveau ..CHS1NO POUR FUMER 

OU POUR CHIQUER

UN SIMPLE ESSAI VOUS 
PROUVERA QU’IL N’Y EN A 
PAS DE MEILLEUR AU MONDE

• Cts • LE - PAQUET
MANUFACTURE PAJl

m. ( OTE. h 179 RI E ST-JOSFPH. (jl EEEC,
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Key Brand...........................
“ poney...............

5 on 10 00
0 00 2 50

Melchors poney.................. 0 Oü 2 50
44 picnics 4 doz__ o 00 8 00
“ Honeysuckle...

(cruchons verre) R 25 15 00
Wynand Focklnk.............. 0 00 10 00
Bernard 01 Todm............... 0 00 7 25
Booth “ “ ............... 0 00 7 85

“ “ “ 6 caisses 0 00 7 00
Melrose Drover Old Tom.. 0 00 7 00
Booth London Dry............. 0 00 7 75
Burnett “ •............ 0 00 7 25
Melrose Drover Dry......... 0 00 7 00
Coato Plymouth................ 0 00 9 25

Oins en fûts.
De Kuyper, barriq. le gal. 

“ quarts 41
0 00 3 00
0 00 3 05

“ octaves La” 0 00 3 10
“ au gallon “ 0 00 3 20

Tous autres gins. 5c. de moins.
F. O. B Montréal, 30 Jours net ou 

1 1« Jours
Booth’s Old Tom, quarts,

le tral. 0 00 3 45
“ “ octaves. 0 00 3 50
“ “ au «al.. 0 00 3 90

J. Hirsch Sons A Co. Old Tom.
“ extra.............. 2 30 2 65
44 No. 1.............. 2 05 2 25
“ No. 2..............  1 80 2 10

Mélasses.
Au gallo .

0 28
0 30 Lj“ tierce et qt........

“ demi quart....... 0 31 R,
“ au char ton___ 0 27*2
“ “ tierce— 0 29
“ “ bj qt— 0 30

Porto Rico, tonne............... 0 20
“ char__ 0 25

“ tierce et qt.... 0 30*2
. “ au char........... 0 29*2

Moutardes.
Coleman ou Keen

Boites.
Rondes. Carrées.

Boites *4 tb.................... tb- 0 27*2 0 45
“ ha “.................... “ 0 25 0 42II 1 U il 0 00 0 40

Jarres 1 “ par Jarre,.. •* 0 00 0 25u 4 U U (i 0 00 0 75
Durham “ ” 0 00 0 60

Pâtes et denrées alimentaires.

Macaroni importé......... tb 0 09 010
Vermicelle 44 ......... 44 0 09 0 10
Lait concentré................dz 0 00 1 90
Pois fendus, qt. 190 tbs.. 3 40 3 50

Whisky Cana(linis au gallon, au 
quart on plus.

Gooderham A Worts 65 O. P............ 4 60
Hiram Walker A Sons “ .............4 50
J. P. Wiser A Son “  4 49
J. E. Seagram “  4 49
H. Corby “  4 49
Gooderham A Worts 50 0. P............ 4 05
Hiram Walker ASons ’ u ........4 05"
J. P. Wiser A Son “  4 04
J. F.. SeagTam “  4 04
H. Corby “  4 04
Rye Gooderham A Worts....................2 20
“ Hiram Walker A Sons..................2 20
“ J. P. Wiser A Son.......................... 2 19
“ J. E. Seagram.............. .........— .*2 19.
“ H. Corby..........................................2 19

Imperial Walker A Sons.....................2 90
Canadian Club Walker A Sons...........3 60

Pour quantité moindre qu’un quart 
d'origine:

05 0. P.......................................le gall..4 00

Poissons.
Harengs Shore.............brl. 0 00

“  Lj “ 0 00
“ Labrador__  “ 0 00
“ “ ..*2 “ 0 00 
“ Cap Breton .. “ 0 00
“ “ La “ 0 00

Momesècho. cwt. 0 Ul)
44 verte No 1 qt.. ..lb. 0 02
“ No 1 large qt____44 0 02l4
“ No 1 draft........... “ 0 00
“ désossée...............“ 0 00

Poisson bl. lac Sup. .ha brl. 0 00
Truite des lacs.........^ “ 4 25
Saumon C. A........... l2 “ 0 00

“ ...........  1 u 0 00
Saumon Labrador.. La “ 0 00

“ .. 1 “ 0 00 
Anguille..........................ft. 0 00

Poudre à Pâta
50 0. P....................... 4 15
Rye............................. u 2 30
Imperial................... 3 10
Canadian Club......... 3 80

FOB- Montreal,:30 jours net ou 1010
10 Jours.

Cook's Friend.
No 1, 4 doz. au 49 ^ btc. .lu doz.. 
“ 2, 6 “ *• “ .. “ .. 
“ 3,4 “ “
“10,4 ““12,6 “ “ .. “ ..

4 25 
2 50 
4 50 
0 00 
4 25 
2 35 
.4.00 0 00 
0 Ou 
0 00 
0 06 
0 oo 0 00 
6 50 

12 00 
8 00 

15 00 
0 00

$2 40 
0 80 
0 45 
2 10 
0 70

Rue. Canadien à la caisse.
Walker’s Impérial..................quarts 7 50

“  16 dusks 8 00
“  32 “ 8 60

Walker’s Canadian Club — quarts 9 00 
“ ..16 flasks 9 60
“ ..32 “ 10 00

En quantité de 6 c. et plus, 25 cents de 
moins par c.
Gooderham A Worts 1891 1 à 4 c. 6 75
Seagram 189 J........................ quarts 6 75

- S.v83......................... “ 9l»0
En quantité de 5 c. et plus, 25 cents de 

moins par c.
Corby 1. X. L...................................... 8 75

“ 26 Flasks............................... 11 50
- X. T. (........................................  6 50
En quantité de 5 c. et plus, 25 cents de 

moins par c.
F. o B Montreal,30 jours net <<u 1 oio 

lu Jours.
J pr rit ifs.

Angostura, caisse 2 (loz.. 0 00 15 00
orange Bernard................ 6 75 7 00
Vermoutil Noilly Prat__ 0 00 6 75

“ i ta. ten............... 6 75 7 00
René diet > ne

Litres 12 h la caisse......... 00 00 19 00
ha litres, 24 à la caisse__ .00 00 20 no

l.ii/ururs Frederic Muanier, I) jnn
r rance.

Créine de Menthe verte .. 00 00 11 00
“ blanche 00 00 11 00*

Curasao triple sec cru__
“ “ bout...

00 00 12 25
00 00 12 25

Bigarreau (Cherry B'dv).. 00 00 11 00
l'aeao .‘liant à la Vault... 00 00 12 25
Marasquin........................... 00 00 13 25
Kirsch • * *......................... 00 00 11 25

•» *■**.... .............. 00 00 ’ 3 25
Prunelle de Bourgogne... ou do 12 25
( reine de Krambrois»*....... 00 00 12 25
Hue Bourgogne 12 lit... 00 00 21 15
Eau de Vie de Marc......... 00 00 18 25
Lreme de Cassis................ 00 00 11 25
f rème de Muslgny............. 00 00 12 25
Apéritif Muguier............... 00 00 10 25
Aicool de Menthe............... 00 00 6 15
Absinthe Ed. Pernod......... 00 00 14 50

•V orner s.
Lime Juice Cordial p. 2dz. 0 00 4 70

......................... q-1 “ 0 00 4 20
Double Refl. ltmej’ce 1 “ 0 00 3 95
lime syrup bout, can 1 44 0 00 4 20

Produits do la forme.
(Prix payés par les épiciers.^ 

Beurre.
Townships frais........... tb- 0 18 0 20
En rouleaux................  44 0 17 0 18
Crémerie sept............... 14 0 19 0 20

do Oct.........  44 0 20 h* 0 21
bVomaye.

De l’Ouest........................tb- C 09 0 091,2
De Québec........................44 0 09 0 09L2

Œufs.
Frais pondus, choix, dz. 0 uo 0 19-
Mirés.................................... 0 00 0 HO
«Eufs chaulés, Montréal.. 0 00 0 00

14 4 4 Ontario. .. 0 00 0 00

Sirop et surre d'érable.
Sirop d’érable en qrts.. tb- 0 04*2 0 05

44 en canistre. 0 55 0 60
Sucre d’érable pts pains tb- 0 04 0 05

“ gTOS............. 0 03*2 0 04
Miel et cire.

Miel rouge coulé........... tb- 0 05 0 06
44 blanc........................“ 0 00 0 07
44 en gateaux.............44 0 10 0 12

Cire vierge...................... *4 0 25 0 20

Produits Pharmaceu jques.
Sirop d’Anis Gauvin........... .la Joz. 1 75

44 “ ........par 3 “ 1 50
41 44 prix net grosse 15 00

Qralne Je lin.................. tb- 0 00 0 03
14 moulue...44 0 00 0 04

Spécialités de Picault <(!• Contant.
Doz. Gros.

Elixir Pulmon. Balsamt.. 1 75 18 00
Biscuit Purgat. Parisien.. I 20 12 00
Pastille â vers.................... 1 50 15 00
Poudre de condition *4 tb- 0 80 7 20

“ “ b; tb- 1 25 13 00
“ “ i tb. 1 80 18 0(1

Huile foie de morue, 8 oz. 0 00 18 00
44 44 6 oz. 0 00 15 00

Emulsion foie de morue.. 0 00 4 00
Huile vétérinaire.............. 0 00 1 50
Essence d’épinette............. 0 00 0 80
Spécialité de Rod. Carrière ;
Gomme Mal de denti, Dr Adam,dz. 0 70

" “ " 1 VTi 8 26

Réglisse.
Young d> Smylie.

Y. A 9. en bâtons (sticks) :
Bte de 6 tbs, bols ou papier. lb__ 0 40
“ Fantaisie ” (36 ou 50 hâtons) lit. 1 25
11 Ringed.” boite de 5 tbs......... tb. 0 40
“ Acmé ” Pellets, boite de 5 tbs.

(can.).......................................bte. 2 00
“ Acmé ” Pellets, botte fantaisie

(30 more, à la boite)...........bte. 100
“Acmé” Pellets, boite fantaisie

papier, (40 more)................. bte. 125
Régi Iso au goudron et gaufres de

Tolu. bte de 5 tbs.(can)....bte. 2 00 
Pastilles de réglisse, jarre en verre

5 lbs. 1 75
Pastilles de réglisse, boite de 5 tbs

(can.)............................................. l 50
“ Purity ” réglisse, 200 bâtous__ 1 45

“ 100 44 ... 0 72L
Réglisse Flexible, bte de 100 mor­

ceaux.
Navy plugs......................................... 0 70
Tripple Tunnel Tubes....................... U 70
Mint puff straps................................ 0 70

Riz.
Sac. **> Sac. Pch. L2 pch.

B. 1 (<£ 4 sacs 3 5() 3 55 3 00 3 05
5(n) 9 “ 3 45 3 50 3 55 3 00

10 et plus1’ 3 40 3 45 3 50 3 55

Riz “ Crystal."
En sac s do 25 tbs............ le sac. 1 35

“ 50 44........ “ 2 60
“........ “ 4 50

imported 250 tbs ' " 5 50
Riz Patna lmp., sacs 224 tbs tb- 4:i4 05

Salaisons, Saindoux, cto.
Lard Can. Sh’t Cut Mess qt. 17 00 1.8 00 

44 44 3. C. Clear.... “ «0 00 16 00
SX.TtC l’Ouest ~ ttt) 00- tr-00

Jambons...................... ..tb. 0 llKi 00 121-»
Lard fumé.................... .. 44 0 00 00 13

Saindoux
Pur de panne on sceaux. 1 75 1 95
Canlstrcs de 10 tbs.. . tb. 0 0!) 0 10

44 5 4‘ .. . 44 0 09U 0 IO'h
44 3 44 . 44 0 09 '4 0 10»4

Composé, on seaux.. .... 0 00 1 15
Canistresdc 10 tbs.. . it). 0 00 0 06

44 5 44 .. . 44 0 00 0 06'H
44 3 44 .. . 44 0 00 0 OU’.»

Fairbanks, on seaux. .... 1 27IJ 1 ,30
Cottolenc on seaux... .tb- 000 0 08 'e

Sapolio
Eu caisses de J4 @ H* grosse, la gv. 11 30

Sauces et Marinades.
Marinades Morton.......dz. 2 30 0 70

4* Crosse A B.ackwoll 44 0 00 3 25
44 SufTolk. 20 oz.........4* 0 00 2 10
“ 44 16 oz......... 44 0 00 1 80

E8soucod’auob>)l8.........44 0 00 3 20
Sauce Worcester, Si ch. 44 3 50 3 70

4 4 4 4 chop1 6 25 6 50
44 lLtivuy—*2 4‘ 44 3 25 2» 5 5

Catsup de tomates....... 14 1 00 4 00
44 champignons44 1 90 3 40

Sauce aux anchois....... 41 > 3 25 3 •»;>
çaucc ChiU.....................  “ 3 75 4 05

Sol.

SH fin, quart, 3 |bs......... 2 65 2 75
44 44 5 ** ... 2 55 2 65

7 “......... 2 35 •j 45
4‘ *4 sac 56 44 ......... 0 00 0 30
44 sac 2 cwts............. 0 00 1 00
44 gros, sac livre ni ville 0 uo 0 45

Extra granulé............qts.... 0 00 0 04^
“ ......... Lj “ .... 0 00 0 04

Su/- re granulé allora qts.........  0 00 0 04L»
“ sacs.... 0 00 0 04

Tabacs Canadiens.

Spécialités de Joseph Côté, Québec. 
Tabac en feuilles.

XXX Nouvelle récolte..................... 0 13
B. B. No. 1 balles do50 tbs. 1893.. 0 18 
Grand Havane “ “ “ .. 0 18
Rouge extra “ “ “ .. 0 20
Petit Havane “ “ 1890.. 0 23
Parfum d’Italie 50 à 100 tbs 1 an. 0 35
XXXX Nouvelle récolte.................. 0 15

Tabacs coupés.

Rouge, “ St-Louis ”, à chiquer ou fumer.
lllO tb btos4 tbs....... 0 40

“ Lj “ “ 10 tbs......... 0 40
Casino *8 “ “ 5 et 10 tb- 0 32
Théo liO “ “ ....... 0 24
Petit Havane ha 44 “ “ ....... 0 35
Quesnel tb- “ 5 tbs... . 0 60

“ Lath. “10 tbs....... 0 60
Vendôme Virginia cut Plug L2 bto 

la livre............................................. 1 15

Cigares.

El Rama....................U20-lo 1000 40 00
St-Louis .................... “ 33 00
Our Leaders............. “ 28 00
Docteur Faust.........  “ 28 00
Golden Flowers.......  “ 23 00
Horse Show............... “ 20 00
Twin Sister............... “ 18 00
Beauties.................. , “ 18 00
F.nchantercss...........  “ 18 00
My Beit...................... “ 25 00

Tabacs.

American Tobacco Co. of Canada.

Old Chum 119................................■ lb. 0 «8
Seal of N. Carol., l4R A 11 10.... 0 80

44 44 lis blagues.. it 1 00
old Gold. Us A 1110................... 44 0 80
Old Virginia, 1 il2 A 1 [6........... 0 52

tb. boites......... . 41 0 58
“ h tb- “ ......... “ 0 58

Puritan Cut Plug 1|1U............... u 0 75
4* L, [b- bo tes . , u 0 75
u tb. “ . . ” 0 (39

Miranda li9................................. . “ 0 65
Kit. Smoking Mix. Ii9.............. it 0 70

4 4 4 4 *4 tb- boites. . “ 0 85
Kit. Navy Cut............................... II 0 80
Unique 1112................................. It 0 52

“ tb- paquets....... 0 48
“ >a tii. *• ....... . ” 0 48

O. K. 1|12.................................... . “ 0 50
Ild. eut Virginia, >4 lb- boites 44 0 80
I/ird Stanley ha “ II 1 00
Periqiio Mix. L, & i4 ” 14 1 10
Athlete8m Mix A la 14 44 1 25
Pure Perlquu *4 A *«2 4‘ 11 175
<t-Leger l4 A *g “ ” 1 10
1'. XXX >-2 “ 0 90

“ tb “ “ 0 80
old Fashioned l[lu 44 11 0 85
Kex Perlquo Mix hi 44 “ 0 HO
Handy Cut Plug li5 blagues... 11 0 80

4 4 4 4 H* Jb-Jarres. 11 0 85
Beau Ideal. 119......... .................. 0 70
Athlete Cl gare t Toll. UK)......... u 1 06
Sweet Caporal. 111 *2................... 11 1 05
Southern Cigar et Tob, 1112... . 44 0 95
old Judge 44 ... 1 20
B C. “ ... . 44 0 85
Puritan “ ... . 44 0 90
Flue Cut Chewing 1|10............. it 0 90
Derby Plug. 3, 7 A 1112............. 8 50
old Virginia. 3, torquette......... 11 0 00
Old Chum Chewing pallette... 0 00

Strops. Thés.
Matchless ......................th- 0 00 0 02 Noirs.
Amber. S2 qts................ 44 0 02 0 0214

DetailDiamond .................... 44 0 02 «2 0 02 Gros.
Perfection .................... 44
Sirop Kcdpath tins 2 tbs.u u s u

0 02 "'b 
0 00

0 02 *H 
0 09 (Prix â la livre.)

0 32 0 34 0 12 0 50
Perfection, s. 2.» lbs. seau. 0 95 1 00 44 caddies................ U 14 0 35
Honey, seau 28 44 0 00 0 No

l)e Vln.de.
Sucres.

Darjeellngs........................ » 35 0 42
vPrix à la livre.j Assam Pe.koe...................... 0 20 0 40

•Jaunes bruts................sac 0 Ou 0 00:*8 Pekoe .Souchong................ 0 47 ü 36
44 44 boucaut— 0 00 0 00

Verts de Chine.Jaunes raffinés.................. 0 0334 0 04 ln
Extra ground.............. qts. 0 00 0 05 /4

44 *4 .............. bte. 0 00 0 05 Gunpowder, extra, caisses 0 40 0 45
Cut loaf......................... qts.

44 ......................ha “
0 00 o o.-.-S, 44 or<l. “ 0 2o 0 30
0 00 0 0534 Voung Hyson, ext. 44 0 42 0 60

44 .......................  bte. 0 00 0 4* lequal. 44 0 35 0 40
“ ......................h “ 0 00 0 o'-J4 “ ord. ha “ 0 22 0 28

Powdered..................... qts. 0 00 0 (-5 " 2e •- >? “ 0 16 0 19
“ . ... btC 0 no 15*4 .. 9l} ,1 Vj II ü 12 0 14
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Japon.
*9 caisses, Finest May__  0 36 0 88*9
Caisses fin à choix............. 0 26 0 32

moyen & bon....... 0 17 Ô 24
commun................  0 13 0 10
Nagasak. Pekoe... 0 10 0 22

44 Oolong.. 0 14 0 16
“ P. à can. 0 10 0 19
14 Pousilère 0 08 0 11

Détail
0 26 
0 30 
0 40 
0 60 
0 00

44 8ALADA ” CKYLON 

Gros
Etlquetto Brune, la et *og 0 20 

44 Verte, 1b et >98. 0 22 
“ Bleue, ls,*9S, *48 0 30 
44 Rouge, 1b et *98 0 30
44 Or, *98................ 0 44

Conditions, 30 jours:

Vinaigres.
De Manuf. de St-Hyacinthe.

Vinaigre Pur-triple.........gal. imp. 0 37
44 8t-Hy. Bord. No. 1 “ 0 36
44 Ext. Crystal.... “ 0 33
44 Carte Doréo.... 44 0 27
“ Proof  44 0 40
44 Special A.S.D... 44 0 17

Cidre Clarifié V 8 O P **♦.. 14 0 30
4‘ 44 V B O *♦  “ 0 26

Vins.
E. Qirardot & Cic., Sandwich Ont.

(Prix F. O. B. Windsor.)

Gai. Douz.
Claret de table (nouv. vend.) 0 66 0 00 

" ' 106 0 00
1 80 3 00
» 00 3 60.
>0O--4ÜtT 
I 00 4 00

(2 ans).
44 44 (3 ans).......... {
44 44 (vieux).......... 1

Mâcon (-ty poTîou rgogufe).. r-H
Médoc (type Bordeaux)....... <
8auterne Concord (vin de

raeseo).............................. 0 80 0 00
Sauterne Catawba A Dela­

ware (vin de mesBC).... 1 26 0 00 
Sauterne Concord vieux)... 0 00 3 00 
GraveDolawaro, 44 ... 0 00 4 00
Moselle (type Hock).............. 0 00 6 00
Chablis (meilleur Catawba). 0 00 6 00

Sherry (sec medium)............. 0 00
Port (Concord sucré)............. 0 80

*l (supérieur)..................... 1 00
Vieux Port(meilleure qualité)0 00 
Port Léger (type muscat)— 0 00

Non Mousseux.
Bordeaux ord............ caisse 2 00

44 44 ............... gai. 0 90
“ Médoc—caisse 4 06
44 StrJulien. 44 6 05
44 Châteaux “ 4 26

Bourgogne................ “ 7 00
44 ordinaire..gai. 0 90

Sicile.............................. 44 1 36
Sherry......................... caisse 4 60

44 ............................gai. 0 95
Porto........................... caisse 0 00

44 Gordon A Cle. 44 0 00
“ ............................. gai. 9 10

Moselle......................caisse 00
SauterneB.................. 44 g 05
Graves....................... 44 5 50
Malaga, GordonACIe 44 0 00
Claret L. Pin a ud qts 44 0 00

“ Faure Frères.. .gai. 0 00 
Robertson Bros Oporto 44 1 50

44 44 8herry.es. 0 00
“ “ “ gal. 1 60

Mousseux.

(Prix & la caisse.)

5 00 
0 00 
0 00
6 00 
5 00

3 50 
1 10 
6 05
0 65 

21 00 
20 00

1 10 
1 00

11 00
4 00 

15 00
3 75
4 00 

21 00
0 65 
0 50 
4 00 
2 60 
0 90 

10 00 
10 00 

8 50

qrts. ptB-
Tessier....................... 15 50
Imperial extra dry. 15 60

Vins toniques.
Vin St-Michel......... 8 60

44 “ .......... pts. 2 dz 44 9 60
Vin Vial.................... 12 50

Bourgogne Mousseux__ 00 00 00 00
Moselle Mousseux............ , 12 50 18 50
Hock Mousseux................ . 12 50 14 00
Saumur, Tessier A Co----- 13 00 14 60

44 Nerea Raphael. . 13 UO 14 50

Champagnes.
qrts. pts.

J. Mumm.............................  23 00 25 00
G. H. Mumm......................  28 00 30 00
Arthur Rœderer................ 22 00 24 00
Vve Clicquot.... ___28ût) 3000
"Eüg.CIIcquôl.....................  24 00 00 00
Pomraery...............................28 00 30 00
Fréminet.............................. 23 00 24 00
Louis Rœderer....................28 00 3o 00
Piper HeidBlck.....................27 00 29 00
Perrlcr-Jouet.....................  28 00 30 00
E. Mercicr&Cle., carte d’or 28 00 30 00
Vin des Princes.................. 22 00 23 00
Vin d’été..............................  16 00 17 00
E. Cazanove.......................  22 00 00 00

Cuirs et Peaux.
Cuirs à semelles.

(Prix à la livre.)
Spanish No 1, 18 tbs moy. 

44 No 1,25 tbsetau-d.
0 24 0 26
0 00 0 24

44 No 1, léger............. 0 00 0 24
“ No 2, “ ............. 0 23 0 24
11 No 2, 18 tbs moy.. 0 23 0 24

Zanzibar............................. 0 20 0 21
Slaughter sole No 1 Bteers. 0 27 0 29

44 44 No 1 p. ord. 0 25 0 27
44 44 No 2 44 0 24 0 25
44 union crop No 1 0 28 0 30
“ “ No 2 0 26 0 28

Cuirs à harnais. "
(Prix à la livre.)

Harnais finis à la main... 0 29
44 No 2.......................  0 00
44 finis à la roue__ 0 29
44 taureau................. 0 00

Cuirs à empeignes.
(Prix à la livre.)

Vache cirée mince............
“ forte No 1___

Vache grain, pesante.......
44 écossaise................

Taure française................
“ anglaise..................
44 canadienne, Lion.

Veau can. 25 à 30 ft>B__
“ 36 à45.............

45 et plus—
Vache fondue Ont H.........

44 44 H. M ..
44 44 Med ...
44 44 Junior .
44 Qué.scn.h.ù.m. 
44 Jun.m.àlight.

Cuirs vernis.
Vache vernie............... pied
Cuir verni “Enamel” 44

0 36 
0 35 
O îtt 
0 38 
0 85 
0 80 
0 70 
0 75

0 30 
0 28 
0 30 
0 27

0 45 
0 40 
0~40

40
95
90
75
80

Cuirs fins.
Mouton mince..............dz. 3 00

“ épais................ 44 10 00
Dongola glacé, ord.. .pied 0 14
Kld Chevrette....... 44 0 26
Chèvre des Indes glacée44 0 08
Kangourou............ 44 0 36
Dongola dull........  44 0 20
Buff d’Ontano H... 44 0 14

44 H. M... 44 0 1 3
0 00 
0 00

l6 00 
-0 00 
0 25

30
10
50
30
15
14 
13 
13 
12
15

0 14

44 L. M...
44 No2... 4: 0 00

Buff do Québec H... 44 0 13
44 H. M... 44 0 13
44 M... 44 0 00
44 L. M... 44 0 00
44 No 2... 44 0 00

Glove Grain Ontario.. 44 0 13
44 44 Québec.. 44 0 13

Pebble 4t Ontario.. 44 • 0 14
44 44 Québec.. 44 0 13

Cuirs à bourrures.
Cuir à bourrure No 1...... 0 00 0 20

44 No 2...... 0 00 0 18
Cuir fini français.............. 0 00 0.20

44 russe.................. 0 20 0 25

13
13 
12 
16
14
15 
14

Peaux.
(Prix payés aux bouchers.)

Peaux vertes, 100 tbs, No 1 
44 44 No 2
44 44 No 3

Veau No 1.......................tb.
44 No 2........................ 44
44 de la campagne.. 44 

Agneaux tondus, pièce 
—144 en latne

Moutons...............................
Chevaux.............. Nol...

44 ..............No 2...
(Pour peaux assorties et inspectées.)

0 00 9 50
0 00 8 50
0 00 7 60
0 00 0 09
0 00 0 07
0 00 0 00
0 oo 0 00
ô Oô 0 00
0 90 1 00
0 00 3 (10
2 25 2 50

0 60 0 05
-0 50 0 60 Lames.
0 25 0 30
0 25 0 30 Toison du Canada....... tb. 0 00 0 00
0 25 0 30 Arrachée, non assortie 0 21 0 22
0 00 0 20 A, extra supérieure... U 0 23 0 24
0 24 0 28 B. supérieure............... u 0 21 0 22
ü 18 0 22 Noiro, extra.................... 0 20 0 22

Noire............................. 44 0 00 0 17
Cap do B. E. en suint. u 0 14 0 18
Australie, lavée........... 44 0 00 0 00

0 10 0 18 Buenos Ayrcs, lavée.. 44 0 30 0 33
0 15 0 17 Natal, en suint............. 0 15 0 16

Fers et Métaux.
• Ferronnerie et quincaillerie 

Fers à cheval.
Ordinaires.................. baril 3 26 3 50
En acier.............................. 4 25 6 00
4‘Fer à ropasser”.......... lb 0 03Q 0 03*9
44 Fiches” : Coupées toutes

dimensions.......100 lb 1 95 2 95
Pressées *4 p. Esc. 45 p.c. 4 75 O Ou 

44 5-10 44 4 50 0 00
44 ..00 44 4 26 0 00
44 7-16 A *9 44 3 90 0 00

Fil defer 
Poll et Brûlé.

No 0 û 9, Esc. 40 p. c., 10 0 tbs 
44 10 
44 11 
44 12 
44 13
44 13

GalvanlBéNos 0 à9, Esc. 37*9 p.c.
44 10 “ ....
44 1 1 44 ....
44 12 44 ....

Brulé; p. tuyau..100 tbs 6 00
(Pour la Province de Québec, 

Barbelé p. clôtures, 100 lb- 2 25
Crampes.................. 44 2 26

(15c. de moins pour Ontario.
Fil de laiton à collets, .lb- 0 30
Fonte Malléable.......... “ 0 09
Enclumes.......................  44 0 1 1

Charnières
T. et44Strap”............... tb- 0 04 >9
Strap et Gonds filetés....... 0 03

2 60
2 70 
2 80
3 00 
3 20 
3 40 
3 20 
3 30 
3 40 
3 60 
0 00 

)
0 00 
0 00

)

0 36 
0 10 
0 11*9

0 06 
0 03*4

CLOUS, ETC.
Clous coupés à chaud.
(Pour le commerce 10c. do moins par 

quart.)
Do 4*9 à 0 pes..............100 tbs.
3*9*4

1 85 
1 90
1 95
2 00 
2 15 
2 25 
2 60 
2 85

3 à 3*4 44   44
2*9 à 234 44 .............. 44
2 & 2*4 44   44
1*9 à 1»4 44   “
1*4 44   44
1 44 4i

Clous coupés à froid. §
De l’a il l3, pce..........100 Ibs.
l’a "........ “

Clous à finir. ■
1 ponce..........................100 tbs.; 3 3b

2 35

1*. “...........................100 lb .
l’a ot l3, pes.............. “
2 et 2l. ••............... “
2*2 à 234 “............... “
3 il 8 “................ “

Clous a quarts.
7s pouce. ......................100 tbs.
l’a “ .................... “

Clous à river.
1 pouce............100 tbs.
l’a “   “
mjàl34 “   “
2 *2*4 “ ............ “
2H) u 23, “   “
3 ào u .............

3 06 
2 30 
2 66 
2 50 
2 45

3 10 
2 85

3 35 
3 05 
2 80 
2 55 
2 50 
2 45

Clous d’acier, 10 c. en bub.
“ «alvunlséB 1 pouce .100 (bs. G 00 
“ à ardoise, 1 pouce... “ 3 35

Clous à cheval.
No7..........................loo tbs. 24 00
No 8.......................... “ 23 00

4No 9 et 10................. “ 22 00
Escompte 60 p. c.
Boites de 1 tb-, L2C. net extra.

Clous de broche.
2 90 
2 55 
2 30 
2 30 
2 20 
2 05 
2 00 
1 95 
1 90

1 pouce, No 16, prix net, loo tbs 
1*4 “ No 16 •• “
l’a “ No 14 «• “
134 “ No 13 “ “
2,2>4 “ No 12 “ “
2>a ‘ No 11 “ “
3 pouces, ** “
3k, ot 4 “ “
5 et 6 pouces “ “

Limes, râpes et tiers points.
Ire qualité, escompte...........Go et 10 p.c.
2me ** ** .........................7o p.c.
Mèches de tarriûre, esc......................60 p.c.
Tarrières, escompte.............................60 p.c.
“Vis à bolB,”, for, tète plate 87"a et 10 esc.

“ “ ronde 80 “ “
“ cuivre, tète plate, Sé’a “ “
“ “ “ ronde, 75 “ “

Boulons & bandage............................. 70 p.c.
“ è 118808.................................. 75 p.c.
“ 4 voiture3|18,’ax5)16 pc70 p.c.
“ “ 7)16 x l^c..60 et 10 p.c

Métau:
Cuivres.

Lingots........................... lb. 0
En feuilles..................“ o 0 13>a 

0 20

Etain.
Lingots............................ (b. 0 16 0 17
Barres............................... “ 0 17 0 18

Plomb.
Saumons.......................... tb. 0 0'334 0 04
Barres...............................“ 0 04>a 0 0434
Feuilles............................. “ 0 o434 0 05
De chasse..........................“ 0 OS’S 0 06
Tuyau....................100 tbs. 5 10 6 25

Zinc.
Lingots. Spelter..............tb. 0 04kj 0 06
Feuilles, No 8...................“ 0 05 0 05^

.Icier.
A ressort.............. lot) tbs. 2 60 3 00
A lisse.................... “ 1 85 2 00
Américain............  “ 6 00 6 00
A bandage............. “ 1 90 2 00
A pince.................. “ 2 10 2 25
Fondu...............................ft. 0 10 0 11
Poule, ordinaire............... “ 0 00 0 07
De mécanicien.................. “ 002>a 003

Fontes.
Siemens................... tonne. 17 50 18 00
Coltness.................... oo 00 oo 00
Calder........................... “ oo oo oo 00
Langloan................... “ 00 00 00 (10
Summorlee............. “ 20 60 21 50
Egllnton..................... “ 18 00 19 00
Glengarnock..........  “ 00 00 00 00
Cambroe..................... “ 19 oo 19 50
Ferrona No 1............ “ 17 50 18 00
Des Trois-Rivières

au charb. de bols. “ 26 50 28 00

Fer en barres.
Canadien.................100 Ibs 0 00 1 50
Anglais................ “ 2 10 2 25
Afflué................... “ 2 25 2 50
De Suède............. “ 3 00 3 10
De Norvège.........  “ o 00 3 25
Lowmoor............. “ 6 00 5 50
Fer en verge__  “ 0 09 0 10

Feu illard.
A cercler................100 Ibs 2 15 2 25
Doable........................ “ 1 75 1 90

Tôles.
Notre, No 10 à 20, lOOlbs 0 00 2 00

“ 22 à 24, ■■ o 00 2 10
“ 26,........ “ 0 00 2 16

28,............ “ 0 00 2 25

GalvanlséoMorewood__ 0 05(y 0 06
“ Queen’s Head.. 0 041a 0 05 

Etamée, No24,72x30 Qu. Head.. 0 06 
“ No 26, “ “ .. 0 07
“ No 28, 84x36, 100 ibs... 7 00

Russie, Nos 8, 9 et 10, lb................  0 10 Q
Canada, boite..................... 2 15 2 20

Fcrb/anc.
Coke I. C., boite................................. 300
Charbon de bols, I C, boite............ 3 25

“ IX,” ............ 4 50
Pour chaque X additionnel extra. 1 00
Charbon de bois, D C...... ................. 0 00

“ 1C Bradley 6 50 6 75
Ferblano terne....................  0 25 I 50

Tuyaux de poêle.
Tuyaux No 7, 100 feuilles............. 6 76

No 6 5 50
Coudes ronds pat., la douz............. 135
Connections, T et Y . 2 4u

Matériaux de construction
PEINTUBXS.

Blanc de plomb pur.
Nol.

“ sec....
Rouge de Paris, Red Lead. 

“ Venise, anglais.
Ocrejaune...........................

“ rouge...........................
Blanc de Céruse................
Peintures préparées ..gai. 
Huile de lin crucfuet cash) 

“ bouillie “ 
Ess. de Térébenthine “
Mastic...................................
Papier feutre__ rouleau.
Papier goudronné “

100
5 37 >0 
4 87 ki 
4 37 kj 
4 12k;
6 37ki 
4 26
1 50 
1 60
1 50
0 45
1 00 
0 00 
0 00 
O 00
2 00 
0 35 
0 45

VXBSES A TITttES

44 20 4o:: “ ■
41
51

50 100 pds.
0044 Cl 70 “

71 80 “
81 85 «
80 90 “
91 96 44

Ibs.
6 25 
6 00 
4 60
4 25 
6 75
5 00 
2 00 
2 00 
2 00 
0 60 
1 20 
0 46 
0 49 
0 52 
2 50 
0 40 
0 50

1 40 
1 50 
3 10 
3 35
3 50
4 00 
4 60 
6 30
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La Construction
MM. Qamelin & Huot, architectes, 

préparent les plans et devis pour 2 mai­
sons à 4 étages formant 6 logements, 
devant être érigées rue Stanley ; Mde 
Adol Duperrault en sera le propriétaire.

M. W. E. Doran, architecte, demande 
des soumissions pour une résidence de­
vant être érigée rue Belmont; M. B. 
Stanley en sera le propriétaire.

M. W. E. Doran, architecte, demande 
des soumissions pour une bâtisse for­
mant deux magasins et deux logements 
devant être érigée avenue Victoria, à 
Westmount; M. Thos. Lamb en sera le 
propriétaire. *

VENTES PAR LE SHÉRIF.

Du 8 au 15 mars 1898.

DISTRICT DE MONTREAL,

La succession Dame James G. Howden
vs Les héritiers de la Norman Benj 

The Henderson
Montréal—Le lot 1636-46 du quartier 

St Antoine situé avenue Edge Hill me­
surant 49 x 165 vaeant. -

Vente le 11 mars, à 11 h.a.m., au bureau 
du shérif.
The Trust and Loan Co vs La succession 

Augustin Robert
Montréal—lo Les lots 80-62, 65, 81, 84, 

143,149, 155, 161, 164,167 et 173 du quar­
tier Hochelaga situés rue Moreau.

2o Les lots 80-3, 16, 29, 17, 19 et 43 du 
quartier Hochelaga situés rue Moreau 
avec bâtisses.

Vente le 10 mars, à 10 h. a. m., au 
bureau du shérif.

Léon Ploussard vs Adam Todd.
St Laurent — Le lot 182 contenant 12 

arpents avec bâtisses.
Vente le 11 mars, à 10 h. a. m., au 

bureau du shérif.
Delle Ernestine Oholette vsNap. Séguin.

Rigaud—La partie du lot 76 formant 
un emplacement avec maison.

Vente le 11 mars, à 1 h. p. m., à la 
porte de l’église paroissiale.

Etienne Gosselin vs Alfred T. State.
Montréal—La partie ouest du lot 65 

situé rue Bourgeois.
Vente le ll mars, à2h. p.m., au bureau 

du shérif.
Dame Elzéar Paré vs Elzar Paré.

Montréal— La moitié du lot 198-13, du 
quartier St Denis, situé rue St Denis, 
avec bâtisses.

Vente le 11 mars, à 3 h. p. m., au 
bureau du Shérif. . ‘
La succession Victor Beaudry vs Thos 

Wand et al
Montréal — lo La partie nord-est du 

lot 207 du quartier St Laurent situé rue 
Berthelot, avec 3 maisons.

2o La partie sud-ouest du lot 211 du 
quartier St Laurent situé rue du Maire.

Vente le 12 mars à 10 h. a. m. au 
bureau du shérif.

___________ARCHITECTES ETC.

V. LACOMBE, 897, Ste - Catherine 

GAMELIN & HUOT, 58 St-Jacques

L. Z. GAUTHIER
Ci-devant de la société Roy & Gauthier

Tel. Bell2287 ...Architecte et Evaluateur 
180, St-Jacques. Bâtisse Banque d'Epargno,

Elévateur, 3me étage. Chambre 7
Albt Mesnard. tel. bell 2452. Théo. Daooit

Mesnard & Daoust
ARCHITECTES MEMBRES A.A.P.Q.

103, RUE ST-ERAJÇOIS XAVIER, MTREAL
__________ Bâtisse du Séminaire__________________

L. R. MONTBRIAND
ARCHITECTE et MESUREUR

230 - RUE ST. ANDRÉ - 230
_______________ MONTRÉAL._______________

J. B. KESTHER & E1LS
ARCHITECTES,

Chambre 13 | Bâtisse “ Impérial
107 rue ST-JACQUES, - Montréal
____________ «^Téléphone 1800.____________
J. HIŒILB VAKTIBR,

Ing meur Civil et Arohl'ecte
(ANCIEN ELEVE DE L’ECOLE l’OLYTECHNIQDE)

107, RUE ST-JACQUES, MONTREAL
Construction Civiles et Religieuses, Aqueducs, -Egouts, 
pavages, etc. .....................20 années de pratique.

__________ SABLE ET B* IQ UE S.

J. A. R0BILLAR3&W
MARCHANDS DE . et SABLE DE GREVE

COIN NAPOLEON ET CANAL LACHINE

Tel. Marchanda 1211,________________MK-CUAEGOADK

CAPITAINE TELLIER & CIE
— MARCHANDS db —

SABLE DE CHATEAUGUAY
Et S-ft-ELE EE EIVIESE 

BASSIN No. I au CANAL 
RÉSIDENCE : - 81 RUE MeCORD

George Farrell vs Maximilien 
Prudhomme.

Montréal Annexe—Lea lots 12-9-6, 7, 8 
et 9 situés avenue du Parc et les lots 12­
10-33, 34, 35, 36, 49, 50, 51, 52 et pt 37 si­
tué* avenue du Parc avec bâtisses.

Vente le 10 mars à 11 h. a.m. au bureau 
du shérif à Montréal.

DI8TRICT DE BEAUHARNOI9 
~ James Dickson vs Jérémiah Ellis
St Clément—Les lots 369, 370, 371,372 

et 401 avec bâtisses.
Vente le 14 mars, à 10 h.a m., à la porte 

de l’église paroisdiale.
DISTRICT DE BEDFORD 

Ohio Coal Co vs Ernest Allard
Waterloo—La moitié indivise du lot 70 

situé rue Robinson contenant 500231 
pieds avec bâtisses.

Vente le 12 mars à 9 h. a.m , à la porte 
de l’église-SiBarnardin de Waterloo.

DISTRICT DE GA8PÉ 
Dame Vve Joseph Landry vs Narcisse 

Landry.
Carleton—Le lot 62a situé au 1er rang 

avec bâtisses. “

Vente le 9 mars, à 4 h. p^-jn., à la 
porte de l’église paroissiale.

DI8TRICT D’IBERVILLE 
Lawrence A. Wilson vs Hormisdas O.

Dandurand
St Jean—La moitié indivise du lot 137 

situé rue Champlain, avec une hôtel en 
brique.

Vente le 14 mars à llh. a.m. au bureau . 
du shérif.

DISTRICT DE JOLIETTE
Salomon Venne vs J. B. Chevalier.

St Jacques et St Ligouri — lo Les lots 
764 et 746 de St Jacques avec bâtisses.

2o Le lot de St Ligouri contenant 114 
arpents avec bâtisses.

Vente le 14 mars à 10 h. a. m. à la 
porte de l’église St Jacques pour les lots 
de cette paroisse et le même jour à 2 h. 
p.m., à la porte de l’église St Ligouri 
pour le lot de cette paroisse.

DISTRICT DE MONTMAGNY 
Jean Goulet vs Jern Fradet

St Lazare — Les lots 613 et 514 avec 
bâtisses.

Vente le 14 mars, à 10 h. a. m. à la 
porte de l’église paroissiale.

DISTRICT DE QUÉBEC

J. A. Letellier vs Dame veuve Louis 
Trudel

Qnébec et St Raymond — lo Partie du 
lot 1980 du quartier St Pierre, situé rue 
Lacroix, avec bâtisses. -

2o Les lots 220, 221 et 222 situés à St 
Raymond. .

Vente le 14 mars à 10 h. a. m. an bu­
reau du shérif à Québec pour le lot de 
cette ville et le 18 mars à 10 h. a.m., à la 
porte de l’église St Raymond pour les 
lots de cette paroisse.

DISTRICT DE RICHELIEU 
Prosper Lanoie vs Esdras St Germain 

et al
St Aimé et St Robert—lo La moitié 

ouest du lot 411 et le lot 91_de St Aimé 
avec fromagerie et autres bâtisses.

2o La partie sud du lot 678 et la par­
tie du lot 378, ainsi que les parties du 
lot 57 et 349 de St Robert avec froma­
gerie etc.

Vente le 14 mars à 10 h. a.m. à la porte 
de l’église St Aimé pour les lots de 
cette paroisse et le même'jour à 2;h. p. 
m. à la porte de l’église St. Robert pour 
les lots de cette paroisse.

DISTRICT DE SAGUENAY.
Dame Vve Adolphe Gagnon vs Elzéar 

Dallaire.
Baie St Paul — Un emplacement avec 

bâtisses désignée sous le No 854.
Vente le 8 mars à 10 h. a. m. à la 

porte l’église paroissale.
DISTRICT DE 8T. FRANÇOI8 

Anselme Drouin vs Barthélemi 
L’Heureux- •

St Louis de Westburg—Les lots la et 
lf du 1er rang contenant 63 arpents avec 
bâtisses.

Vente le 8 mars à lO.h. a. m.à[la porte 
de l’église paroissiale.

Louis DucheBneau vs Emile Caron.
St François-Xavier de Brompton—Le 

lot 8 du 5e rang contenant 72 acres avec 
bâtisses.

Vente le 9 mars, à 10 h. a. m., à la 
porte de l’église paroissiale.

SABLE DE CHATEAUGUAY
Montreal Sand A Gravel Co., 270 rue Ottawa, Montréal.

La Compagnie la plus forte et la mieux outilléodu Dominion ; a tournure 
en mains un fort assortiment de Sables et Gravois ; La Compagnie ga­
rantit la qualité et la quantité livrée............. On sollicite des commandes.

Téléphone Bell 8586.

8
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DISTRICT DES TROIS-RIVIERES 
George Caron vs J seph Julien fils 

Si Paulin—Les lute 89 ei 93 situés con­
cession de» Allumette» avec bâtisses.

Vente le 9 mars à 10 h. a. m. à la 
porte de l’église paroissiale.

RAPPORT DÎT PATENTES
Nos lecteurs trouveront ci-après le 

seul rapport complet des brevet» d’iu- 
veution, accordés cette semaine par le 
gouvernement d. s Etats-Unis R des in­
venteurs Canadiens. (Je rapport esi 
préparé spécialement pour c.< journal 
par M VI. Marion & Marion, solliciteur» 
de breveta 186, St Jacques, Temple 
Building, Montréal
699,347—Peter McMurray, Welland, Can.

Générateur à gaz acétylène. 
699,363—John M. Parkinson, Toronto 

Perfectionnements aux bou 
tons à. ressorts pour man­
chettes, etc.

699,400—Chs. A. MCClair, North Brook 
flelo. Appareil pour apposer 
les timbres.

699,442—John Edmonds, Woodburn,Oan. 
Passoire.

699,019—Marmaduke Mathews, B-acon- 
dale, Can. Pédale pour bi­
cycles, etc.

Voici une méthode certainement iné 
dite pour connaître la solvabilité1 de» 
clients. C’est un tailleur qui en est 1’-in­
venteur. '

Notre tailleur avait souvent été trom­
pé; & force de se creuser la Cervelle, 
Voici Ce qu’il imagina pour réduire au­
tant’que possible Bes risques commer­
ciaux.

Il fit insérer dans le journal delà loca 
lité qu’il habitait, une annonce à peu 
piès conçue en cts termes : *• Une jeuut 
fille de bonne famille, ayant une dot 
de 6U0,000 fr., désire trouver un mari 
resptctablé même peu fortuné, mais à 
la couditiou expresse que le pobtulam 
avouera franchrment ie montant de seb 
dettes et qu’il donnera le détail du se» 
ressources présentes etfntur<s, rép. aux 
initiales A. B. aux bureaux du journal ’■ 
Les lettres s’entassèrent sur le bureau 
du malin tailleur, heureux du succès d» 
sa trouvaille, mais il eut ia joie trop ex-

fiansive. Il racouta son stratagème à 
’un de ses meilleurs amis et pour cor­

ser son histoire, il lui fit lire la lettr< 
d’un M. Fowler qui posait sa candidatu­
re à la maiu de la demoiselle aux ceni 
mille Dollars, tout en avouant un chif­
fre respectbblo de dettes. Horreur 1 s’é­
cria l’ami à l’ahuriostmeut du tailleur, 
qui ignorait que sou ami était sur 1< 
point de donner sa fille avec 100.0OU fr. 
de dot au M. Fowier,qui de son côté de­
vait avec cet argent contracter une as­
sociation avec le fi ère de son beau-frè 
re, grand entrepreneur de travaux pu­
blics. Ou devine la suite, de l’histoire 
rupture du mariage après évanouisse 
meut obligatoire de la fiaucée et rage 
du fiancé qui avait lâche ia proie poui 
l’ombre; mai» le-plus drôie de l’affaire, 
c’est que M. Fowier intenta un procè- 
au facétieux tailleur à qui il réclame d. 
foimidables dommageB-iuté êts puui 
divulgation de pièces confidentielles, 
divulgation ayant Cause uu donmisgi 
moi ai et matériel très sérieux au ue- 
maudeur.

Saint Laurent sur son gril, était cer 
tainement plus à sou aise que ne l’esi 
actuellement le pauvre taineur, atteu 
dant avec angoisse lu décision de la 
justice de son pays.—Halle aux Cuir»

Ventes enregistrées 
de Montréal.

Pendant la semaine terminée le 26 fév. 1898

MONTREAL EST 
QUARTIER 8T-JACQUE8.

Coin des rues Dorchester et Wolfe. 
Droits dans le lot 618 avec maison en 
bois, terrain 38 6 x 77 6 supr2984. Eliza 
beth Dunbar R Alfred Oalixte Truteau; 
$126 [4658 ij.

QUARTIER 8T-LAURENT

Rue Sherbrooke, No 601. Lot pt99-l 
av»u maison en pierre et brique, terraiu 
25 x 137 4 d’un côté et 144.6 de l’autre, 
supr 3622 Marie E Laurent épse de 
Henry Jas Tellier R Jeauie McFarlaue 
épse de Wm Grant Stewart; $12,000 
[46687].

QUARTIER ST-LOUIS

Ave Laval, No 187. Lot 903 276 avec 
maison en brique, terrain 20 x 75. John 
Aulil à Robert Patrick Niven ; $2,6u0 
[45565].

- QUARTIER 8TE-MARIE

Rue Visitation, Nos 391 et 393. Lot 
pi 1122, avec maisou en brique, terrain 
42 x 101. Adolphe Favreau et Emélie 
Mélodie Murray, son épse à J. Louis 
tiosanua Larivière ; $3,OOJ [45556].

Rue Plessis, Nos 145 et 147. Lot 687 
avec maisou eu brique, terrain 40 x 113. 
Le Shéi if de Montreal à Louis Pnilippr 
D mt-rd et Raoul li. de Lonmier ; $4,300 
,45557 J. ’

Rue De Montigny Nos 162 à 168. Lots 
i698 66 et 57, 166-624, 625 avec maison en 
brique, 2 terrains 22 6 x 85 chacun David 
Tardif â Charles Eid ; $4.200 [45563J.

Rue Poupart. Lot 1364 1, terrain 29 
d’un i ôté, 26 6 de l’autre x 92.6 d’un côté 
et 92 7 de l’autre, supr 2566 vacant. Jo» 
Ovide Gravel et George H. Matthews à 
Oléophas Robinson ; $600 [45581].

Ave DeLorimler. Lot 604-4 terrain 
25.5 x 100, supr 2541.6 vacant La Banque 
lacques-Cartier a Napoléon Casgrain ; 
$70j [4558 .] -

MONTREAL OUEST
QUARTIER 8TE-ANNE

Rue Barré, Nos 61 à 65. Lot 1268 avec 
maison en bois et brique, terraiu 40 x 80 
(mesure française). Joseph Ritchot à 
Alfred Normandeau; $4,d00. [130674]

QUARTIER ST ANTOINE 
Ave S-ymour, No 2. Lots 1641a-16-4, 

L641a-16 4, 1641a-17-2 avec maison en 
pierre et brique, terrain irrg. supr 1469. 
Benoit Bastion R Charlotte Cacnpb li 
épse de M. T. MuGiail; $5,718. [130647] 

Rue Plymouth Grove. Nos 62 et 64 
Lot 1637 17, terrain 21 x 90, supr 2160. A- 
E. de Lorimier à Ehe Bail ; $1,000 

, l 130672]. ‘
Rue Durocher, No 60. Lot pt 1843 

avec maison en pierre et brique, ter- 
■ aiu 108 4 d’un côté et 113 6 en arrière x 
137.4. Suce. John Torrance à Dame 
Emma Ta»»é, épse deHon.G. A. NanteJ; 
$12 000 [130677).

Rue D.»rcUester, No 1056 Lot N. 
E. pt 1695 avec maison en briqu- 
lorrain 42.9 x 197 6 Dame Flora Fanny 
Franklin ép»e de Geoige F. Crooke à 
William McLenuan ; $11,000 [130681]— 

Rue Do. Chester, No 992 L >t 1665 2 
avec maison en pierre et brique, terraiu 
24 x 120. Douaid William Ross R James 
Williamson moyennant bonnes et vala­
bles considération [130684].

Rue Craig, N js 787 et 789. Lot 1035 
avec maison en brique et pierre, terrain 
2d x 87. Le 8hérif de Montréal R Dame 
Bri liiet Cane Vve de James Hayes; 
$8.606 [130691].

Rue Lat »ur, Nos 32 et 34. Lots 1042, 
1043 avec maison en bois et brique, ter­
rain irrg, supr 1078 chacun Maurice 
Curran et al R James Scullion; $2,000 
[1307u0].
HOOHELAGA ET JACQUES-CARTIER 

QUARTIER HOOHELAQA

Rue Ohambly. Lot 23-116, terrain
24 x 122 supr 2928 vacant. Malvina Léga- 
ré épse de liais Lalonle à Léon Barnier 
& Edmond Barnier ; $700. [71654]

QUARTIER 8T DENIS

Rne St. Hubart. Lot 7-365, terrain
25 x 109 supr 27-’6 vacant. H. V. M *re- 
dith.R EdClide Meuni»r ; $177.19 [71685]

Rue Carrière, Nos 190 et 192. L >t pc 
delaptS E 204 avec maisoa en bjis, 
terrain 40 x 72. Marie Marthe Marineau 
éo«e de Lé >n Lortie à Evariste Gélinas; 
$900 [71626],

Rue B irri. Lots 102 79 à 82 avec mai­
son en brique, terrains 22 x 70 supr 1540 
chacun, otarie Léoeadie Cloriuda Pi» 
geon épse de Olivier D .fresue R Léoni- 
■las Villeneuve & Fréderio Clément dit; 
Lariviôre ; $5,100 [71631].

QUARTIER ST GABRIEL

Rue Liverpool. Lots 3239 29 et 30 avec 
maison en brique,terrain irrg supr 2083.
Ju86pb Daniel R Polyoarpe Dionne; 
$1.400 [71613].

Rue St Patrice, No 330. Lot 2848 avec 
maison en bois, terrain 44 9 x 127.9, supr 
5710. Andrew Duna R Patrick Michael 
Tracy; $1.225 [716141-

QUARTIER ST JEAN-BAPTISTE’
Rue Berri, Nos 887 et 889. Lot 16-78, 

15-lc4 78 et pt 15-79 et 15 101-79 avec 
maison en brique, terrain 24 x 80. Louis 
Dufour dit Latour et Arthur Leblanc à 
Edmond Léger; $2.40’ [71583].

Rue St André, Nos l‘091. Lot pt N. O. 
10-73, jS E. 10-72 avec maison en brique, 
terrain 21 x 94 Charles Picard à Arthur 
Lefi>rt ; $1,650 L71600]. -

Ave Duluth, No 260. Lot pt N.-E. 15­
901, 902, 903 avec maisou en brique, ter- 
roin 60x28. Arthur L«mieux & al à An­
dré Labelle; $1550. [7160’]

Rue St. Hubert, No» 829 R 833 et Ra­
chel Nos 600 R 604. Lot 12 26 avec mai­
son en brique, terrain 40 x 129 Simon 
Galaruenu à Hon. Alphonse Desjardins ; 
$11000 [71606]

Rues St André, Nos 1008 à 1012 et Ra­
chel Nos 304. Lot pt 10 150,151,152 avec 
maison en brique, terraia 48 x 60, supr 
2881. Louis Moïse Lefebvre R Nazaire 
Lavallée $3,800 [71661].

Ave Mount Royal. Lot 8 213, terrain, 
26 x 100 vacant. Marie Eugénie Char­
lotte Boyer épse de H>race Baby à 
Emery Durand ; $90u [71673].

Rue St André Lots 11-79 et 80,terrains 
20 3 x 95.3 d’un cÔLé et 95 6 de l’auire, 
supr 1931 pour le 1er et 20.3 x 95 6 d’un 
côté et 95 9 de l’autre supr 1930 pour le 
2è vacants. Noé Leclaire R Adolphe 
Huot ; $1,200 [71676].

Rue St An iré. Lots 11-85 et 86, terrain 
20 3 x 97 d’un côté ei 96 9 de l’autre, supr 
1961 pour le 1er et 20 3 x 97 d un < ôté et 
97 3 de l’antre, supr 1966 vacants. Noé 
Leclaire à Noé Diuelle ; $1,000 [71b77].

Rue St André. Lots 11 77 et 78, ter­
rains 20 3 x:95 d’un côte et 94.9 de l’autre, 
supr 1925 pour le 1er et 20 3 x 95 d’an 
côté et 95.3 de l’autre, supr 1920 pour le
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2ème, vacants. Noé Loclaire à Hercule 
Lamuui'he ; $l,2l>0 |_71678J

KueSi.Aiüré L .to 1181 & 82, terrain 
20.3 x 95.9 d’uu côté et. 96 .le l’autre, nupr 
1941 p ur le 1er et 20 3 x 96 d’un cô.é et 
96 3 de l’autre, eupr 1946 pour le 2e va- 
cauta. Noé L-claire a Napoléon Ro- 
chdn ; $1000. [71679]

Rue Ht André. .Lots 11-83 et 84, ter­
rain» 20 3 x 9ri.3 d’un côté et 96 6 de l’au­
tre, 8upr 1951 p lur le 1er et 20 3 x 96 6 
d’uu côté et 96.9 de l’autre eupr 1956 
pour le 2Ô vacani. N é Ltclaire à Paul 
Demera ; $1,u0i [71680].

Rue St Ai.dié. Luis 11-73 et 74, ter­
rain 20 3 x 93 9 d’un côté et 94 de l’autre 
eupr 1900 puur le 1er et 20.3 x 94 d’uu 
côté et 94 3 de l’autre, eupr 1906 pour le 
2è vacant. Noé Leclaire à Joseph Tour- 
Vlile ; $1,20 ' [71681]

Rue St André. Lots 11-75 et 76, ter- 
rai..a 20.3 x 94 3 d’uu côté et 94 6 do i’a..- 
tre, eunr 19il pjur l’un et 20.3 x 94 6 
d’uu côté et 94 9 de l’autre, eopr 1916. 
Nué Led .ire à Alderic Beauchamp ; 
$1,200 [71682J-

Rue St. André- Lote 11 87b & 87c, ter­
rain 20.3 x 97 9 d’uu côlê et 98 do l’autre, 
eupr 1981 pour le 1er et 20.3 x 98 d’uu 
tô-é et 98 3 de l’autre eupr 1986 Noe 
Leclaire à Félix JJaneoreau ; $100o. 
[71683]

itoo St André. Lot 11-87 et 87a, ter­
rain 20 3 x 97 3 d’uu cô. é et 97 6 de l’autre, 
eupr 1971 pour le 1er et 20 3 x 97.6 d’iio 
cô„é et 97 9 de l’autre, eupr 1976 pour K 
2èuie. Noé Lot la re à Alexandre Uha- 
guou ; $1,0UÜ [71684].

BOIS

MONTRÉAL ANNEXE. «

Rue St Louis. Lot 12-2-65 avec maison 
en brique, terrain 25 x 86.6. Gertrude 
Oaldwoll, vve de Samuel Udttingham *-t 
al à Joseph Proaper Louis Bérubé ; $3050 
[71583]. ‘

R.iee Clark ft St Laurent. Lote 11-1147, 
1148, 1164 et 1165, 2 terrains 47 x 81 ; 2 do 
50 x 84 vacante. Uharlee Eugène Four­
nier a Amiot, Lecoure & Lariviôre ; 
$1,568 88 [71627].

Hure Waverley St. George. Lot 11­
798, 815, 816, 817, terrain-' 50 x 88 chacun 
Vacanie Mary Jane McFarlane épee de 
G-orge Frank,in Johuaton à Che. Ault ; 
$1936 [71,613]

Ave. M .ut Royal. Lots 11-1 à 9, ter- 
r.iiuH 26 x 120 chacun vacante. Le Shé­
rif vie Montré d a Kob rt Stanley Char­
les Bagg ; $50 [71653J

Ru-- Youug. l.ota 12 2-76 & 77, terrains 
25 x 86.9 pour l’un « t 26 x 86 6 cbacuu va­
cant. L’Institution Catholique dee 
Sourde-Mueta à Audré Bénard ; $2100. 
[.71697]

WESTMOUNT

Ave Elm. Lot 375 80 avec maison en 
pierre tt brique, terrain sup 27u0. John 
3 de Loriiuier à ELzaboth Benmore 
$7000. [71598]

Rue Aihoi. Lot pt S. E., 236-12 et pt 
N. O 236-16 avec maison en brique, ter­
rain, supr 4383. Victoria Boucher épee 
de Adolphe Lebeau à John Gow ; $5000 
et autres oounes et valables considéra­
tions [71633|.

Ave Green. Lot 375-166 et 167. terrain 
-upr 5u25 La Succession J .ha Uarr 
Griffin à Charles Ault $3015 [71646J.

CONTRACTEURS D'VERS
jus jsiaiAixx 

Co n» t >n <■ i mi r - <i.- ncru. 1
398 ZR,UTE ST-JaCaCTEd.
-nP|M'SOHb '".ONT A N 

CONTRACTEUR PLATRIER 
290 ROB BBaUDKY

Tbi,. Bell 7177. ________Dkb ,V1archan')8 0.

ETIENNE ROBERT & FRÈRE
Ooaa.tra.cteia.rs : en : «3-én.éral 
___________ M. RUE ST ANDRE ________

PEINTRES^
PEINTURE et DECORATION

A BON MARCHÉ

L. Z. MATHIEU....
_______________  245 Rue RICHELIEU.

THEO. David 
PEINT RE-DECOR ATEU3 fl D’tNSElGdES

Enseignes aur boia, toile, coton, broche,cartes 
d'anriouccs. etc. Spécial.le : iha-onu uns 
d'églises, editlcos publics, léjidonces privées.

69, RUE ST-LAU 8ENT, MONTREAL
Kntro les rues Vitré et Lngnnchntière.

x 100 vacant. Watson Onffin & al à 
Horatio Muiford Giiffi» ; $500 [71645] 

Lut 16-16 J N. O. 15-14. terrain 100 x 
>70 pour l’un et 60 x 170 pour l’autre. 
Hon Simé >n Paguuélo à Réal Cloutier ; 

_$4,0üft [71661]. .
VERDUN

Rne Wellington. Lot 3271, terrain 56, 
4 r 112,8 aupr 6347 vacant Joapph Cop­
ping à William Doheaey ; $1440 [71612]

FELIX DANSEREAUmarchand BuiiS jjj, bUiAQE
819 HueOi.larliO, (ouiu earihc-uais; 

Tel. Bell No 0212. M„KTTxt£;*a.L
T. l’KKKONTAlNE H. BOIJKGOUIS

T. PREFONTAINE & CIE
Bois de Sciage et de Charpente

GROS ET DETAIL

Bureao : coin des rues MPüLKOiü ET TitAC\
STE-CUNEGOnDE

Closà bols, le long du Uaual Lachine, des deux 
côtes. Téléphoné Bell 8111, Montréal.
Spécialité : Buis préparés de toutes façons, assortis 
par longu-Mirs ni lArgeurx en (fraude quantité

MEinoiSE-'Ie
I. Cri IBjN (LAÜitlt M'NUFaCluH ths

Spuciulttos, Balcun, Uuleiie su tournage, Lu­
c-rue et. menuiserie de r'aiiiuieie Us tout geu e.

Nos Issu a laao, ruo at--aur. ut, uilie-End

Eue. pâqüInT CHARPENTIERH-tMEN0ISIEh.
lUparuge de u>ülc aurie a. des prix défiant toutecouipetitiou

___ho. î Hue talumoc, ^t<3-Omicgoiiae.

WILFRID MÉRCiER-
Entrepreneur Charpent er - Menuisier 

„ . 194, KUt ST-ANJRE, MOUTRlAl.
Toute entreprise ou. reparation exécutée a court délai.

IJ -BTE VIRN, Prop. Tel. «526 4

FYFE & CIE t
contractjeurs menuisiers »v >*

1$) ET MANUFACTURIERS DE £

Î Fournitures do Bureaux et dagasins. 1
Comptoirs et Tablettes. t

Sus 60 et 62, rua Cadieux, '' I

ST-HENRI. COTE DES NEIGES

Rue Sb Ambroise. Lot pt 2152, ter­
rain 206.3 d’un tô.é, 167 de l’autre x 62, 
Vupr 21952, Ida He.en Ogilvie épee de 
Üdwaid Frk Mueel y à The Mooseley 
ohoe Leather Oo $12,61.0 [71595].

Rue St Ambroise. Loi pi2152, terrain 
206 3, d’un cô;é, 167 de l’aulre x 62, eupr 
21952. Mary Rich vrdaon vVloeeley à Ida 
.xelen Ogilvie épee de Edward Frank 
vloScley ; $7,60» [71597J.

Rueb 'l'uig> ou oi Si Ambroise. Lot pi 
2152, terrain 4816 d’uu côté, 167 de 
l’aulre x 16. Mary Richardson Moselty 
a Tüe Grand TrUuk tly Oo.; $12,600 
1.71620]. .

Ave Metcalf, No 39. Lot J N.-O. 1174 
tvec maison en b iis, terrain eupr i860, 
.lames Fidd à Thomas Moffett ; $1000. 
L70168]

DE LORIMIEK ......

Ave Papineau. Got 159a 8, 9, 10, pt S 
ni. 159a-il, 3 terrains 40 x 160 et 1 do 20 x 
6d Narcisse OourtemaAiche à Pierre

Lot 4i-l à 9, 4b à 10, terrain 482 x 286 
sapr 137852 vacant. Louis Napoléon 
Dupuis à Sophie ('harleboi-i épse de An­
selme Letang; $3500. [71621]

8AULT AUX RECOLLET8

Rue St André. Lots 488-103b et 104b, 
terrains 25 x 80 chacun, vacants. La Cie 
dee Terres du Parc Amherst à Edouard 
Gagné; $180 [71607],

Rue Labelle. Lot 489 210, terrain 25 x 
1»3 vacant. H V. Meredith à Jules Du­
chaîne ; $64 38 [71624].

Rue Labelle. Lot» 489 15 et 16, terrains 
25 et 87, chacun vacants H V. Meredith 
à Eüina Cousidine ; $110. [71671].

8T LAURENT

Ave Letang. Lois 2629 190 et 1 U,te-rain 
vacant Caiixie Letang et Anselme Le- 
tang à Pierre Debforges ; $71.25. [72652].

LACHINE

Milot ; $13U0. [71593]

MAISONNEUVE

Ave Lasalle, No 7. Lot 9-20, pt S. O. 9­
19, pt 9-6 avec maison eu bois, terrain 
-44 d’un côté, irrg de l’autre x 110, eupr 
25000. La Banque du Peuple a Arthur 
Fleet ; $9,000 [7i624].

OUTREMONT

Rue Hutchison. Lot 32-3 2, terrain 50 
x 100. The Montreal Iuve>-tmeut& Free- 
nold Co. à James M. E. Davis ; $650 
l71599].

avo Outremont. Lot35-19eb20,ter- 
ains 25 x 100 chacun v> cauta. Watbon 

Griffin et al à Cyulliia Aim Williams 
é^se de George Doagiass Griffiu ; $8u0 
l71644J. ' '

Ave Outremonf Lot 35-21, terrain 40

Lot 16 41, terrain vacant. Alphonse 
Turcot à Damase B >y*-r $175. [71581]

Lot 558, terrain 50 x 100. it»u. J. Ar­
thur Boyer à Margierite Méloche vve 
de Luc Ranger. $3u0. [71641j

POINTE AUX TREMBLES

Lots 77-2 à 10,12 à 30, 35 à 37, 39 à 44, 46 
: à 49, 51 à 65, 67 à 81, 83 à 87, 9, a 97, 99 à 
! 106, 4 S. O., 77-3, 4 N. E. 77-90 avec mai- 

h >n en brique, terrains 45 x 100 chacun.
I Victor Muugt-au & Jos Sauvag^au a Eu­
] bèoeDe Lougchamps ; $18,0uü [71423J.

RIVIÈRE DES PRAIRIES

Lots 141-15, 273, 274 et 275. La faillite 
Noë Roy à Maiie Dauphmaia ép.-e de 

1 Nuë. R <y ; $61 [71611J.
| Lot pt 121 avec-maison, etc. Armand 
l Hudon à George Vandelac; $950 [71626].
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Ventes d’immeubles par quartiers
Voici les totaux de ventes par 

quartiers:
St Jacques.................. 125 00
8t Laurent.........  ....... 12,000 00
St Louis.....................  2,500 00
Ste Marie..................... 12,700 00
St Anne........................ 4,000 00
St Antoine.................... 38,323 00
Hoohelaga.................... 700 00
St-Denis.......................  6,177 19
St Gabriel.................... 2,626 00
St Jean-Baptiste..........  31,000 00
Montreal Annexe......... 8,704 88
Westmount.................. 15,015 00
St Henri...................... 33 500 00
De Lorimier.................  1,300 00
Maisonneuve........ flt... 9,000 00
Ontremont...................  5,950 00
Verdun........................  1,440 00

_________  1186,060 07
Les lots à bâtir ont rapporté les prix 

suivants:
Rue Poupart, quartier Ste-Marie, 19Jc 

le pied.
Ave de Lorimier, quartier Ste-Marie, 

274c le pied.
Rue Plymouth Grove, quartier St-An- 

tcine, 461c le pied.
Rue Ohambly, quartier Hochelaga, 

23}o le pied.
Rue St-Hubert, quartier St-Denis 61c 

le pied.
Avenue Mont-Royal, quartierRt-Jean- 

Baptiste, 34$ le pied.
Rue St-André, quartier St-Jean-Bap- 

tiste, 25| et 31o le pied.
Rues Clark et St-Laurent, Montréal 

annexe, 9$o le pied
Rues W averley et St-George, Montréal 

annexe, llo le pied.
Rue Young, Montréal annexe, 471c le 

pied.
Ave Greene, Westmount, 60c le pied. 
Rue St-Ambroise, St-Henri, 34 et 57c 

le pied.
Rue Hutchison, Outrement, 13c le 

pied.
Ave Outrement, Outremont, 121 ®t16c 

le pied. _________
PRÊTS ET OBLIGATIONS HYPOTHECAIRES
Pendant la semaine terminée le 26 

février 1898, le montant total des
Srêts et obligations hypothécaires a été 

e $135,096 divisés comme suit, suivant 
catégories de prêteurs :

Particuliers................ f47 831
Oies de prêts.............. 65,600
Assurances................. 14,900
Autres corporations... 6,765

------1135,098
Les prêts et obligations ont été con­

sentis aux taux de :
4} p.c. pour $7000.
6 p.c. pour $500 ; $1000 ; $2000 ; $4900 ; 

$6000 ; $6500 ; $8000 et $10,000.
6} p.c. jtour $2500 et $3500.
Les antrfes. prêts portent 6 et 7 pour 

cent d’intérêts.
Au taux de 6 p.c. noüs relevons 9 obli­

gations ohacune de $3000 devant être 
employés à la contruction.

PLOMBIERS ETC.
E. DOUVILLE, 137b rue St-Urbain
A. BLAIS. Plombier Sanitaire et Couvreur

Poseur d'Appareils à Chauffage................
Fabricant ae Corniches en tôle galvanisée.__

STE-A^NE DE BELLEVUE, O.

L, GIRARD
Spécialité ; Corniche en tôle galvanisée 

Tel Bell 6329. 860, ST-LAURENT.

S JAMES ROBERTSON C0., ^
MARCHANDS DE METAUX, 

FABRICANTS DE TOYAUX EN PLOMB,
Coudes en plomb comprimé, Plombdo chasse, Mas­

tic, Blanc de plomb. Spécialité de l'enveloppe des 
Fils Electriques avec du plomb; aussi Scies rondes, 
Scies & moulins, Qodendards et autres scies.

Bureaux : 144 rue William.
Usines : coin rue. William et Delhouele. MONTREAL

TELEPHONE BELL 7012
A. DEMERS & CIE

. CI-DEVANT
Drapeau, Saviqnao & Cie

PLOMBIERS
Couvreurs, 

Poseurs d’Appareils 
à Gaz et à Vapeur, 

Electriciens, Eto.
Spécialité pour la pose deB 
Appareils de Chauffage 
de toutes sortes.
Votre patronage est respectu- 
. euaement sollicité, et nos 

prix sont modérés

llo 386,rne St-Lanrent
MONTREAL

PLATRE ET MARBRE

VICTOR BOHEMIER TEL. MARCH, 
sea

Manufacturier d'Ornem»nts en Plâtre
No 168, RUE 8TE-ELI8ABETH

Propriétaire de Carrières de Granit Rouge, Rote et Gris.
Bureau et Atelier:------- COTE-DES-NEIGES, MONTREAL

«X- BRUNHT 
Manufacturier et Importateur de MONUMENTS EN MARBRE 
ET GRANIT DUVRACES OE BATISSES en gros et en détail, 
Estimations donnée! sur application. Téléphone Bell 4666. 
connection gratuite pour Montréal.

—»---- COTE-DES-NEICES MONTREAL

MARBRERIE CANADIENNE

T. ROCHON & FILS
(Successeur8 de A. R. Cintrât)

Carrelage en Marbre et Mosaïque, Manteaux de Chemi­
nées, Monuments, Tables pour Plombiers et Meubliera. 
Réparations de tous genres.
36 RUE WINDSOR. Tel. Bell 2973. March. 755

!<*****»<*****»<!

E. R. GAREAÜ
Ageqt d’immeubles

PRETS ET ADMINISTRATION 
DE SUCCESSION

1511, pub Notre-Dame, ” ' ' '
PRES DE LA BUE QOSFORD.

TELEPHONE BELL 2164.

UN PEU DE TOUT

JOURNAL DE LA JEUNESSE.-Sommaire de 
la 1316e livraison ( 18 févrior 1898 ). — Le démon 
des sables, par M. Gustave Toudouz?. — Le cos­
tume en France : La mode bous Louis XV. — Let­
tres du régiment, par Louis d’Or. — Petit nez et 
grand nez.—L’héritage des Derbanne, par A. Ver- 
ley—Leu timbres-poste : “ Allemagne ’ (royaume 
de Hanovre), par M. Lucien d'Elne.

Abonnements : Un an, 20 fr,8ix mois, 10 fr.
Hachette & Cie, boulevard Saint-Germain, 79, 

Paris

L’annonce la plue économique est cel­
le qui remplit son objet, peu Importe ce 
qu’elle coûte.

La récolte des olives est commencée 
en Espagne. Les fruits de la nouvelle 
récolte ne seront pas mis'sur le marobé 
avant le mois d’avril.

Les olives destinées à la consomma­

tion sont relativement abondantes et on 
s’attend & une baisse des prix.

Quant aux olives servant à la fabri­
cation de l’hnile, elles n’ont pas donné 
en aussi grande abondance; on pent 
donc s’attendre à ce que la fermeté ac­
tuelle des prix se maintienne.

La législature de l’Etat du Maryland 
est appelée à discuter an projet de loi 
qui intéresse les fabricants de conserve» 
alimentaires. Oette loi défendra l’em­
ploi d’acides et d’antres substances in­
jurieuses dans la fabrication des boites 
de conserve en ferblanc. La pénalité 
pour infraction & cette loi consiste en 
une amende de pas moins de $100 et pas 
plus de $500, on nn emprisonnement de 
pas moins d’an mois et de pas pins de 
six mois. L’emploi d’inspecteur de 
boîtes en fer blano est créé, sujet à la 
nomination dn gonvernenr et à l’appro­
bation dn sénat. L’inspecteur touchera 
annuellement nn salaire de $1000 et re­
cevra $600 pour dépenses de voyage. Il 
aura droit également à nn quart des 
amendes recouvrées.

Une personne qui achète nn verre de 
soda sait exactement la quantité de 
liquide et la quantité de monsse qn’on 
lui donne en échange de son argent, et 
cela, parce qu’elle le voit à travers le 
verre ; tandis qne la personne qui achète 
de la pnblivite, même d’après de états 
exacts mais obtenus de différentes ma­
nières, aurait de la difficulté à établir la 
quantité de “ mousse ” et de papier 
gâché comprise dans la circulation qu’il 
paie.

En se plaçant an point de vne de l’an- 
noDcenr, la circnlation légitime ne de­
vrait comprendre qne la quantité de 
journaux adressés à des lecteurs on à 
des souscripteurs payants, tons les an­
tres journaux adressés en échange, à 
titre d’échantillons on d’envol gratnit, 
les éditions spéciales devraient être 
considérés comme de la “ monsse ” et 
ne devraient pas figurer dans nn ébat de 
la circnlation.

Pour se conserver et dorer, les maté­
riaux, et principalement les bois, ont 
besoin dn contact de l’air. Ils doivent 
pouvoir respirer, c’est-à-dire subir les 
échanges qui s’établissent, par leurs 
pores, avec les éléments ambiants.

Ainsi, nn parquet de sapin, placé à 
rez-de-chaussée d’on vide isolant, et 
dont l’antre face est laissée à l’état na­
turel, vivra longtemps.

Mais si le parqnet est peint, on en­
caustiqué, sa durée sera déjà moins lon­
gue. Si on le recouvre d’une matière 
imperméable, comme le'.linoléum, il est 
clair qn’absoTbant l’humidité, par la 
face interne, et ne pouvant l’extériori­
ser par l’autre, il doit pourrir très rapi­
dement.

D’abord, le client qui, par économie, 
fait executer, à rez-de-chanssés, un par­
qnet en sapin, sans cave dessous, doit 
bien s’attendre à nne certaine préoarité 
dn travail. Il ne pent exiger nne solidi­
té et nne durée qui ne pourraient être 
obtenues qne par l’emploi de bols pins 
coûteux.

Annoncez pour solliciter des affaires ; 
Annoncez, ensnite, pour les dévelop­

per ; ‘
Annoncez, enfin, pour les maintenir.
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